
Apollo-8 sur le chemin du retour
Les cosmonautes doivent amerrir demain dans le Pacifique

« Heureux qui comme Ulys-
se.- » Les trois passagers d'A-
polIo-8 ont fait un long voyage
— le plus long qu'un homme
ait jamais accompli — et main-
tenant ils sont sur le chemin du

Trois responsables du vol ApoIlo-8 laissent éclater leur joie après que Lowell
eût annoncé que la capsule s'était arrachée à l'orbite lunaire et fonçait

vers la Terre, (bélino AP)

retour. Leur odyssée les a con-
duits jusqu'à la Lune et , après
en avoir fait dix fois le tour ,
ils reviennent vers notre planè-
te, les yeux éblouis de tout ce
qu'ils ont vu. C'est à 7 h. 10, hier

matin (heure française) qu'a eu
lieu la manœuvre décisive grâce
à laquelle Apollo-8 s'est « décro-
ché » de son orbite lunaire pour
s'élancer vers la Terre. Une pan-
ne de moteur à ce moment et
Apollo-8 restait à jamais pri-
sonnier de l'attraction lunaire,
tandis que, les réserves d'oxygè-
ne s'épuisant à bord, les trois
astronautes étaient condamnés
à périr lentement par asphyxie.

(upi)

• D'autres détails sont
en dernière page Une « parcelle » de Lune filmée par les cosmonautes d'Apollo-8 alors qu'ils

tournaient pour la 2e fois autour de notre satellite naturel, (bélino AP)

Noël dans le monde: Paul VI a célébré
la Nativité dans une usine sidérurgique

ITALIE. — Le Pape a célébré
dans la nuit du 24 la Messe de mi-
nuit à Tarente, dans le complexe
sidérurgique « Italsider », transfor-
mé pour la circonstance en une
vaste « cathédrale d'acier » dans la-
quelle avaient pris place des mil-
liers de personnes, tandis qu'un peu
plus loin, les ouvriers des hauts-
fourneaux continuaient leur tâche,
car une fonderie ne s'arrête jamais.

Le Pape a officié sur un autel
fait de tôles d'acier flanqué de
longs tubes également d'acier qu 'on
aurait pu prendre pour les grandes
orgues d'une église ultra-moderne.

D'une voix claire et assurée,
Paul VI mitre en tête, a lu son
homélie dans laquelle, après avoir
rendu hommage à tous les travail-
leurs, il a voulu dissiper l'impres-
sion qu'il y a incompréhension en-
tre le monde du travail et la reli-
gion, le Christ et l'Evangile ayant
toujours été avec les travailleurs.

VIETNAM DU NORD. — Des égli-
ses bondées, la foule dans les rues,
des pétards qui éclatent : Hanoi a
célébré la nuit de Noël comme une
grande fête populaire, renouant
avec une tradition que les bombar-
dements et l'évacuation de la ville
avalent un peu estompée.

BULGARIE. — Pour la première
fois cette année la fête de Noël
est célébrée en Bulgarie le 25 dé-
cembre au lieu du 7 janvier, l'Egli-
se orthodoxe bulgare ayant adopté
le calendrier grégorien, sauf pour
la fête de Pâques qui continuera à

Paul VI à Tarente. (bélino AP)

être célébrée selon le calendrier
julien.

Quoique la journée soit ouvrable,
les églises de Sofia étaient remplies
de fidèles, (upi )

? NOS AUTRES INFORMATIONS

EN DERNIERE PAGE.

Les marins du «Pueblo» de refour aux USA

Les marins du « Pueblo », ce navire américain qui avait été arraisonné par
les Nord-Coréens, sont arrivés hier en Californie, où les ont accueillis leurs
épouses. Le commandant Bûcher (avec son épouse sur notre bélino AP)
répéta que , lui et ses hommes, avaient été battus. Il fut cependant inter-
rompu à plusieurs reprises par un amiral lui conseillant de se taire... (afp)

Nombreux

accidents

dans la région

• Lire en pages régionales

L'HOMME D'ÉTAT
Comme les élections sont plus ou

moins proches , nous parlions l'au-
tre jour , entre amis, des qualités
qu'on exige d'un homme d'Etat :

— Qu 'il soit intelligent , compé-
tent , d' esprit ouvert et absent de
tout parti-pris ou fanatisme poli-
tique , disait l'un.

— Qu'il ait aussi du caractère,
ajoutait un autre, car en face  des
problèmes qui se posent et des in-
térêts souvent divergents, il faut
une assez grande fermeté d'âme
pour fa ire  son choix et le main-
tenir.

— Enf in , que ce soit un réaliste ,
conclut un troisième, car il sera
jour après jour confronté avec la
réalité et les plus beaux principes,
les plus belles intentions, les plus
beaux projets ne serviront à rien
si l'homme d'Etat ne sait pas trou-
ver des solut ions.

J 'ai fai l l i  reprendre le mot con-
nu : « Aux exigences que les gens
intelligents formulent pour un

homme d'Etat , combien de gens
intelligents seraient capables de
l'être ?... y

Il est incontestable qu'à l'heure
actuelle les responsabilités qui in-
combent à l'homme de gouverne-
ment ont crû en raison de la com-
plexité de la vie moderne et aussi
des exigences des gouvernés. Si l'on
ajoute à cela que dans notre bonne
vieille démocratie fédérale , canto-
nale ou communale les hommes au
pouvoir constituent généralement
un gouvernement collégial , on ima-
gine si les individualités et les
mots d' ordre de parti doivent s'in-
cliner souvent devant l 'intérêt su-
périeur de la Confédération , du
canton ou de la commune. Accom-
modements qui, reconnaissons-le,
ne sont pas toujours aussi prof i -
tables à la collectivité qu'on pour-
rait le souhaiter.

Le fai t  est , a-t-on dit souvent ,
qu'en Suisse la démocratie est soli-
dement assise sur les principes et

for t i f i ée  pa r les compromis. Ce qui
n'est peut-être pas inexact mais
en général assez heureux si l'on
considère tout au moins l'état de
prospérité et d'équité sociale qui
est le nôtre.

Les contestataires — qui vou-
draient bien changer tout cela —
avanceront peut-être à ce suje t le
mot du grand Albert Schweitzer
qui disait : « Les peupl es bien gou-
vernés sont en général ceux qui
pensent peu . »

Mais il est facile de leur répon-
dre par un autre mot, celui de
Socrate : « Il n'est pas d'animal
plus d i f f i c i l e  à gouverner que
l'homme. »

Le fa i t  est que, comme le con-
tribuable , comme le citoyen, l'élec-
teur responsable est demeuré assez
exigeant et qu'il ne se prive aucu-
nement de critiquer le lendemain
du jour où il l'a élu , celui qui as-
sume le pouvoir.

Paul BOURQUIN.

Fin en page 2.

/PASSANT
Ainsi les fonctionnaires fédéraux

chargés de contrôler les livraisons d'ar-
mes sont totalement mis hors de cause.

Ils ont fait leur devoir, mais avec de
telles limites de prudence et de précau-
tions qu'on peut bien dire que c'est... à
retardement !

Il est vrai qu 'on ne s'attaque pas
à une puissance telle que l'entreprise

Buehrle sans avoir tous les atouts et
toutes les preuves en main. Une pareille
enquête ne s'improvise pas. Elle deman-
de des vérifications, souvent d'autant
plus difficiles, que ceux qui ont intérêt
à tout cacher n'avouent pas immédia-
tement leurs méfaits. Et le Biafra n'est
pas aux portes de Biimplitz ! Même si
l'Administration pouvait avoir des dou-
tes dès 1967, il fallait d'abord les vé-
rifier.

C'est ce qu'on a fait.
Dire qu'en l'occurrence le cas Buehrle

en soit allégé, ne correspond certes pas
à la réalité.

Ai! contraire.
Cela d'autant plus que la somme de

dix millions, qui aurait suffi à équiper
en canons plusieurs divisions suisses,
paraît aujourd'hui largement dépassée.
Eh oui ! On parle maintenant (le
« Bund ») d'un demi-milliard de francs.
Voilà qui ne va pas rendre les explica-
tions de la haute direction générale zu-
richoise plus claires ni plus faciles. Il
faudra joliment se tortiller à Oerlikon
pour prouver que ce demi-milliard de
commandes et de livraisons tombait du
ciel et aboutissait dans les caisses sans
que les vrais responsables en sachent
rien. Ou alors, c'est qu 'ils étaient sourds
et aveugles à tout ce qui n'est pas tan-
tièmes et dividendes...

Quoi qu 'il en soit, et même si l'on a
eu des égards à Berne pour une grande
entreprise suisse, la preuve est faite
que ces égards , elle ne les méritait pas
et que le contrôle doit être renforcé.
Selon la loi, « les inspecteurs avalent le
droit de visiter l'entreprise qu'ils doivent
contrôler, sans s'annoncer ». S'ils l'ont
fait, cela démontre bien que même cette
précaution ne suffisait pas. Il faudra
donc à la fois sévir et instaurer un droit
de regard permanent.

Ce n'est qu 'à ce prix qu 'on évitera un
nouveau scandale. Et tant pis pour ceux
qui rouspéteront.

Le père Piquerez.

19 MORTS

Un avion s'écrase
en Pennsylvanie

« C'est épouvantable, il faut uti-
liser des chalumeaux pour dégager
les corps et les survivants », a ra-
conté un sauveteur devant le débris
du bi-réacteur des Allegheny Air-
lines, qui s'est écrasé la nuit de
Noël dans une zone montagneuse
et boisée, à 25 km. de Bradford , en
Pennsylvanie. Une tempête de nei-
ge se produisait à ce moment.

Quarante-sept personnes se trou-
vaient à bord de l'appareil , dont
six membres d'équipage. Selon les
premiers rapports, l'accident a cau-
sé la mort de 19 occupants. On
compte 27 survivants et un disparu.

(upi )
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Le Conseil général de Boudevilliers adopte le budget 1969
rPAYS~NEÛCHÂliM '̂ PAYS- MÏUCHATËLOSJ

Sous la présidence de M. René Perrln ,
le Conseil général s'est occupé d'un im-
portant ordre du jour.

Après la lecture du procès-verbal de
la dernière assemblée, l'appel fait cons-
tater la présence de 14 conseillers géné-
raux , du Conseil communal in corpore
et de l'administrateur.

Budget 1969
Recettes : intérêts actifs, 24.100 fr. ;

Immeubles, 3674 fr. ; forêts, 30.010 fr. ;
impôts, 66.820 fr. ; taxes communales,
6610 fr. ; eaux, 2510 fr. ; électricité,
26.950 fr. ; total des recettes, 164.674 fr.

Dépenses : administration, 29.080 fr. ;
Immeubles administratifs, 4450 fr. ; ins-
truction publique, 51.766 fr. ; travaux
publics, 34.797 fr. ; police, 6033 fr. ; char-
ges sociales, 17.520 fr. ; subventions di-
verses, 7275 fr. ; amortissement légaux,
17.000 fr. ; attributions, 5500 fr. ; total
des dépenses, 174.371 fr. Déficit présumé:
9697 fr. (1968, 8424 fr.) .

Dans son rapport , le Conseil commu-
nal fait remarquer que le budget a été
établi avec soin , mais que l'on constate
d'année en année une légère augmenta-
tion des déficits présumés. Le rapporteur
de la Commission du budget et des
comptes recommande l'acceptation du
budget tel qu'il est présenté. Un conseil-
ler général, s'inquiétant de voir les dé-
penses augmenter et les recettes stagner ,
demande ce que le Conseil communal
prendra comme mesures pour essayer
d'augmenter ces dernières, soit par l'im-
plantation d'une industrie, soit en fa-
vorisant l'implantation de maisons fami-
liales. Le président du Conseil communal
lui répond qu 'il est difficile d'attirer une
Industrie dans notre village et que les
demandes de constructions sont peu
nombreuses. L'augmentation du taux
de l'impôt n'est pas une solution satis-
faisante. Après ces explications, le bud-
get est accepté.

En f aveur du Centre
scolaire du Val-de-Ruz

Une demande fle crédit de 7005 fr.
pour le versement d'une subvention à
l'Hôpital de Landeyeux, en vue de la
construction d'un bâtiment pour le lo-
gement du personnel, est accepté, l'uti-
lité de cet objet ne faisant de doute
pour personne.

Les trois arrêtés votés par le Conseil
intercommunal du Syndicat du Centre
scolaire du Val-de-Ruz concernant l'ac-
quisition du terrain, un emprunt de
500.000 fr. pour l'achat de ce terrain
et frais d'étude et un emprunt de
8.800.000 fr. pour la construction du
Centre sont approuvés. La presse, les
séances d'information et le rapport du
Conseil communal donnant toutes les
indications nécessaires, ce point soulève
peu de questions. Certains conseillers
généraux sont effrayés par le chiffre
global de 9.300.000 fr., mais reconnais-

sent 1 urgente nécessité de remédier à
l'état actuel de l'école secondaire. Le
délégué au Comité directeur fait remar-
quer que les subventions viennent en
déduction des chiffres énoncés, de sorte
que le montant sur lequel se calculeront
les frais d'exploitation sera de 5.700.000
francs environ. Le total des frais d'ex-
la commune, et en partant d'un nombre
d'élèves présumé de 450, le coût annuel
par élève sera de 2355 fr., ou de 2120 fr.
pour 500 élèves. La question des trans-
ports sera examinée lors de la fixation
des horaires de cours. L'arrêté est voté
à l'unanimité.

La demande d'autorisation de garan-
tie solidaire avec les autres communes
intéressées pour un emprunt de 250.000
francs conclu par l'Association de la
Piscine du Val-de-Ruz est accordée par
12 oui contre 2 non.

Une demande d'autorisation de vente
d'une parcelle de terrain de 6-700 m2
au lieu-dit « Sous le Chêne » à J. Mon-
tandon, en vue de la construction d'une
maison familiale, est votée à l'unanimité.
Le prix est fixé à 8 fr. le m2.

Soucis d'urbanisme
Dans les divers, deux questions ayant

trait à l'urbanisme sont soulevées. Un
conseiller aimerait que le Conseil com-
munal étudie la création d'une com-
mission d'urbanisme, un autre aimerait
que l'on mette une fois pour toutes sur
pied le plan d'urbanisme, que le Conseil
général avait voté il y a cinq ans, mais
que le Conseil d'Etat n'a pas ratifié, pour
des raisons plus ou moins valables. Le
président de commune répond qu'il est
dans l'optique du Conseil communal de
prévoir une zone résidentielle de mai-
sons familiales et une autre pour des
immeubles locatifs, mais qu'il faut con-
naître auparavant les zones que l'Etat
retranchera du plan qui lui a été sou-
mis en 1963.

Tous les plans de constructions n'étant
pas mis à l'enquête, un conseiller de-
mande que ce soit le cas désormais.
Satisfaction lui sera donnée.

Le chemin conduisant de la forge à la
ferme Jeanneret est, à la suite de tra-
vaux de drainage entrepris par un pro-
priétaire riverain, en très mauvais état ,
il est donc demandé de le rendre à
nouveau carrossable. Ce qui sera fait.

Avant de clore la séance, le président
de commune donne quelques explications
pour les travaux d'études pour l'épura-
tion des eaux usées, autant en ce qui
concerne la station de Boudevililers que
celle de Landeyeux. Lors d'une pro-
chaine assemblée, les plans seront pré-
sentés et tous renseignements pourront
alors être donnés.

A noter pour la peti te histoire que
Mlle Ruth Jeanneret, conseillère géné-

rale, était la première femme de la
commune à siéger lors d'une assemblée
du Conseil général, (jm)

Recensement : 26 personnes
de moins en 1 an !

Le recensement effectué en notre com-
mune a donné les chiffres suivants :

Population totale : 441, contre 467 en
1967. Etat civil : 214 mariés, 25 veufs
ou divorcés, 202 célibataires. Religion :
384 protestants, 55 catholiques romains,
2 divers. Origine : 255 Neuchâtelois, 155
Confédérés d'autres cantons, 31 étran-
gers. Sexe : 223 • femmes, 218 hommes.
Professions : 7 horlogers , 7 mécaniciens,
50 agriculteurs, 104 de professions di-
verses. Quatre jeunes gens atteindront
leur majorité en 1969. Le doyen, qui
est entré le 16 décembre clans sa 91e
année, est M. Adrien Jeanneret. (jn)

NEUCHATEL
Promotion militaire

Le lieutenant - colonel Henri Pa-
rel vient d'être élevé au grade de
colonel d'infanterie par le Conseil
fédéral . Succédant au colonel Bach
nommé à l'état-major général, le
colonel Parel prendra la tête du
Régiment d'infanterie 8.

Intervention des PS
Les premiers secours sont inter-

venus hier vers 13 h. 15, à la
rue de l'Eclair 8 où une friteuse
avait pris feu. Légers dégâts ma-
tériels.

Jubilaires f êtés
La direction de la fabrique de

Montres Rotary SA a eu le plai-
sir de fêter deux jubilaires qui
ont reçu chacun un diplôme et un
cadeau.

H s'agit de Mme Haydée Clé-
mence et de M. Jocelin Hàmmerly
qui comptent chacun 10 ans d'ac-
tivité.

Que reste-t-il de Noël ?

Noël est passé. Que reste-t-il de ce
grand jour tant attendu et dont le
monde entier se réjouissai t plusieurs
semaines à l'avance ? Les cadeaux
traînent dant tout l'appartement et
les beaux papiers qui les entouraient
font  déborder les poubelles de f in
de semaine. Dans l'armoire fr igori f i -
que, quelques rares morceaux de gâ-

teaux ou un reste de dinde font  as-
sez piteuse mine à côté de la ré-
serve de beurre quotidienne. Dans
l'évier languit la vaisselle que per-
sonne n'a eu le courage d'affronter
la veille. Dans les bouteilles se meurt
un fond de Beaujolais dont pas un
membre de la famille ne veut se ré-
galer. Au salon, le joli sapin ploie
langoureusement sous des branches
envahies de cire froide et dans les
bureaux, dans les usines ou les ma-
gasins, chacun se sent des aigreurs à
l'estomac et de soudains maux de
tête ou plus communément une g...
de bois.

Noël est passé et ne reste-t-il rien
d'autre de cette fê te  qu'une image
d'indigestion, de désordre et de lour-
de fatigue ? Non ! il demeure, et on
ose l'espér er , des souvenirs heureux,
de la joie , une précieuse réserve d' a f -
fection , de chaleur humaine même
pour ceux, qui n'ont pas été pourris
par une avalanche de cadeaux ou
gavés de mets rares.

Mais il y en a d'autres pour qui
ces 24 et 25 décembre n'auront été
que des heures de profonde solitu-
de pendant lesquelles l'absence d'un
être cher se sera transformée en lar-
mes. Certains auront rêvé à leur
pays natal qu 'ils n'ont pu rejoindre.
D' autres enfi n , auront éprouvé un
peu de gêne devant leur bonheur
alors que la guerre , l'injustice et la
misère régnent aux quatre coins du
monde. Quant à ceux pour qui hier
était un jour ouvrable comme les au-
tres, ils auront regardé avec un peu
de nostalgie les lumières des bou-
gies illuminant les fenêtres de la
ville.

Noël , un jour pas comme les au-
tres durant lequel les chrétiens ont
chanté de toute leur foi  dans les
églises. Noël , un moment d'amour et
de paix qui devrait se prolonger du-
rant toute l' année.

UN VŒU DE LA MUNICIPALITE DE BESANCON POUR LE MAINTIEN
DE LA LIGNE BESANCON-LE LOCLE

Le trafic voyageurs sur la ligne SNCF
Besançon - Le Locle est-il menacé une
nouvelle fols de suppression.

On le craint à la suite de l'infor-
mation selon laquelle la SNCF se pro-
pose de supprimer d'ici 1973 le tiers
de son kilométrage en service voyageurs
dont, bien entendu, les lignes défici-
taires dont fait partie la liaison Be-
sançon - Le Locle.

Une première fois, on s'en souvient,
la menace s'était précisée en 1966. A l'é-
poque les maires de Morteau, Valdahon
puis Besançon et tous ceux des villages
desservis par la ligne avaient violem-
ment protesté, certains conseils muni-
cipaux menaçant de démissionner si le
projet de suppression n'était pas rap-
porté. Un comité de vigilance avait
d'ailleurs été formé, les villes du Locle
et de La Chaux-de-Fonds apportant
leur caution à ce mouvement de pro-
testation.

Mieux encore M. Edgar Faurc, alors
ministre de l'agriculture, avait fait peser
le poids de sa personnalité dans la
balance, en déclarant : «Tant que j e
serai ministre la ligne fonctionnera.»
On s'était alors posé la question de sa-
voir quel sens il fallait donner à cette
déclaration, c'est-à-dire si l'ancien pré-
sident du Conseil se démettrait de ses
fonctions ministérielles si la SNCF per-
sistait dans son projet. Mais plus sérieu-

sement on admettait que son interven-
tion serait décisive, ce qui fut le cas.

Or, M. Edgar Faure est toujours
ministre. Quelle sera à présent sa posi-
tion ?

On l'ignore, par contre depuis la
semaine passée on connaît toujours celle
du Conseil municipal de Besançon , pré-
sidée par M. Minjoz , ancien ministre
qui à l'unanimité a voté une motion
demandant le maintien du trafic.

Le texte de cette motion reprend les
arguments exposés en 1966, à savoir :

0 qu'il s'agit d'un service public , et
que la plupart des services publics sont
déficitaires.

0 que cette ligne est nécessaire aux
relations entre Besançon et le Haut-
Doubs afin de ne pas ajouter à l'isole-
ment de ce dernier.

0 qu 'il s'ag it aussi d'une ligne inter-
nationale et que cet aspect de la ques-
tion doit être déterminant.

0 que sur cette ligne fonctionnent
de nombreux trains ouvriers entre
Besançon et Valdahon.

9 qu 'en cas de suppression la cir-
culation routière deviendrait plus im-
portante encore sur une route réputée
pour ses difficultés, et que le train
apporte la seule assurance de dépla-
cements sans dangers pendant les mois
d'hiver. •

M E M E N T O  |
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La Chaux-de-Fonds
JEUDI 26 DÉCEMBRE

Bibliothèque de la ville : 10 h. à 12 h.,
16 h. à 19 h., 20 h. à 22 h., exposi-
tion « Autour de la grève générale ,
de 1918 ».

Musée des Beaux-Arts : 10 h. à 12 h.,
14 h. à 17 h.

Galerie du Manoir : 10 graveurs.
Musée d'histoire naturelle : 14 h. à

16 h. 30.
Pharmacie d'of f i c e  : jusqu 'à 22 heures ,

Guye, Léopold-Robert 13 bis.
Ensuite , cas urgents , tél. au No 11.

Service d'urgence médicale et dentaire :
Tél. No 2 10 17 renseignera. (N' appe-
lez qu'en cas d'absence du médecin
de famille. )

Feu : Tél. No 18.
Police secours : Tél. No 17.

COMMU NIQ UÉS j

Cinéma-theatre abc.
En avant-première des fêtes, le ci-

néma-théâtre abc présente pour la der-
nière fois à La Chaux-de-Fonds, la
savoureuse parodie des westerns « Joe
la limonade », le fameux film tchèque
de Lipsky. Un hommage au cinéma
tchécoslovaque en même temps qu 'un
film qui vous enchantera et vous amu-
sera. Une dernière occasion de voir «Joe
la limonade» : seulement trois Jours ,
dès vendredi.

L'homme d'Etat
L'homme d'Etat expérimenté de-

vra donc joindre à l'intelligence, à
la fermeté et au caractère , une dose
de diplomatie et d'habileté p eu com-
mune. Ce n'est pas lui qui pourra
s'inspirer de la pensée de Machiavel:
« Il ne fau t  pas tenir une promes se
lorsque les raisons de la tenir n'exis-
tent plus. > Au contraire , les promes-
ses faites devront être honorées , au
moins dans le domaine du possible.
Et l'on sait à quel point parfois ce
dernier se restreint...

En fai t , et si l'on veut conclure,
on estimera que de nos jours , ce sont
avant tout la compétence , la loyauté ,
l'honnêteté qui influent sur le choix
politique du candidat. Ou du moins
est-ce cette option-là qui mériterait
de l'emporter à l' exclusion des pré-
férences de ji arti.

Mais il est évident que l homme
de gouvernement de 1969 restera
toujours subordonné , ce qui parait
normal , aussi bien aux thèses
politiques et aux principes qu'il a
choisis, qu'aux soutiens qu 'il a trou-
vés pour les défendre.  Là non plus
l' amateurisme n'est pas de règle et
ce n'est pas à tort qu'Hegel a f f i rme
que « l'homme n'est que la série de
ses actes. > Car il eset peu de chose
que l'électeur prise davantage que
la fidélité aux convictio?is et la rec-
titude d'une carrière politique.

Sur ce, rendons à l'homme de
gouvernement , souvent incompris , et
critiqué parfois même par les siens,
l'hommage qui lui est dû. Ce n'est
pas une sinécure que de choisir un
bon candidat. Mais c'en est une
moins encore , aujourd'hui, que de
bien administrer la chose publique.

Paul BOURQUIN .

| BULLETIN DE SOUSCRIPTION ¦
IH Je m'abonne à gj
m « L'IMPARTIAL - Feuille d'Avis des Montagnes »
m pour une période de m̂
§|| * 3 mois à Fr. 14.25 Bjl
j§ * 6 mois à Fr. 28.25 B
gj * 12 mois à Fr. 56.— ^
1= * Soulignez ce qui convient ==

gl Nom : gl

§g Prénom : §1

JH Rue et No : gj

B Localité : No post .: 3
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Prière d'adresser ce bulletin comme imprimé, sous enveloppe
affranchie de 10 centimes , à « L'IMPARTIAL Feuille d'Avis
des Montagnes » 2301 La Chaux rie Fonds

Neuchatel
JEUDI 26 DÉCEMBRE

Pharmacie d'o f f i ce  : jusqu 'à 22 heures,
Tripet, rue du Seyon.
Ensuite, cas urgents, tél. No 17.

CINEMAS
Apollo : 15 h., 20 h. 30, Ces messieurs de

la famille.
Arcades : 15 h., 20 h. 30, Le gendarme se

marie.
Bio : 15 h., 20 h. 45, Mise à sac ; 17 h. 30,

Il ritorno di Ringo.
Palace : 15 h., 20 h. 30, Astérix et Cléo-

pâtre.
Rex : 15 h., 20 h. 30, Marco Polo.
Studio : 15 h., 20 h. 30, Faut pas prendre

les enfants du bon Dieu...

I

Voir autres informations
neuchâteloise?  en page 7
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9 9
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Hier à 17 h. une collision s'est
produite à l'intersection des rues
du Grenier et du Manège , entre
les voitures conduites par Mlle C.
S. et M. H. H. Sous l'effet du
choc, la seconde auto a fait un
demi-tour , puis un tonneau. Un
passager M. Henri Wicht a été
blessé et conduit à l'hôpital. Dé-
gâts matériels importants.

Un blessé
lors d'une collision

Conscients des efforts de leur per-
sonnel et des heures' supplémentaires
de vente en décembre, les détaillants
en textiles chaux-de-fonniers ont dé-
cidé d'offrir à leur personnel un
week-end prolongé du Nouvel-An.
Les magasins chaux-de-fonniers se-
ront fermés du 31 décembre à 18 h.
jusqu 'au 6 janvier à 13 h. 30. Ainsi,
le personnel de vente pourra large-
ment profiter d'un repos et d'une dé-
tente bien mérités. Par contre, les
magasins seront ouverts le 26 dé-
cembre, et la population pourra faire
ses achats de fin d'année sans se
Dresser.

Délicate décision
des détaillants en textiles

Noël de l'Armée du Salut
L'Armée du Salut a organisé sa fête

de Noël à la Grande Salle communale.
Nombreuses ont été les personnes qui

se sont déplacées pour assister à cette
représentation qui fut en partie exécu-
tée par des enfants du village, (et)

Examens réussis
Deux jeunes gens du village ont pas-

sé avec succès leur examen de fin d'ap-
prentissage : Philippe Mayor, acbeveur
de boites or, et Cyrille Perrenoud, ré-
parateur de machines à écrire. Nos fé-
licitations, (et)

LA SAGNE
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Pour bien débuter l'année 1969 7 GRANDS GALAS 7 Pendant les fêtes de l'an

|_g REVUE à Qrand SOeCtacSe Soirées à 20 h. 30, les mardi 31 décembre 1968, 1er, 2, 3 et 4 janvier 1969
Matinées à 14 h. 45 les 1er et 2 janvier 1969 OI I Àl h 1 I FTIDI I r" !

Tournée officielle
du CONCERT MAYOL MIT PARADE Quelle fantaisie!

Le célèbre comique gk I I V Kl I I C* ̂jOk I: ' X l\3 : f" 1̂ ¦ Christian Bréaud
JEA N DAVAN rA KJ xv I^WE-i W ¦
J binlY L/r%V#nlX la troublante Gllda Horn

SHOW-CHOC en 2 actes et 32 tableau x Babette et Sylvia Brent

Pierre Noël - Robert 5g". L^Roche - Sketches de ^n-e-Jean Vaillard - Pierre Dac - Ch. Vebel - G. Bernardet

Kathy Paure RICARDO GABRIGA ET SON ORCHESTRE ATTENTION : La location se fera à la Salle
et les belles filles de Paris Le BALLET MISSANN et les PIN-UP MAYOLS GIRLS de Musique, de 9 h. à 12 h. et de 13 h. 30 à

Prix des places : de Fr. 5.- à 15.- Location ouverte : Jeudi 26 décembre, pour les Amis du Théâtre 18 h- 30- n ne sera Pas réservé de Place Par I -
(taxe comprise - vestiaire en sus) et dès vendredi 27 décembre, pour le public téléphone.

• H

AVERTISSEMENT: Un spectacle pour adultes seulement — Les enfants ne seront pas admis M

UN INTÉRIEUR CONFORTABLE
se choisit chez le spécialiste

Visitez notre belle exposition. Vous y trouverez plus de 2000 mobiliers :
salons, bibliothèques, meubles parois , chambres, à, coucher. Vous serez
émerveillés par notre choix , unique en Suisse romande. Nos prix sont
particulièrement avantageux.

-'¦•

IMPORTANT : Nos expositions sont ouvertes aujourd'hui jeudi
toute la journée. Une aubaine pour tous les fiancés
et amateurs de beaux mobiliers. h

IWH——i— MillWH MWiMWI^WMBM^M^MWMBBBWWBI B̂W^̂ BM^̂ BBliMMIMBMMBBMIMI I^Mi^̂ ^BI^̂ ^

Hostellerie J.-J. Rousseau
La Neuveville
Tél. (038) 7 94 55

ST-SYLYESTRE:
DÎNER DE GALA

Danse avec Carlo et ses Boys
Cotillons et tombola-surprise

1er et 2 JANVIER
Grande ambiance de fête

Danse et cotillons

Samedi 11 janvier
PETIT NOUVEL-AN

Cotillons - Danse
Grande ambiance

... JEUDI 26

OUVERT
de 9 h. à 12 h.
de 14 h. à 17 h.

pull 1.-
pantalon
jupe 2-'
veston 3.-

PARFAITEMENT
-fc nettoyé -fa détaché -jfc-

+ repassé -fc

JM*-~—- T-"̂ ^  ̂n'iîVi \ ^̂ >S ,

Mardi 31 déc. Sylvestre Dép. 17 h.
SOIRÉE REVEILLON

SOUPER AUX CHANDELLES
Menu très soigné
Danse - Cotillons

Dès 2 heures,
11 sera servi la soupe à l'oignon

Tout compris avec la course Fr. 42.-

Merc. 1er Janvier Nouvel-An
Départ 11 h.
DANS UN

RELAIS GASTRONOMIQUE
Dîner de fête et voyage Pr. 30.-

Renseignements et menus à dispo-
sition. Inscriptions jusqu 'au 30 déc.

AUTOCARS GIGER
Cernil-Antoine 21 Tél. (039) 2 45 51

AUTOCARS BLOCH
Parc 54 Tél. '(039) 2 45 01

I L IMPARTIAL
Délais pour la remise des annonces

à Noël et Nouvel-An
pour l'édition du lundi 30 décembre 1968 :

vendredi 27 décembre à 11 h.

pour l'édition du mardi 31 décembre 1968 :

lundi 30 décembre à 9 h.

1er et 2 janvier fermé
pour l'édition du vendredi 3 janvier 1969 :

mardi 31 décembre à 11 h.
pour l'édition du samedi 4 janvier 1969 :

vendredi 3 janvier à 9 h.

I HÔTE L DE L'AIGLE !
t COUVET %

¦$¦ Êf  -i . Aeby cl. famille '-A -O

J B présente à son honora- ^L ?
sf BË ble clientèle ses meilleurs W -̂ >
.A. ¦ vœux pour les f ê tes  de f i n  g ^.
Sf et se fera un plaisir de vous H V1

•̂  n envoyer sur demande son i;'i j \ .
A Q»\ programme de te *
^ xlL. réjouissances. B ^

j£ 
*
%  ̂ Tél. (039) 9 

61 32 
B ?

RESTAURANT
DES COMBETTES

fermé
du 23 au 30 décembre
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" ; Ce soir et vendredi à 20 h. 30 ' LA JEUNESSE ACTUELLE A TRAVERS LE MONDE

OUINÔ - «S TEENAGERS
Violents... provocants... mais aussi parfois généreux et romantiques

Œ.  
—. -^. _ les « TEENAGERS » 

se 
livrent à tous les excès pour affirmer leur indépendance et leur originalité

| \.̂ J\_ f L ; ^n Eastmancolor Location à l'avance au magasin de tabac Simone Favre, Daniel-JeanRichard 33, tél. (039) 532 66 Admis dès 16 ans
m —————¦————é——— ml

& ^Ë& ê̂ÈÊ  ̂ Entre 

Noël 

et 
Nouvel 

Ans

\\Y &̂ ̂ fe\ Â me êure Période d'achat
M ) fS^!^  i& 

chez Pfaster ameublements!
mit °̂

vf
ive ûe H Ouvert sans interrup tion

¦T »̂ SŜ S %\ 9 également j eudi 26 déc ™ B,
Wk> \e*^ ni$as JÊÊ Jamais le choix n'aura été si varié,

1lîk t^ssetV.A JÊB S|" avantageux que pendant ces jours !
"%

W  ̂ ^^
X " f̂fi r Exa^en libre des nouvfux

et
très inléressants © Garde-meubles gratuit - paiement après livraison

ï̂ «fcw ^«î̂  ̂̂ BtlrtriàidC rfsS KlMIl'i'̂ BfîllÇ RQI ® Livraison gratuite — chaque semaine dans toute la Suisse
î feOHaSflâE -^T  

¦¦¦ "WCICô li© §£l IIBB,1ÎII1|J « U3» 9 Essence gratuite / billet CFF remboursé pour tout achat dès Fr. 500.-
^^  ̂ p̂ " Prix Pfister - prix étudiés - prix avantageux! # Rabais sur articles transportés par vos soins

PLACE DU MARCHÉ-NEUF ĝrTTTT  ̂ Fabrique-Exposition et Tapis-Centre 
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IAU LUX Ce soir à 20 h. 30

L E LOCLE 
LAP™DE PAIN l

Bar à café au Locle cherche pour
début janvier

sommelière
ou

sommelier
Bon gain assuré.

Tél. (039) 5 45 35. Famille Castolcli

A vendre

SKIS
métalliques Atten-
hofer A 15, •2-lQ»cm.,
avec fixations de sé-
curité. Pr. 230.—.

Tél. (039) 3 36 18.

PRÊTS
express
deFr.500. -àFr.10000.-

• Nous accordons un
crédit toutes les
3 minutes

• Garantie de
discrétion totale

• Pasde caution;
Votre signature suffit

X 

Banque Procrédit
1211 Genève, Cours de Rive 2,
Téléphone 26 02 53
1701 Fribourg, rue Banque 1, !
Téléphone 2 64 31

NOUVEAU :
Service express

Nom

Rue 

Endroit

Modernisation de

vestons croisés
en un rang
Fr. 48.50,

ef relouches de

pantalons
R. POFFE1 - tailleur ,
NEUCHATEL, 10, Eclu-
se, tél. (038) 5 90 17

A vendre de parti-
culier

Peugeot 404
station wagon , im-
peccable, modèle
1967, 42 000 km.

Tél. (039) 5 11 34,
Le Locle.

Location
de chevaux

d'équitatlon.

M. Charles Billod ,
Le Cemeux-Péqui-
gnot , tél. (039)
6 62 36.

A LOUER chambre
meublée indépen-
dante, Fr. 90.— par
mois. — Tél. (039)
5 67 77.

En vacances
lisez L'Impartial

gyssss VILLE DU LOCLE

SERVICE DES DOUCHES
PUBLIQUES

Le service des douches fonctionnera
les vendredi 27 et samedi 28 décem-
bre 1968, aux heures habituelles.
Les vendredi 3 et samedi 4 janvier
1969, le service sera supprimé.

Direction des Travaux publics

On demande ;

fille ou garçon
de cuisine
pour tout de suite.
Eventuellement personne pour faire
des heures.

S'adresser au
RESTAURANT MIREVAL - DSR,
2400 LE LOCLE, tél. (039) 5 46 23.

Fabrique de pierres fines
pour l'horlogerie

cherche

ouvrière
pour son département chassage de
pierres fines.

Offres à :
BRUNNER S.A., 2400 LE LOCLE.

PUBLICATION DE JUGEMENT

Par jugement du 2 décembre 1968, le
Tribunal de police du district du Locle
a condamné : AINA Giovanni, né le 30
mai 1942, Italien, sommelier, domicilié
Les Pargots 14, aux Brenets, pour perte
de maîtrise du véhicule, vitesse excessive,
violation des devoirs en cas d'accident ,
ivresse au volant , circulation à gauche
de la chaussée, à une peine de 8 jours
d'emprisonnement sans sursis, Fr. 200.—
d'amende et Fr. 200.— de frais. La publi-
cation du jugement, à une reprise dans
«L'Impartial - Feuille d'Avis des Monta-
gnes » est aux frais du condamné.
Hôtel Judiciaire au Locle, le 23 décem-
bre 1968.

Par ordre du président du Tribunal
Le greffier : Maurice Borel

|jp̂  .̂ r BUFFET
"̂ ^^̂ » DE LA GARE

"****! rLj _ m*G^ r̂ Ponts-de-Martel
Pierre Karlen , chef de cuisine
Tél. (039) 6 72 12

vous recommande ses

I 

M E N U S  DE FÊTES
et vous prie de réserver vos tables assez vite

Nous remercions notre aimable clientèle
de la confiance qu'elle a bien voulu nous

témoigner et lui présentons nos meilleurs vœux \
pour 1969 .

M. et Mme P. Karlen

I v
E N T R E P R I S E

B Â T T I S T O L O
CHAUFFAGE - VENTILATION

LE L O C L E  Téléphone (039) 514 37; entre
les heures de travail : 5 48 36

*• J

Si, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...pour vous procurer

quelque chose dont vous
avez un urgent besoin
Chacun le sait:
Celui qui paie comptant est le roi des acheteurs? '

a opson fi a drc,it au rabais ou à l'escompte ! Aussi pour-
quoi attendre ? Avec un Prêt-Rohner, vous êtes
le maître de la situation. Ecrivez ou téléphonez-
nous encore aujourd'hui!

Banque Rohner+Cie S. A,
8021 Zurich, Strehlgasse 33, tél. 051230330
9001 St-Gall, Neugasse 26, tél. 071 233922

Profitez de notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Télé-
phonez sous No 071233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.

Depuis plus de 30 ans, la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.

Nom:

Rue;

Localité: '" 8*j

Restaurant Tour Mireval
LE LOCLE
vous propose ses

menus de fêtes
pour Sylvestre et 1er Janvier

Prière de réserver sa table Tél. (039) 5 46 23

JEUDI 2 JANVIER , FERMÉ TOUTE LA JOURNÉE

M. et Mme URECH, gérants
i . '"profttehî de cette'1 f i n  d'année pour remercier

leurs clients de là confiance qu 'ils leur témoignent
i ;t fi 'ïï ei leur, présentent les vœux les meilleurs pour

: . l'An nouveau.

€ 

RESTAURANT
BOWLING
DE LA CROISETTE
LE LOCLE
A. BERNER Tél. (039) 53530

FÊTES DE FIN D'ANNÉE

MENUS SPÉCIAUX I
Prière de réserver iu

ORCHESTRE - COTILLONS
DANSE

Jusqu 'au petit matin : j

Samedi 11 janvier 1969, à la Salle Dixi, Le Locle

Grand match au loto
4 du Locle-Sports

organisé par des sections du LOCLE-SPORTS

SPÉCIALITÉS EN CHOCOLAT
de la CONFISERIE ANGEHRN. Le Locle

... c'est si bon I



Procès-verbal de la dernière séance du Conseil général I
V

Présence de M. Claude-Henri Chabloz, président ; 38 membres sont pré-
sents ainsi que le Conseil communal in corpore ; 3 membres excusés : MM.

Laurent Donzé, Michel Ducommun et Hubert Maradan.

Remplacement
de la conduite forcée

de Combe-Garot
M. FRITZ FLUCKIGER : A là lecture

de ce rapport , force nous a été d'émettre
quelques réflexions au sujet de la pro-
duction et la distribution de l'énergie
électrique dans notre canton. Au début
du siècle, la plupart des communes qui
cherchaient à produire elles-mêmes de
l'énergie, construisirent de petites usines.
Puis il s'avéra nécessaire de disposer de
moteurs Diesel pour parer aux pannes
éventuelles. L'Electricité neuchâteloise
aménagea par la suite ses propres usines
de production en Valais. A l'époque , les
communes de nos trois villes eurent
raison de construire l'usine de Combe-
Garot. Toutefois , eu égard aux investis-
sements importants qu'assume actuelle-
ment ENSA, on peut se demander pour
quelles raisons nos villes doivent encore
prendre à charge les frais de remplace-
ment de cette conduite forcée. Il s'agit,
en réalité, d'un problème assez ardu et ,
sans être opposé au vote du crédit solli-
cité , le groupe PPN désire obtenir au
préalable quelques éclaircissements.

M. CLAUDE LEIMGRUBER déclare
que le POP , qui partage la plupart des
remarques qui viennent d'être énoncées,
approuve cette demande de crédit.

A son tour , M. GILBERT JEANNE-
RET annonce l'approbation des rapport
et arrêté par le groupe socialiste.

M. RENE FELBER, directeur des SI :
Comme le rapport le précise, cette con-
duite forcée a été construite en 1896.
Son remplacement avait été prévu en
1951 déjà. Pour divers motifs, cette réa-
lisation fut retardée.

Aujourd'hui et pour des raisons de
sécurité d'abord , l'état de cette conduite ,
qui ne tient que par le tartre , nous met
dans l'obligation de procéder au plus vite
à son remplacement , qui ne compromet
en rien au développement ultérieur des
moyens de production des usines de
l'Areùse. Cette usine appartient aux vil-
les de Neuchâtel , La Chaux-de-Fonds
et Le Locle. Chacune possède son pro-
pre groupe de production. Neuchâtel est ,
en plus , propriétaire de sa propre con-
duite forcée.

L'investissement que l'on consacre au-
jourd'hui dans une conduite forcée, dont

l'âge permet de dire qu 'elle est totale-
ment amortie, n 'est pas une mauvaise
affaire.

Puis M. Felber expose brièvement la
politique énergétique d'ENSA qui assume
la distribution et la répartition de l'éner-
gie électrique dans le canton de Neu-
châtel. Cette société produit le 40 pour
cent de l'énergie consommée dans notre
canton. Les villes , qui étaient précédem-
ment distributrices et productrices d'é-
nergie , ne peuvent plus jouer ce rôle qui
a été repris par ENSA.

Les groupes Diesel demeurent proprié-
té des villes ; elles doivent les entretenir
et assurer leur bon fonctionnement.

La discussion n 'étant plus utilisée, la
prise en considération du rapport est
admise sans opposition. Puis , par un vote
unanime, un crédit de 277.000 francs est
accordé au Conseil communal en vue de
l'acquisition et de l'installation en com-
mun avec la ville de La Chaux-de-
Fonds d'une nouvelle conduite forcée à
l'usine de Combe-Garot. La dépense se-
ra couverte par un prélèvement au
Fonds de renouvellement.

Interpellation
M. ALAIN MATTHEY rappelle avoir

développé, au cours de la séance du 28
octobre dernier , la motion concernant
le problème du raccordement des im-
meubles aux collecteurs publics. Sur de-
mande du Conseil communal, il a été
admis de renvoyer la réponse et la dis-

cussion à la prochaine séance du lé-
gislatif. Or, dans la « Voix Ouvrière » du
2 novembre 1968, le chef du dicastère des
TP a en fait , répondu ou fait répondre
à cette motion.

Tout en précisant qu 'il ne tient nul-
lement à restreindre la liberté de la
presse ni à contester les droits d'un parti
M. Alain Matthey interpelle le Conseil
communal en lui demandant s'il n'esti-
me pas qu 'une telle manière de procéder
est inadmissible. Il relève qu'il n'est pas
dans l'habitude des conseillers commu-
naux socialistes et PPN de prendre pu-
bliquement position avant que l'Exécutif
réponde à une motion régulièrement dé-
posée.

M. RENE FELBER, président de la
ville : Sur le fond du problème , un con-
seiller communal n 'a effectivement pas
le droit de révéler des considérations
émises au cours de séances du Conseil
communal avant que ce dernier ait don-
né connaissance de sa réponse. Toute
enfreinte à cette règle serait sans doute
condamnable. Toutefois , dans le cas
particulier , nous sommes obligés d'ad-
mettre que nous ne pouvons pas empê-
cher un citoyen qui s'occupe de politique
de prendre position dans une affaire
devenue de notoriété publique.

En effet , avant même le dépôt de la
motion A. Matthey et consorts, le débat
de l'ensemble du problème avait été lar-
gement ouvert au cours d'une séance du
Conseil général. Dès lors, dans le cas
précis , le Conseil communal estime qu 'il
n 'a pas à intervenir et à condamner M.
Frédéric Blaser , chef du dicastère des
TP qui , au surplus, n'est pas le signa-
taire de l'article incriminé.

M. ALAIN MATTHEY prend acte du
principe énoncé. Il se déclare par contre
insatisfait de la réponse fournie dans
le cas particulier.

La fête de Noël dignement célébrée
Alors que les pluies diluviennes

qui se sont abattues sur la région
avaient transformé les marais du
Col en vastes marécages où trois
lacs d'une grandeur impressionnan-
te s'étaient formés, mardi , jour de la
veille de Noël , les Loclois se sont ré-
veillés ' dans un paysage de neige.
Les ouvriers qui travaillaient encore
ce jour-là — plusieurs usines et les
écoles étant fermées — se sont ren-
dus au travail dans un clair - obscur
qui changeait un peu de la grisaille
des jours précédents . A 16 heures,
chacun rentrait chez soi et , c'est
dans le calme et le recueillement
que l'on a fêté Noël en famille.

Dans les sanctuaires, ce fut l'af-
fluence des jours de fête. A l'église
catholique, toute la paroisse s'est
réunie pour la messe de minuit, de-
venue une tradition depuis long-
temps. Cette cérémonie, tout em-
preinte de grandeur et de dignité
laisse toujours une émouvante im-
pression.

Cette année, le Choeur mixte a
exécuté, sous la direction de M. Gé-
rard Rigolet , de façon magistrale,
la Messe en la, de l'abbé Kaelin.

Le matin de Noël , les services ont
repris à 7 h. 30, pour la messe de
l'aurore. La grand-messe du jour
eut lieu à 9 h. 30. Les lectures de
l'Evangile de Noël , l'espérence pré-
sentée au monde, celle d'un avenir
où toutes choses seront faites nou-
velles, tel fut le thème de la prédi-
cation. Une messe en italien eut lieu
à 11 heures, puis le soir, à 18 heures,
une messe et sermon réunissait de

nouveau ceux qui voulaient passer
ce jour dans la méditation.

Plusieurs services eurent égale-
ment lieu à la chapelle des Saints-
Apôtres , entre autres une messe en
espagnol . Toujours plus fréquentée,
cette maison de prières, qui fut une
œuvre de foi , répond à de profonds
besoins spirituels.

Au Temple réformé, mardi, à 17
heures, Noël des familles, puisque
cette fête de l'Ecole du dimanche
réunissait parents et enfants. Emou-
vante cérémonie, chants, saynète,
poèmes d'Edmond Jeanneret dits
par de ravissantes jeunes filles. Lec-
teur : pasteur Marc Velan. Conte de
Noël , message du pasteur Velan et
chant de rassemblée, Tard dans la
veillée, culte de-la-veille de Noël avec
service de sainte-cène. Puis le matin
de Noël, percutante prédication du
pasteur Francis Berthoud. « Chez
nous, Noël dure deux mois ! Noël est-
il la glorification de notre société de
consommation ou bien la fête de la
naissance du Christ ? L'appel éter-
nel demeure : « Venez à moi... vous
qui vous fatiguez et qui êtes char-
gés..^ Cette cérémonie fut réhaussée
par de magnifiques chants du
Choeur mixte, sous la direction de
M. André Bourquin.

Et la neige tant attendue, se déci-
da à tomber. Matin de Noël ! Un
Noël d'autrefois où les flocons sont
tombés en abondance toute la nuit...
Les triangles ouvraient les chemins,
et, dans son vallon, le « grand villa-
ge > avait de la peine à se réveiller ,
sous un ciel qui touchait la terre...

On pensait que les grands sapins
encapuchonnés d'hermine allaient
offrir une toile de fond magnifique
aux nombreux skieurs qui déjà far-
taient leurs skis, mais c'était déjà ,
le redoux. Drôle d'hiver. (1c)

On en parle
f ^V^'Ûtt  L/ ( )C l €  XVVV vXSNV,
4 ?
2 ' ~V'esi''l 'ëpôquë des vœux ! Les Lo- 4
4 dois en font  de sincères à l'inten- 4
4 tion de leur président de ville et de $
4 l' ensemble de leurs édiles. Ils sou- '.
4 haitent à leurs commerçants beau- f
4 coup de clients, à leurs cafetiers 4
$ une année chaude et sèche , à leurs 4
4 footballeurs le goût de la victoire, à 4
4 leurs haltérophiles une revanche 4
4 éclatante , à leurs hockeyeurs le dé- />
4 sir de faire mieux, à leurs f a nfares 4
$ succès et recrutement , à leurs so- 4
$ ciétés un heureux développement. 4
4 Ils souhaitent aussi à leur ville de i
4 continuer à grandir dans l 'harmo- /,
4 nie et la prospérité et aux respon- 4
4 sables des écoles de voir s 'élever au 4
$ plus tôt ce collège tant désiré. Leurs 4
4 vœux vont aussi à toute la jeunesse 4
4 qui sera la société de demain, aux 4
4 bénéficiaires de l'AVS auxquels ils 4
4 souhaitent de jouir durant long- f
4/ temps de leurs rentes améliorées. $
4 Ils pensent également aux person- fy
4 nés seules, aux malades , à ceux qui 4,
4 les visitent et les soignent et sou- 4
4 haitent à tous une bonne année. i
4/ S' envolant dans leur vallée, leurs 4
f ,  vœux vont à tous leurs compatrio - 4
4 tes romands , alémaniques ou tessi- 4
/ ,  . . .  ... , **a y4 nois et , par-delà les frontières , aux y4 pays du monde entier, à ceux qui 4
4 ont la lourde tâche de diriger les 4
% a f fa ires  politiques , économiques et $
% sociales d' une société en pleine évo- 4
4 lution , à ceux qui ont pour mission 4
4 de rétablir et de maintenir la paix , 4
4 la justice , la fraternité , dans le 4
4 respect des droits de l'homme et la 4
4 tolérance. 4
4 Ce sont beaucoup de vœux et le 4
4 chroniqueur en est conscient , mais 4
4 ce sont les vœux de toute une com- f
4 munauté et il était juste de vous 4
4 les faire connaître. t,
'4 Ae - \y r
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Le Locle
JEUDI 26 DÉCEMBRE

Cinéma Casino : 20 h. 30, Les Teenagers.
Cinéma Lux : 20 h. 30 , La porteuse de

pain.
Pharmacie d'o f f i ce  : Moderne.

jusqu 'à 21 h., ensuite le tél. No 17
renseignera.

Permanence médicale et dentaire : Tél.
No 17 renseignera. (N' appelez qu'en
cas d'urgence et en l'absence du
médecin de f amille. )

M E M E N TO

COMMUNIQ UÉS j

Au cinéma Casino : « Les teenagers ».
U y a dix ans, ils ne comptaient pas

pour la société. Ni enfants , ni adultes,
ils subissaient la condescendance des
aînés. On les appelait les adolescents.
En quelques années, ils ont accaparé
l'attention. Us ont leurs magazines,
leurs émissions de radio et de télévision ,
leur mode, leurs boutiques : ils sont les
« teenagers ». Violents, impudiques, pro-
vocants mais aussi parfois généreux et
romantiques, les « teenagers » se livrent
à tous les excès pour affirmer leur In-
dépendance et leur originalité. Un film
exceptionnel attendu partout. Ce soir
et vendredi à 20 h. 30. Admis dès 16
ans.
Service des douches publiques.

Le service des douches fonctionnera
les vendredi et samedi 27 et 28 décem-
bre 1968, aux heures habituelles. Les
vendredi et samedi 3 et 4 Janvier 1969,
le service sera supprimé.

Direction générale des Travaux
vublics de la Ville du Locle

Les Brenets: mise en place du ski- lift

Il a fal lu  creuser une tranchée a travers la voie CMN pour faire passer la ligne
électriaue

Installe et inauguré à la fin du mois
de janvier passé , le petit remonte-pente
du Pré de Bel-Air avait été démonté
et entreposé dans un hangar au prin-
temps. U était temps maintenant de le
remettre en place , même si la neige n 'a
fait jusqu 'alors que de timides appa-
ritions.

L'installation de la ligne électrique
n'était que provisoire et avait aussi dû
être démontée.

Samedi , c'est une équipe de jeunes du

village armés de pelles et de pioches et
aidés de quelques adultes qui ont creusé
une tranchée à travers la voie des CMN
et une dizaine de trous profonds pour
/ planter les poteaux nécessaires à la
suspension de la ligne électrique qui ali-
mentera ski-lift et projecteurs.

La station supérieure de remonte-
pente a aussi été mise en place. Lorsque
la neige recouvrira le pré , il ne restera
plus qu 'à placer le câble tracteur et la
station inférieure.

Belle fête de famille pour nos vieil-
lards, avec productions d'enfants, ce jour
de Noël 1968. Flûte, piano et chants par
des employés de la maison et des en-
fants. Emouvants messages du pasteur
Marc Velân et du curé Beuret. M. Willy
Pingeon , président de l'institution, pré-
senta les vœux des autorités commu-
nales.

•M. Maillard , directeur , qui a déjà tant
donné à La Résidence, adressa , lui aussi
un message à sa grande : famille. Puis
ce fut la traditionnelle distribution des
cornets. Et la fête se poursuivit dans
une ambiance familiale. Soulignons le
beau drame joué par .des jeunes, dû à la
plume de Mlle Marcelle Jeanneret, qui a
eu la délicatesse de faire écrire une let-
tre par chacun de ses élèves, message
destiné à chaque vieillard. Jeudi de la
semaine dernière déjà , ces lettres leur
sont parvenues, ainsi que des chants en
français, allemand, anglais, latin , russe
et portugais. Samedi après-midi, les
éclaireurs Saint-Paul, sous la direction
de l'abbé Meignez et de cheftaines ont
présenté aux pensionnaires quelques
productions mimées qui furent fort ap-
préciées. Dimanche après-midi, les hôtes
de la maison ont eu la joie d'une invita-
tion de la part de M. et Mme Dubois, di-
recteurs des Foyers des Billodes pour la
répétition de la fête de Noël de la mai-
son qui avait Heu dans la soirée. Pour
terminer ce gala de festivités, disons
encore que nos amis de la rue de la Côte
24 , ont eu l'heur d'un concert donné à
leur intention par la Chorale du Verger
sous la direction de M. Emile Bessire.
Audition qui fut fort goûtée. Nul doute
que chacun fut sensible à toutes ces
attentions, (je)

Noël à la Résidence

Comme chaque année les person-
nes qui, renonçant à l'envoi des
voeux de Bonne Année, désirent que
leur nom figure sur la liste parais-
sant - dans '«L'Impartial -• Feuille
d'Avis des Montagnes > sont priés
de s'inscrire chez Me Michel Gentil,
notaire. La somme de 5 francs qu'el-
les verseront est destinée à une œu-
vre de bienfaisance.

Vœux de Bonne Année

Mardi , vers 13 h. 30, M. J. R., de la
ville, roulait sur la rue de la Foule.
A l'intersection de cette dernière et
de la rue des Jeanneret, il ne put
immobiliser son véhicule, heurta une
voiture conduite par M. J.-P. Z., de
la ville également, faucha un stop
et alla finalement percuter la façade
d'une maison.

Pas de blessé, mais les dégâts ma-
tériels sont assez importants.

Violente collision

I Rédaction du Locle
I
t Rue du Pont 8

I „,,,»,.-.
Un beau geste

Pour ne pas oublier les personnes vi-
vant seules et ne pouvant assister aux
fêtes de Noël de l'école , Mlle Surdez de
la classe des Petits-Ponts a eu l'aimable
initiative de préparer une surprise. Du-
rant plusieurs semaines elle a appris aux
à planter des oignons de fleurs dans
des pots, chacun devant soigner , arroser
sa plante , la voir pousser , se développer.
De leurs doigts ils ont confectionné des
tissages multicolores , des bougeoirs.

Par groupe de quatre , ils sont allés ré-
citer , chanter , apporter leur simple ca-
deau , ce petit oignon devenu grand
qu 'ils abandonnent avec un peu de re-
gret tant ils l'aimait , mais heureux d'a-
voir procuré de la joie de Noël à ces
Chers grands-papas et grands-mamans
tout émus d'une si gentille attention.

(fd)

BROT-PLAMBOZ

Le très émouvant Noël de l'hôpital

(Photo Curchod)

Dans le grand hall d'entrée, on
avait dressé un imposant sapin
pour la fête de Noël de l'hôpital.
La grande maj orité des malades
y assistaient avec le personnel de
la maison et les nombreux amis
venus entourer ceux que la mala-
die contraint à célébrer dans

l'hospitalière maison. Le pasteur
Jacques Bovet présidait cette
émouvante célébration et après
avoir lu le récit de Noël il plaçait
cette journée sous le signe de l'es-
pérance. Noël, fête chrétienne,
prend sa plus profonde raisonnan-
ce quand les petits chantent et
jouent pour les malades. Cette an-
née, ce sont les élèves de la classe
des Monts, de Mme Rauss, sous
la direction de leur institutrice
qui avaient préparé à l'intention
des malades deux charmantes say-
nètes de Noël. Deux jeunes artis-
tes pleins de talent, M. Jean-Phi-
lippe Schaer, flûtiste, qu'accompa-
gnait Mlle Simone Dubois, en deux
intermèdes musicaux enchantèrent
leur auditoire. Des récitations, des
chants à l'unisson, une prière,
beaucoup de pensées qui volent
vers les malades, c'est là le très
émouvant Noël de l'hôpital.

M. C.

La Crèche a reçu avec reconnais-
sance de la Banque cantonale un don
de 100 fr. ; de Mme G. Gabus-Savoye,
20 fr. et un don anonyme de 1000 fr.

Par ailleurs, les Samaritains ont re-
çu avec gratitude de l'Entreprise Al-
phonse Meroni un don de 50 fr. à la
mémoire de MM. S. Chapuis et N. Gas-
ton!.

Bienfaisance

Paresse intestinale
Prenez au repas du soir un à
deux Grains de Vais. Us ré-
gularisent doucement les fonc-
tions digestives et intestinales,
décongestionnent le foie, éli-
minent les toxines. Vente en
pharmacies et drogueries.
chaque soir : Grains de Vais
chaque tour : Bonne santé

—njnitM*—i Feuille d'Avis desMontaones mmagmsmÉÊÊÊÈ
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" Walt Disney présente un film d'une drôlerie
¦ encore jamais égalée

LE FANTOME DE BARBE NOIRE
! Avec Peter Ustinov , Suzanne Pleshette, Dean Jones

Première vision Enfants admis Technicolor
w '
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Theresa
CHARLES

Editions de Trévlse
(Droits réservés

\ Opéra Mundi)

— A quoi ressemble cette comédie ! Emme-
nez-la chez elle en taxi, Mademoiselle Alcock.
Je n'accepterai pas qu'un médecin vienne au
bureau. On n'a jamais vu ça ! Quelle scène
déplaisante ! Lâchez ce téléphone, Mademoi-
selle Thomas ; Monsieur Mitchell n'est pas
dans un état normal.

C'en fut trop pour Ralph. Je crois qu'il
avait eu peur pour la première fois de sa
vie en me voyant si faible entre ses bras.
Il s'écria :

— Allez au diable, vous et votre sacré bu-
reau 1 II faut appeler tout de suite un mé-
decin. C'est ma femme... ma femme !

Je sus alors que la partie était perdue,
sans espoir , irrévocablement ! Il était inutile
que j' essaie de reprendre mes sens pour in-
tervenir. La nuit m'enveloppa de nouveau

et je m'y laissai glisser presque avec recon-
naissance.

Quand je revins à moi, j'étais toujours dans
les bras de Ralph, mais dans son petit bureau.
Un étranger à lunettes, avec une moustache
taillée court , était penché sur moi, un verre à
la main. Muriel, rouge et décontenancée, ap-
paraissait dans le fond du bureau. Je dis
d'une voix faible :

— Je ne veux pas de médecin ; ce n 'est
que la grippe.

Le docteur tendit le verre à Muriel et dit
d'un ton encourageant et professionnel :

— On se sent mieux ? Alors tout va bien !
Il prit mon poignet et consulta sa montre.
— La grippe. Parfaitement ! Et carabinée !

Vous ne devriez pas être ici mais au lit
avec cette fièvre, dit-il en lâchant mon poi-
gnet.

Il se tourna vers Ralph :
— Voulez-vous nous laisser je vous prie ?
— Non , répondit Ralph. Elle est ma femme

et je reste ici. Allez-y, Docteur.
Je m'adossai languissamment, m'agrippant

aux durs accoudoirs du fauteuil et me sentant
trop mal pour me préoccuper de ce qu 'ils
pouvaient dire ou faire.

Le docteur s'adressa à Muriel .
— Pourriez-vous dégrafer sa robe ? Je vou-

drais l'ausculter.
Muriel vint près de moi et m'aida. Je me

mis à ricaner nerveusement. Cette journée

serait certainement inscrite pour toujours dans
les annales de M. Skelton et Barr, dont les
pompeux bureaux n'avaient jamais dû enre-
gistrer de telles scènes. Que dirait M. Skelton
s'il entrait et me trouvait assise là, à demie
nue, entourée de Ralph et de Muriel ?

Le docteur me fit face, son stéthoscope
aux oreilles, et me tapota les mains.

— Allons, allons, pas de crise nerveuse, s'il
vous plaît , dit-il en fronçant les sourcils.
Respirez ! Expirez 1 Encore. Oui, encore. Mer-
ci ! Tournez-vous maintenant.

Le stéthoscope me parut horriblement froid
sur mon dos nu. Je poussais de faibles glousse-
ments. J'étais redevenue la petite fille de
l'orphelinat. «Respire... expire... ouvre ta bou-
che... tousse... encore...»

Tant d'embarras pour un accès de grippe !
Oh, pourquoi m'étais-je évanouie ? J'avais tout
gâché. J'avais perdu ma situation... et Ralph
aussi. M. Barr ne lui pardonnerait jamais...
même s'il s'excusait, et il ne s'excuserait pro-
bablement pas. «Une femme peut être un
boulet qu'un homme traîne toute sa vie...».

Ne le dis pas, Ralph. J'ai fait tout mon
possible. Si seulement je ne m'étais pas sentie
aussi malade... mais je n'ai pu éviter de me
trouver mal. Oh, mon chéri , comme j' ai aimé
l'ardeur avec laquelle tu t'es précipité pour
me défendre et me prendre dans tes bras ;
mais ça n'en valait pas la peine ! J'aurais
survécu à l'orage. Tout aurait mieux valu

que de perdre ta situation, avec toutes ces
factures impayées.

Le médecin me faisait boire un médicament
et je m'aperçus que j'avais presque perdu
connaissance encore une fois. Ce breuvage
avait mauvais goût et me fit tousser. Pourquoi
me regardait-il avec tant d'insistance ? Pour-
quoi me palpait-il la poitrine ?

— Est-ce douloureux ?
Quelle question stupide ! Je répondis avec

indignation :
— Naturellement ! Laissez-moi tranquille ou

je vais avoir mal au coeur ?
— Avez-vous souvent mal au coeur ?
Quel homme obstiné ! Qu'importait ce que

je ressentais, il voyait bien que j' étais ma-
lade, n'est-ce pas ? Pourquoi ne me laissait-il
pas rentrer à la maison ?

Il répéta sa question et j e dis avec impa-
tience :

— Parfois. Je ne suis pas très bonne cuisi-
nière.

Il ne parut pas saisir le rapport entre la
question et ma réponse et dit :

— Parfaitement ! Quand vous vous levez
le matin ?

— Généralement... si le dîner n 'a pas passé.
Mais j' ai seulement mal au coeur, sans être
malade.

— Parfaitement I
(A suivre)

[jNDjSrM

Accordéoniste
soliste, cherche engagement pour les fêtes
de Nouvel-An.
M. Marguet, 25 - Valdahon (France),
tel No 1.

Je prendrais encore
quelques voitures
pour

HIVERNAGE
à 50 mètres de la
route cantonale.

Tél. (039) 3 68 22.

Lisez L'Impartial

Ê
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café Co-op
?AND-PONT

e repas avec
îssert de fête

tourtes glacées
FRISCO
avec 50 points Co-op
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Horaire de nos magasins d'alimentation :
vendredi :

ouvert toute la journée
samedi :

ouvert le matin jusqu'à 12 h. 30

discount - Serre 90
Place du Marché Le Locle
resteront ouverts jusqu'à 16 h. 00

Pour vous dépanner
combien vous
faut-il: Jjflg^
500 *&W
1000 ©
2000,
rapidement et
sans formalités ?
Alors envoyez ce
coupon à la
Banque de Prêts et
de Participations sa
11 rue Pichard
1003 Lausanne
Tél. (021) 22 52 77
Nom et prénom:

Adresse exacte :

IC

*¦ 

CONCIERGE est
demandé pour l'en-
tretien d'un immeu-
ble rénové de 10 ap-
partements au cen-
tre de la ville. Loge-
ment éventuellement
à disposition . Ecrire
sous chiffre RM
27011, au bureau de
L'Impartial.

APPARTEMENT
de 3 pièces, salle de
bain , mazout et eau
chaude est à louer,
quartier ouest. La
préférence sera don-
née à personne pou-
vant s'occuper de la
conciergerie. Ecrire
sous chiffre FL
27012 , au bureau de
L'Impartial.

STUDIO non meu-
blé est à louer pour
le 1er janvier 1969.
Prix Fr. 170.— tout
compris. Tél. (039)
2 15 75.
STUDIO à louer dès
le 1er février 1969,
tout confort , expo-
sition ensoleillée , si-
tuation quartier
ouest , vers Philips.
Ecrire sous chiffre
AD 26568, au bureau
de L'Impartial.

A VENDRE skis mé-
tal Fischer Perfekt
195 cm., fixations
sécurité, état de
neuf , éventuelle-
ment avec bâtons
métalliques et sou-
liers No 41. — Tél.
(039) 2 50 32.

3 PIÈCES, ensoleil-
lé, tout confort , dans
maison ancienne ré-
novée, au centre,
quartier tranquille,
libre dès 1er janvier
1969. — Ecrire sous
chiffre RD 26943, au
bureau de L'Impar-
tial.
A LOUER tout de
suite, quartier Char-
rière, logement an-
cien remis à neuf , 2
pièces, cuisine, loyer
modeste. Ecrire sous
chiffre FL 27230, au
bureau de L'Impar-
tial.

CHAMBRE à louer
centre ville, confort ,
salle de bain , part à
la cuisine. — Tél.
(039) 3 79 92 après
18 h.

CONTEMPORAINS
1930

APÉRITIF DE FIN D'ANNÉE

Vendredi 27 décembre, dès 18 h.
au Café des Alpes

Coiffure
laude

Coloration Fr. 15.—
Permanente Fr. 20.—

— Tout compris —
Paix 65 Tél. (039) 2 64 49

LOTS
Nous achetons lots et fins de séries
de mouvements, montres, fourni-
tures et outillage d'horlogerie.

Téléphoner jusqu 'au samedi 28 dé-
cembre 1968 au (039) 3 37 31, Hôtel
de la Fleur de Lys, La Chaux-de-
Fonds.

BANQUE EXEL
Avenue Léopold-Robert 88, La Chaux-de-Fonds

Fabrique de boîtes or, acier et métal de La Chaux-de-Fonds

CHERCHE
pour entrée tout de suite ou date à convenir

1 jeune dessinateur
technique
travail intéressant en collaboration avec la création, fabrication et bureau
des méthodes

1 contrôleur
(tourneur ou mécanicien)
connaissant parfaitement les outils de mesure et compréhension des plans

personnel à former
masculin ou féminin, pour travaux de fraisage, perçage et divers petits
travaux d'atelier . (Jeunes gens sortant des écoles acceptés.)

*Places stables bien rétribuées et caisse de retraite.
Faire offres sous chiffre WS 26503, au bureau de L'Impartial.

HÔTEL DE L'ERGUEL SAINT-IMIER
Téléphone (039) 412 64

DÉJEUNER ET DINER DE NOUVEL-AN
Entrées MENU

Truite de rivière Consommé Chancelière
(supplément Fr. 2.—)

ou
Délice de Strasbourg Les Trois Rosettes

ou à la mode du chef :
Croûte aux morilles Tournedos Rossini

ou Mignons de veau Manuela
Hors-d'œuvre Maison Mignons de porc Mirza

. MTDI Jardinière de légumes
Pommes Florentine

Menu complet Fr. 15.— Salade Waldorf
sans entrée Fr. 13.—

LE SOIR Les Fromages du pays
Menu complet 17— Délice glacé de la Forêt-Noire

(y compris danse et cotillons) Friandises

Orchestre BAMBI , 5 musiciens BELLE AMBIANCE

Prière de réserver votre table P. Obrecht-Steiner

SYLVESTRE ET NOUVEL-AN
31 décembre

THEATRE DE BESANÇON
y compris l'entrée et un excellent repas après le

spectacle
Jura Fr. 55.— La Chaux-de-Fonds Fr. 51.50

1er janvier
THEATRE DE BESANÇON

y compris l'entrée et un bon repas
Jura Fr. 46.— La Chaux-de-Fonds Fr. 42.50

31 décembre
REVEILLON DANSANT DE SYLVESTRE

avec un excellent repas, cotillon , divertissements
bon orchestre

Jura Fr. 40.— La Chaux-de-Fonds Fr. 50.—

POUR LES SKIEURS
arrangements de 3, 4 et 6 jours, au cœur de la
Suisse, à Vitznau, avec dépar t le 31 décembre

Dès Fr. 95.— à Fr. 200.—

Renseignements et inscriptions :

NEUCHÂTEL... 6 étages d'exposition - 30 vitrines MEUBLES MEYER
NEUCHATEL Faubourg de l'Hôpital Tél. (038) 5 75 05

AYEZ DU FLAIR! CHOISISSEZ... tàh
AU BÛCHERON



Fleurier: après une inauguration

Quelques semaines après l'inaugura-
tion de la «Pénétrante», des accidents
se sont déjà produits au carrefour du
Pont des Chèvres à Fleurier et à celui
de Couvet. La visibilité est pourtant
jugée suffisante aux deux endroits
et les signaux réglementaires y sont
apposés normalement en bonne place.
Un certain nombre d'automobilistes
roulant sur la «Pénétrante» s'étonnent
de la façon dont les Travaux publics
ont marqué les présélections au carre-
four du Pont des Chèvres (notre photo)
qui prêtent à confusion et se demandent
si un îlot ne serait i pas Indispensable
pour faire ralentir bien des conducteurs
imprudents.

2500 francs suffisent-ils ?
La commune de Fleurier alloue cha-

que année une subvention de 2500 fr..
à chaque ensemble musical de la ville ,
soit l'Harmonie L'Espérance et la fan-
fare L'Ouvrière. Selon les membres de
ces deux sociétés fleurisannes, ces som-
mes sont actuellement jugées insuffi-
santes pour couvrir les frais des lutrins,
des partitions, des uniformes et la ré-
tribution au directeur. C'est un peu la
raison pour laquelle les ensembles musi-
caux ont de la peine à survivre au-
jourd'hui. La jeunesse hésite aussi à se
mettre dans les rangs, alors que la musi-
que de cuivre a toujours tenu sa place
d'honneur dans un village, (th)

Noël des malades
Les malades de l'Hôpital de Fleurier

ont vécu des heures très heureuses clans
la joie de Noël. « La Picoline », formée de
quelques musiciens de l'Harmonie l'Es-
pérance, a donné un concert très appré-
cié aux malades et au personnel de
rétablissement hospitalier. En fin
d'après-midi, c'était l'arbre de Noël qui
fut très animé par les productions et
chansons des infirmières. Une fois de
plus, nos malades ont passé une journée
dominicale exceptionnelle, (th )

Fontaines et le Centre scolaire
multilatéral de Cernier

T5ÏSTRICT DU VAL-DE-RUZ

C'est sous la présidence de M. M.
Cornu que le Conseil général a tenu
sa dernière séance de l'année.
• BUDGET. — M. F. Roth, président
de commune, résume le rapport de
l'exécutif en relevant que l'excédent
des recettes s'élevant à plus de 52.000
francs, dont plus de 50.000 francs
seront attribués à un fonds de ré-
serve. Le rapporteur de la Commis-
sion du budget, M. F. Besancet, re-
commande son adoption. Il propose
en outre d'élever de cinq à dix francs
le montant des jetons de présence.
Le Conseil général suit cet avis et
l'entérine par un double vote favo-
rable.

LES EGOUTS. — Dans quelques
années, une station d'épuration des
eaux sera construite. Auparavant , il
était nécessaire de prévoir un plan
directeur des égouts dont les modi-
fications proposées seront étroite-
ment dépendantes de la future sta-
tion. Etablis par l'entreprise Hydro-
clair de Neuchâtel, approuvés par
le Département des travaux publics,
les plans furent acceptés à l'una-
nimité.

ECHANGE DE TERRAINS. — Le
Conseil communal propose d'échan-
ger un terrain comnninal situé à
proximité de la pépinière contre une
bande de terrain j uxtaposée à la dé-
charge des gadoues appartenant à
la famille Haussener. Cette question
soulève deux interpellations de MM.
Cornu et Besancet qui déplorent
l'éparpillement des déchets dans les
champs et demandent un ramassa-
ge et une Incinération hebdomadai-
res du papier. M. A. Demlerre, con-
seiller communal, prend acte de la
suggestion. Le Conseil général vote
sans opposition l'arrêté relatif à l'é-
change.

CENTRE SCOLAIRE DU VAL -
DE-RUZ — M. Roth décrit succincte-
ment le proj et présenté. Il Insiste
particulièrement sur l'urgence de la
construction et conclut en recom-

mandant chaudement son accepta-
tion. Mais les conseillers généraux
ne répondent pas à son attente.
MM. Croset , Besancet et Cornu , tout
en reconnaissant la nécessité d'un
nouveau collège, regrettent d'être
pour l'instant si peu informés de-
vant une décision si importante à
prendre. Ils expriment également
leur étonenment en constatant l'ab-
sence d'autres projets. N'aurait-on
pu organiser un concours d'archi-
tectes ? Le président de commune
qui est également membre du comité
directeur du futur centre multilaté-
ral, tente vainement de justifier le
crédit demandé. Le Conseil général
vote la participation communale aux
frais d'études et à l'achat du ter-
rain, mais refuse, en attendant plus
ample information, la garantie d'un
emprunt de construction d'un mon-
tant de 8.800.000 francs, par 9 non
contre 3 oui.

CREDIT POUR L!HOPITAL. — La
direction de l'hôpital a projeté la
construction d'un bâtiment destiné
au logement d'une partie du per-
sonnel. Une demande de crédit de
8000 francs est présentée et votée
sans opposition.

En lever de séance, les présidents
du législatif et de l'exécutif présen-
tent leurs voeux traditionnels et of-
frent le verre de l'amitié, (gn)

Nouveau chef de poste
Atteint par la limite d'âge, le sergent

Jules Berset sera mis au bénéfice de la
retraite é partir du premier janvier pro-
chain. Entré dans le corps de la gen-
darmerie cantonale neuchâteloise le pre-
mier juillet 1929, il a été nommé sergent
et chef de poste à Cernier le premier
janvier 1959. Il aura ainsi été 39 ans et
demi au service de l'Etat.

Le remplaçant du sergent Berset en-
trera en fonctions en avril prochain.

L'appointé Paul Rattaly est nommé
caporal à partir du premier janvier
1969. C'est lui qui assumera l'intérim
jusqu 'à l'arrivée du nouveau chef de
poste. Un gendarme renforcera l'effectif
jusqu 'au mois d'avril ;é(é. (mo)

Tôles froissées
Mardi à onze heures, M. P. G., au vo-

lant du camion lourd propriété de la
Compagnie des troleybus, sur lequel était
monté une lame de triangle et une sa-
leuse, circulait clans le village de Fon-
tainemelon , en direction de cernier , les
feux tournants jaunes enclenchés. Arrivé
à la hauteur du Foyer Ebauches, il a mis
osn clignoteur gauche dans l'intention
de s'engager dans la boucle des trolley-
bus située à cet endroit. Alors qu 'il ef-
fectuait sa manoeuvre, il a été dépassé
par la voiture conduite par M. F. P. G.,
domicilié à La Chaux-de-Fonds, laquelle
a été accrochée par le côté gauche de la
lame. Il n 'y a pas eu de blessés. Tout le
flanc droit de la voiture est endommagé.

(mo)

¦ 

Voir autres informations
neuchâteloises en page 14

CERNIER

DANS LE DISTRICT DU VAL-T3&TRAVERS

Au Conseil général de Dombresson

Le Conseil général de Dombresson
vient de se réunir au collège, sous la
présidence de Claude Hânni. Il a d'abord
pris connaissance de la lettre de dé-
mission de M. Maurice Vlllard , con-
seiller général socialiste, qui quitte la
localité.

Epuration des eaux
Le Conseil intercommunal pour l'épu-

ration des eaux usées a pris un arrêté
concernant la transaction immobilière
pour l'achat du terrain destiné à la
future station d'épuration. Cet arrêté
doit être ratifié pour le Conseil général,
ce qui est fait à l'unanimité.

Vergers de l'Orphelinat
Après diverses démarches, le Centre

pédagogique est d'accord de vendre les
vergers si au nord de la halle de gym-
nastique pour le prix de 8 fr. le m2, et
demande de reprendre la bande de
terrain bordant le chemin du Ruz-
Chasseran au nord pour le prix de 80
centimes le mètre carré. Cette bande
permettra un j our l'élargissement du
chemin Quant aux vergers, ils donne-

ront la possibilité d'envisager la res-
tauration de la halle et d'aménager
les terrains pour l'enseignement de la
gymnastique ou autre sport. A l'una-
nimité, le Conseil général donne son
accord à ces transactions.

Hôpital de Landeyeux
Le Conseil communal sollicite un cré-

dit de 15.000 fr. destiné à payer la
part de la commune à la construction
d'un immeuble pour loger le personnel
de l'hôpital de Landeyeux. S'estimant
insuffisamment renseigné sur les pro-
jets exacts de cette institution, les
conseillers généraux refusent de prendre
l'arrêté en considération, et ceci par
15 voix contre 2.

Centre scolaire
D'emblée le groupe libéral propose de

ne pas mettre en votation l'article 3
de l'arrêté en ce qui concerne le crédit
de 8.800.000 fr. pour la construction
et l'aménagement du centre. La nécessi-
té de cette construction n'est pas con-
testée, cependant une commission de-
vrait être nommée pour étudier le
dossier complet. Ces considérations sont
partagées par le groupe radical , alors
que les socialistes sont disposés à voter
l'arrêté , tous les renseignements désirés
ayant été obtenus. Au bulletin secret ,
les deux premiers articles sont acceptés ,
alors que l' article trois et refusé par
14 voix contre G. Le législatif décide
alors de nommer la commission proposée
par le groupe libéral dans laquelle les
socialistes renoncent à être représen-
tés.

Dans les divers, des questions sont
posées concernant les chemins, la si-
gnalisation routière et la célébration
du 1er Mars.

La séance est levée après les tradi-
tionnels voeux de fin d'année et des
félicitations adressées à M. Villard qui
vient de recevoir le titre de docteur
es sciences. Celui-ci est vivement ap-
plaudi, (cm)

«Oui, mais » au CENTRE SCOLAIRE

En cette fin d'après-midi du 24 décem-
bre , le temple de Couvet voyait se diriger
vers lui tous ceux qui s'étaient laissés
guider par la gigantesque étoile tendue
en travers de la Grand'rue : c'est qu 'on
y fêtait le Noël de la paroisse, Noël des
enfants avant tou t, puisque à tour de
rôle ces derniers allaient animer de leurs
chants et d'un jeu scénique cette fête à
laquelle assistait une nombreuse assem-
blée.

Présidant la fête , et ayant invoqué la
bénédiction divine, le pasteur Perriard
chacun , consacra l'offrande des enfants ,
adressa un message de bienvenue à
par quoi la cérémonie avait été ouverte ,
puis laissa la parole au pasteur Tissot
qui, en guise de message de Noël , expli-
qua le sens et la tradition (profondé-
ment ancrée dans la liturgie des gran-
des fêtes chrétiennes dès le Moyen
Age) du jeu scénique qui allait suivre.

Intitulé « L'adoration des bergers »,
d'après un texte du pasteur Tissot lui-
même, introduit et conclu par l'orgue
tenu par la fidèle organiste qu 'est Mlle
M. Barbczat , ce jeu retraçait , dans un
décor réduit au strict minimum mais
qui , par là même restituait cette tradi-
tion des grands « mystères » le récit de
Noël tel qu 'il nous est familier.

Ajoutons que ce jeu scénique avait ,
comme toile de fond assez tragique mais
en l'occurrence combien actuelle si l'on
songe à l'environnement historique du
premier Noël et de celui de 1968, une par-
tition du musicien français Olivier Mes-
siaen et des chants de O. Seitz.

Auparavant , d'autres chants, ceux des
tout petits et des degrés inférieur et
moyen , rappelèrent à un public tou-
jours sensible à l'imagerie biblique (tels
« Melchior et Balthasar », « Les anges
descendus du ciel») la joie de Noël («Mon
Noël ») et son message d'espoir (« Sen-
tinelle vigilante »).

La prière et des remerciements adres-
sés à tous ceux qui ont oeuvré à cette
réussite, de la Commune aux moniteurs,
en passant par les mille et une bonnes
volontés sans lesquelles le Noël de la pa-
roisse ne serait pas ce qu 'il est , mirent
un point final à cette fête.

A l'issue de celle - ci .on pouvait revoir
la grande étoile dominant le porche du
temple , reflétée par les prunelles d' au-
tant d'enfants radieux de la fête qu 'ils
avaient en quelque sorle donnée et im-
patients d'ouvrir les cornets qu 'on leur
avait remis, (lx)

Couvet : fête paroissiale de Noël

Dans un petit village, où elle n 'a
pas été commercialisée, la fête de
Noël conseve son charme particulier
fait d'intimité et de ferveur. A la
chapelle catholique, dans un décor
rustique de sapin , un auditoire re-
cueilli assiste à la messe de minuit
et fait éclater sa joie dans le chant
d'anciens cantiques.

Le matin, la fanfare l'Espérance,
précédée d'un attelage pittoresque
conduit par un poney et où trône
le sympathique porte-bannière, cos-
tumé en bonhomme Noël , joue dans
les rues du village encore endormi
l'hymne de la Nativité.

Au temple paroissial, une assem-
blée nombreuse participe au service
divin présidé par le pasteur Jean-
Pierre Barbier. Sous la direction de
M. Georges Perrenoud, le Choeur
mixte l'Avenir chante un fort bel
hymne de Noël. Puis c'est le service
de sainte cène groupant la quasi
totalité des fidèles.

En fin d'après-mldl, c'est . la fête
de l'Ecole du dimanche et du village
tout entier. Au pied du grand sapin
Illuminé se déroule, sous la direction
paternelle du pasteur Barbier, la
fête charmante et émouvante où les
enfants par chants, poésies, récits
de Noël et représentation d'une Na-
tivité, ont le rôle principal . La fan-
fare , le Choeur mixte et un solo de
M. Pierre-Auguste Maeder qui , ac-
compagné à l'orgue par son père,
chante une œuvre de Gounod , ajou-
tent au charme de cette heure d'al-
légresse où nombre d'amis du dehors
ont la coutume de se retrouver, (jy)

NOËL INTIME
ET JOYEUX

Le recensement
Le recensement de la population

totalise 564 âmes contre 569 à fin
1967. U y a donc une diminution
de 5 personnes.

On compte 256 Neuchâtelois, 157
Confédérés et 151 étrangers, dont
48 sont -au bénéfice d'un permis
d'établissement et 103 d'une auto-
risation de séjour.

Au point de vue confessionnel , 11
y a 355 protestants et 209 catholi-
ques romains.

S'agissant de la profession, on
compte 63 horlogers, 17 mécani-
ciens, 19 agriculteurs et 167 de pro-
fessions diverses.

En 1969, 10 personnes atteindront
leur 20e année et viendront aug-
menter les rangs des électeurs et
des contribuables.

C'est en 193 ménages que la po-
pulation est répartie.

NOIRAIGUE

LES BAYARDS

Siégeant sous la présidence de M. Al-
bert Hainard , le Conseil général des
Bayards a adopté à l'unanimité le bud-
get qui lui était présenté et qui fait pré-
voir un déficit de 32.908 francs. Ce défi-
cit est essentiellement dû à diverses dé-
penses occasionnées par des travaux dif-
ficiles à renvoyer indéfiniment et qu'il
faut en réalité plutôt considérer comme
des investissements. On peut également
prévoir que ce déficit sera, en réalité,
largement diminué par la hausse enre-
gistrée sur le marché des bois, la com-
mune tirant la part la plus importante
des revenus de ses forêts. A une forte
majorité, le Conseil a encore adopté
deux arrêtés, l'un portant de mille à
deux mille francs la compétence de
l'exécutif pour les dépenses urgentes,
l'autre étant relatif à la pose d'un signal
« Cédez le passage » au débouché de la
route des Parcs sur la route cantonale.

(mn)

Le Noël des accordéonistes
Le club bayardin des accordéonistes

a organisé samedi son traditionnel sapin
de Noël à l'ancienne chapelle. Après les
productions musicales et théâtrales, le
père Noël vint en personne occuper la
scène pour la plus grande joie d'un nom-
breux public. Une belle soirée à l'actif
du club présidé par M.  William Jean-
net, (mn)

Hôtes de Noël aux échanges
scolaires

Une septantalne d'enfants français,
participant à une colonie de vacances
organisée par le groupement « Mer et
montagne », sont arrivés lundi aux
Bayards où ils passeront la quinzaine
des fêtes de fin d'année au bâtiment
des échanges scolaires, (mn)

Le Conseil général
a adopté le budget

Budget adopté
Le Conseil général a été convoqué

pour la dernière fois de l'année avec le
budget 1969 comme principal article à
l'ordre du jour. Malgré une réduction
de 20 pour cent de l'échelle fiscale, dé-
cidée dernièrement, et quelques dépenses
assez importantes en prévision , ce bud-
get se solde par un déficit de 1209 fr. 05.
Aussi, sur proposition de la commission
financière, celui-ci fut adopté à l'una-
nimité.

Le président, M. Maurice Piaget , re-
mercia le Conseil communal pour sa
bonne gestion et formula les vœux tra-
ditionnels envers le Conseil communal
et la population tout entière.

Comme l'an dernier , une collation mit
le point final à cette séance de fin
d'année, (dm )

LA COTE AUX-FÉES

« Souper 'des Pipes »
Le conseil de la noble Corporation

des Six-Communes a tenu samedi der-
nier son assemblée générale ordinaire
à l'Hôtel de Ville de Môtiers, propriété
de la dite corporation , sous la prési-
dence de M. Lucien Marendaz, prési-
dent gouverneur en charge. On sait que
cette assemblée a lieu traditionnelle-
ment le samedi qui précède Noël.

Les gouverneurs ont liquidé l'ordre du
jour ordinaire puis ont examiné et dis-
cuté les projets de transformation de
certains locaux de leur immeuble, l'Hô-
tel de Môtiers. Us ont chargé le Haut
Conseil de poursuivre l'étude des dits
projets qui sont déjà fort avancés. Les
gouverneurs ont pris en outre la déci-
sion de compléter le fonds de renouvel-
lement par l'abandon du montant ver-
sé annuellement aux six communes for-
mant la Corporation. Cependant, le ver-
sement d'une somme symbolique sera
maintenu.

L'assemblée, comme de coutume, était
suivie du traditionnel repas des gouver-
neurs, repas communément appelé « sou-
per des pipes » en raison de la pipe en
terre que chaque convive est dans l'obli-
gation de fumer. Parmi les invités, M.
C. Grosjean, président du Conseil d'Etat ,
et deux députés, MM. A. Adam, de Mô-
tiers, et P. Porret , de La Chaux-de-
Fonds, étaient présents. Au cours du
repas, les gouverneurs ont pris congé
d'un de leurs collègues, M. Robert Sutter
de Saint-Sulpice, qui fut  chancelier de
la Corporation pendant douze ans et
démissionna de son poste en mai der-
nier, (cb )

MOTIERS

Val-de-Travers
JEUDI 26 DÉCEMBRE

Couvet — Cinéma Colisée : 20 h. 30,
Ramdam à Rio.

Permanence médicale et dentaire : le
médecin habituel.

M E M E N T O

Aujourd'hui jeudi

EXPOSITION
MEUBLES MEYER

Faubourg de l'Hôpital Nouchâtel

Tél. (038) 5 75 05

OUVERTE TOUTE LA JOURNÉE
25473

Ancien député socialiste au Grand
Conseil , M. Maurice Villard , de Dom-
bresson, a obtenu le doctorat es
sciences de l 'Université de Neuchâ-
tel, pour sa thèse « Contribution à
l'étude cytotaxinomique et cytogé-
nique du genre leucanthemum > .

Docteur es sciences

En faveur de l'Hôpital
de Landeyeux

La collecte annuelle effectuée par les
soins de l' autorité communale , a rap-
porté la belle somme de 362 fr., qui ont
été versés à l'Hôpita l du Val-de-Ruz.

(cm)

LE PAQUIER

Les Noël au village
La neige a pris pied alors que le

temple s'était empli pour la vigile de
la nuit de Noël et l'église romaine pour
la Messe de minuit. Les deux chœurs
paroissiaux ont eu une grande part à
ces cérémonies for t  belles et très sui-
vies. Hier matin, au temple , la Grande
cantate de Pidoux a été chantée avant
que la sainte cène f û t  distribuée. On
a particulièrement apprécié le mystère
joué par les catéchumènes dans le tex-
te de Cuendet . La pluie est venue dans
la seconde partie du jour de Noël ra-
lentissant la circulation sur des routes
bien désencombrée par les services de
l'Etat. Noël 1968 a bel et bien été chez
nous une fê te  d'Eglise et de famille
dans la chaude atmosphère des foyers .

(rt)

CARNET DE DEUIL
TRAVERS. — On rend aujourd'hui,

jeudi , les derniers devoirs à Mme Pra-
nel, née Marie Coulot, partie subite-
ment la nuit de Noël, à 75 ans. C'est
l'épouse de l'ancien vice-président du
Conseil communal, vice-président 20 ans
du Collège des anciens et député libé-
ral de Travers au Grand Conseil na-
guère, ainsi qu 'au Synode de l'Eglise.
Cette cultivatrice très active a eu , au
Crépon et au village, une vie toute de
dévouement, (rt)

TRAVERS

Toute la population s'est rendue au
temple lundi soir pour célébrer en com-
mun la fête de Noël. M. de Montmollin,
pasteur, présidait la cérémonie. Le
choeur d'hommes se produisit sous la
direction de M. Willy Deschenaux. Les
enfants des classes primaires et prépro-
fessionnelles présentèrent un « Jeu de
la Nativité ». Grâce à l'initiative de
l'institutrice, Mlle E. Matthey, ce jeu
prit l'allure pour les plus petits d'un
véritable acte de charité bien réel , car
les jouets qu'ils déposèrent dans la crè-
che seront envoyés dans un internat
d'enfants en Sicile, (gn)

Emouvante cérémonie



Bienne: le bilan d'une législature
Avant de déposer son mandat de

président du Conseil de ville de Bienne,
M. Pierre Amgwerd jeta un regard ré-
trospectif sur la législature qui s'achève
et inventoria brièvement les principales
tâches que le prochain Conseil aura à
solutionner.

Regard rétrospectif
Au cours de ces quatre dernières an-

nées, le Conseil de ville a traité 295
Interventions parlementaires et 920 ob-
jets dont voici l'essentiel des réalisa-
tions.

Pour la jeunesse. — La construction
des écoles du Sahligut (14 millions)
de la Walkermatte (5 millions) du Miih-
lefeld (environ 2 millions) a l'effet d'as-
surer aux enfants leurs écoles de quar-
tier .

L'étude du projet de construction d'un
home de pédagogie curative pour les
enfants mentalement déficients afin de
leur assurer au travers de leur édu-
cation une place dans la société.

L'ouverture de la clinique dentaire
scolaire devant permettre à la jeunesse
en âge de scolarité de bénéficier d'un
service de prophylaxie dentaire.

La construction de la maison d'accueil
«Mère et enfant» dont le but est d'assu-
rer aux femmes seules avec enfants
une habitation leur permettant de ne
pas vivre séparés.

Pour les personnes âgées. — La cons-
truction de la colonie d'habitations à
Madretsch (plus de 6 millions) afin
d'assurer aux personnes âgées un loge-
ment approprié à l'automne de leur
vie.

Pour toute la population. —¦ Le ravi-
taillement en eau par l'adhésion de
la ville de Bienne à la communauté
des eaux de Seeland S. A. grâce à la
station de pompage de Gimmiz qui
constitue l'étape intermédiaire avant l'é-
puration de l'eau du lac pour la rendre
potable.

L'introduction de l'automation pour
les transports publics en équipant trol-
leybus et autobus d'oblitérateurs et cer-
taines stations de billets afin de réduire
le travail d'exploitation des transports
en commun.

Enfin et surtout , 11 faut relever l'in-
troduction du suffrage féminin dans
la commune, le jour même où le corps
électoral bernois autorisait les commu-
nes à accorder le droit de vote aux
femmes.

Des projets à réaliser
U y a tout d'abord le gymnase. La

jeunesse et les parents des j eunes s'im-
patientent. Ce problème ne peut plus
rester longtemps sans solution et c'est
une des tâches auxquelles le prochain
législatif aura à vouer ses soins les
plus attentifs.

U y a aussi l'aménagement des rives
du lac, problème majeur qui devra tôt
ou tard être résolu .

U y a enfin le tracé de la route
express qui demande une solution de
plus en plus urgente en corrélation
avec le plan général de la circulation
à l'intérieur de la ville.

A ces projets importants pour la ville ,
s'en ajoute un autre qui mérite une
attention toute spéciale de la part des
autorités executives surtout : c'est celui
qui a trait au fait que des industries
quittent la localité pour prendre domi-
cile ailleurs. La recherche des causes
de ces départs est un problème grave ,
nécessitant une étude approfondie et
lorsque les raisons en seront connues
il faudra trouver les moyens d'enrayer

ce phénomène. Il en va de l'intérêt
de la ville, (ac)

Saint-Imier : dernière séance de l'année du Conseil général
Le Conseil général s'est réuni pour la

dernière fois de l'année, sous la prési-
dence de M. Jean-Jacques Boillat , son
président.

En souhaitant la bienvenue aux mem-
bres présents, 36 au total , au maire
Delaplace , et à MM. Jean-Louis Favre ,
Roger Gigon , Francis Lcetscher, conseil-
lers municipaux, il a excusé les conseil-
lers municipaux et membres du Conseil
général , empêchés d'assister à cette der-
nière séance de la présente année.

Le procès-verbal , de la séance précé-
dente , rédigé par M. Gilbert Schafroth ,
chancelier municipal , a été accepté sans
autre.

Après quoi , le Conseil général a pro-
cédé à une série de nominations :

Commission de vérification des comp-
tes : ayant quitté Saint-Imier pour Vll-
leret , M. W. Tramaux , membre-sup-
pléant de la Commission de vérification
des comptes, y sera remplacé par M. Sa-
muel Gerber , directeur de l'Hospice des
vieillards.

Commission d'étude pour l' approvi-
sionnement en eau potable : membre de
cette commission, M. H. Venzin a égale-
ment quitté Saint-Imier pour Villeret.
Démissionnaire, son successeur a été dé-
signé en la personne de M. Germain
Gigandet.

Nomination d'une commission d'étude
pour la révision du règlement de la
Caisse de retraite du personnel commu-
nal : une revision de la dite caisse pa-
raît justifiée aujourd 'hui et une étude,
à ce sujet , est indiquée aussi.

Le Conseil municipal a proposé la no-
mination d'une commission de 7 mem-
bres et il a été suivi par le Conseil géné-
ral , qui a nommé ses représentants. Ce
sont MM. Emile Moor , Walther Leh-
mann, Michel Meyrat et Jean-Louis
Cuenat.

Le Conseil municipal a désigné M.
Francis Lœtscher ; il appartiendra aux
assurés d'appeler deux représentants.

Nominations d'instituteurs au collège
primaire : pour deux places à repourvoir ,
la Commission de l'école primaire a reçu
quatre postulations.

Elle a proposé au Conseil général de
faire confiance à M. John Buchs, de
Bienne, qui occupe actuellement avec
succès et à satisfaction, le poste de
maître de la 5e classe B, et à M. Jean-
René Ackermann, à Bienne, pour la
classe 5e A.

Ces propositions ont été approuvées
par le Conseil général.

Allocation supplémentaire de renché-
rissement et augmentation de l'alloca-
tion pour enfant pour l'ensemble du
personnel communal : le Conseil muni-
cipal, relevant que l'Etat de Berne a
accordé une allocation de renchérisse-
ment de 2 pour cent pour l'année 1968,
calculée sur l'augmentation de l'indice
du coût de la vie, a proposé au Conseil

général d'en faire de même pour le per-
sonnel communal , pour le corps ensei-
gnant , les bénéficiaires de rentes et le
personnel des services techniques. La dé-
pense totale de 52.887 fr. 70 est cou-
verte par le budget communal .

Cette proposition du Conseil muni-
cipal a été acceptée.

Pour les enfants, dès le 1er janvier
1969, les membres du corps enseignant
toucheront une allocation de 480 fr. par
an et par enfant de moins de 18 ans.
C'est également une décision du Grand
Conseil. A cette allocation s'ajoute , pour
Saint-Imier, une allocation communale
de 200 fr. Le Conseil municipal étant
d'avis que les employés de la commune
doivent bénéficier , par esprit d'équité ,
d'une même allocation , il a demandé au
Conseil général de la porter à 680 fr dès
le 1er janvier 1969 , l'allocation actuelle
étant de 600 fr. annuellement.

Le Conseil général a suivi le Conseil
municipal!

Ratification de l'acte de mutation
relatif à la correction de la route can-
tonale Saint-Imier - Villeret (Pont de
Sébastopol) : il s'agit là des terrains
relatifs à cette intéressante améliora-
tion de la route cantonale à l'entrée est
de Saint-Imier. Les actes établis par
Me Marcel Moser, notaire, ont reçu
l'approbation de notre légoslatif com-
munal.

Voter un crédit de 5000 f r .  pour l'étude
de la construction d'une voie d'accès
à l'Hôpital de district depuis la route
de Mont-Soleil : l'ouverture d'une telle
voie d'accès rendrait des services à l'Hô-
pital comme aux usagers motorisés de-
vant s'y rendre.

La construction d'un tel chemin est
en relation avec l'agrandissement de
l'Hôpital du district.

Le crédit pour l'étude nécessaire a été
voté.

Voter un crédit de 20.000 f r .  pour
l'étude de la construction d'une conduite
d' eau potable doublant la conduite exis -
tante Cormoret - Saint-Imier , pour la
construction d'une chambre d'équilibre ,
ainsi que pour compléter l'ins tallation
électrique et le système de pompage de
Cormoret. Le Conseil municipal a pro-
posé de mettre à sa disposition un crédit
de 20.000 fr , payé par les recettes cou-
rantes. Si le projet est réalisé, l'étude
entrera dans le devis général et les
recettes communales retrouveront la
somme avancée.

Il appartiendra maintenant à un in-
génieur de procéder à l'étude nécessaire.
Le projet est Indispensable pour toutes
démarches ultérieures. Ce crédit a éga-
lement été consenti.

Voter un crédit de 40.000 f r .  pour
l'achat d'une parcelle de terrain à M.
Charles Niklès : le terrain en question
servira aux besoins de la Piscine, qui

rencontre les faveurs de toujours plus
de baigneurs et baigneuses.

Le terrain est au bénéfice d'une posi-
tion privilégiée par rapport à la Piscine
et ses installations.

Il faut d'ailleurs reconnaître que de-
puis bien deS années ce terrain est
employé par des usagers de la Piscine,
alors qu'il est la propriété de M. Charles-
Niklès, qui a fait preuve de beaucoup
de compréhension.

Le financement de cet achat sera
assuré par les recettes courantes. En
raison des motifs invoqués, le Conseil
général a fait droit à cette demande.

Achat d'une parcelle de terrain à
l'hoirie Saurer —• Propositio n au corps
électoral : les chefs de groupes du Con-
seil général ont reçu une photocopie du
rapport des Travaux publics au Conseil
municipal. Ce rapport justifie l'extension
de la décharge publique actuelle à la rue
de Chatillon et la proposition au corps
électoral de contracter un emprunt de
180.000 francs pour son financement.

Le prix de 8 fr. le m2 du terrain est
des plus raisonnables, il faut le recon-
naître et l'admettre.

Comme la commune aura encore
besoin de terrain pour y déposer les or-
dures jusqu 'au jour où ces dernières
pourront être détruites à La Chaux-de-
Fonds (CRIDOR S.A.) , cette, acquisi-
tion répond à une nécessité.

Le Conseil général s'est prononcé fa-
vorablement et 11 appartiendra mainte-
nant aux électeurs de se prononcer en
dernier ressort.

Etude du problème des ordures ména-
gères : le maire Delaplace et Me Jean-
Louis Favre, conseiller municipal , ont
présenté chacun un rapport fort intéres-
sant concertant cet important objet.

Il ne s'agissait pas pour le Conseil
général de prendre une décision. En
effet , certaines questions doivent encore
être mises au point et c'est lors d'une
séance ultérieure que notre législatif
communal prendra position définitive-
ment.

Il s'agit , bien entendu, de l'adhésion
de Saint-Imier à CRIDOR S. A.) à La
Chaux-de-Fonds. (ni)

55 ans de fidélité professionnelle

M. Emile Surdez.

Le 5 mal 1913, M. Emile Surdez en-
trait dans la fabrique de nickelage Louis
Bandelier , à St-Imier , comme apprenti

décorateur sur mouvement a noriogene.
II. fut inscrit sur le . rôle de ,l'entreprise
avec le numéro 1. Il était alors âgé
de 14 ans.

Dès 1924, 11 assuma la responsabilité
de chef d'atelier . M. Surdez fut apprécié ,
tout au long de sa carrière pour ses
qualités de précision, de ponctualité, de
conscience professionnelle. Son entre-
gent et ses connaissances techniques
firent de lui un collaborateur précieux,
estimé à la fois des ouvriers et des
patrons. M. Surdez exerça son métier
dans la même maison pendant 55 ans
et 8 mois, la raison sociale de l'en-
treprise fut successivement Louis Ban-
delier , Millier et Cie, Glauser et Antenen
et aujourd'hui Egatec.

A l'occasion d'une petite cérémonie
en l'honneur des fidèles employés de
la fabrique Egatec , M. Charles Glauser ,
directeur , se plut à relever l'excellente
collaboration de plus de 20 ans qui
régna toujours entre M. Surdez et les
responsables de l'entreprise.

Nos vœux pour une retraite agréable!
Deux personnes de la fabrique de

galvanoplastie Egatec furent fêtées aussi
pour 25 ans de fidélité au travail et
de services appréciés : Mme Edith Kil-
chenmann et M. Imier Surdez. Nos
félicitations, (ds)

La Fête des vieux Francs-Montagnards
se déroulera eit 1969 : ,1

Le Comité de district de la Fondation
pour la vieillesse s'est réuni à Sai-
gnelégier. Après la lecture du procès-
verbal par le secrétaire, M. Ifichel Au-
bry, le président , M.  l'abbé Marc Chap-
puis, curé de Montf aucon, a présenté
un rapport d'activité très complet. Le
comité du Jura-Nord qui groupe les
districts des Franches-Montagnes , d'A-
joie , de Delémont et de Laufon envisage
la création d'un secrétariat permanent
desservi par une assistante sociale. Cette
heureuse innovation pourrait être f i -
nancée grâce à l'augmentation de la
subvention consentie par la Confédé-
ration. Le président a rappelé avec sa-
tisfaction le résultat de la 7e révision
de l'AVS qui entrera en vigueur dès
le 1er janvier 1969.

La collecte de Pro Senectute a produit
une somme supérieure à l'année derniè-
re, soit 2132 f r .  Le comité a pris connais-
sance avec une vive gratitude d'un don
de 200 francs par le Groupement des
commerçants et artisans de Saignelégier ,
à l'occasion des fêtes de f in  d'année.

M.  le président a rendu hommage à
ses collaborateurs pour le gros e f for t
qu 'ils fournissent en faveur de la séni-
culture, en allant fêter et remettre
un cadeau aux vieillards le jour de leur
anniversaire, à 80, 85, 90 et 95 ans et
plus. Le comité a approuvé une sugges -
tion de Mgr Faehndrich demandant la
réalisation d'une émission radiophoni-
que hebdomadaire en faveur des vieil-
lards. M. l'abbé Chappuis a signalé
l'initiative des CFF pour l'obtention de
billets à demi-tarif pour les personnes
âgées , ainsi que celle de la Caisse suisse
de voyages qui met à disposition des
bénéficaïres de l'AVS des maisons de
vacances au Tessin, à des prix réduits.

Le président a ensuite distribué les
directives, le matériel et les sommes
qui seront réparties en cette f i n  d' année,
à titre de secours d'hiver.

Tous les dix ans, le comité organise
la Fête des vieux Francs-Montagnards.
Les précédentes rencontres ont eu lieu
en 1939 à Montfaucon , en 1948 à Sai-
gnelégier , en 1959 à Douanne. Le co-
mité a décidé de mettre sur pied la
prochaine Fête des vieillards le samedi
23 août 1969 , à la halle-cantine de
Saignelég ier.

Saint Imier sous des étoiles à six branches

Les armoiries de Saint-Imier
portent une étoile à cinq pointes.
Mais elles n 'ont pas servi à ins-
pirer les créateurs de la décora-
tion lumineuse de Noë l. Les étoiles

à six branches de la Grand-Rue
de Saint-Imier rappellent simple-
ment les flocons de neige , puis-
que celle-ci cristallise dans le
système hexagonal. (Photo ds)

Une f illette renversée
par une voiture

Une fillette de 12 ans, la petite
Eliane Guy, roulait , mardi, vers
17 h. 40, sur une route prioritaire
de Porrentruy. A un carrefour , elle
a été renversée par une voiture.

La jeune fille, qui souffre d'une
commotion , a reçu les soins d'un
médecin.

PORRENTRUY
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LA CIBOURG

Un automobiliste de Courtelary ,
M. W. K., descendait , mardi , vers
17 h. 30, la route de La Cibourg.
Bien qu 'il roulât à une allure mo-
dérée, il fit soudain, à la suite
d'un coup de frein , un tête-à-queue
et heurta un piéton qui marchait
en bordure de la route. Ce dernier ,
M. Samuel Habbegger, 73 ans, de
Villeret, dut être transporté à l'hô-
pital de Saint-Imier, souffrant pro-
bablement d'une fracture du crâne.

Une heure plus tard , alors que
sur l'injonction de la police, une
dizaine de voitures avaient dû s'im-
mobiliser, un automobiliste de Tra-
melan, M. J.-P. M., ne vit pas la
colonne arrêtée et provoqua une
collision en chaîne , causant pour
quelque 10.000 francs de dégâts.

Piéton renversé et
collision en chaîne

LES ENFERS
Noël à l'école

La population a été aimablement con-
viée à participer à une soirée de Noël ,
organisée à l'école par Mme von Gunten ,
institutrice , et ses élèves. Un riche pro-
gramme avait été préparé avec soin.
Chants, poésies et saynètes se succé-
dèrent pour la plus grande j oie de tous.
Les invités purent ensuite se restaurer.
Le bénéfice de la soirée sera versé au
fonds des courses scolaires.

M. Roger Boillat , président de la Com-
mission scolaire , retenu par la maladie ,
s'était fait excuser. Il appartint à M.
Robert Péquignot , vice-président , de fé-
liciter et de remercier le corps ensei-
gnant et les enfants pour l'organisation
de cette charmante soirée, (by)

¦I 
Von autres midi mai mn.»
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M. et Mme Pred Lang, de l'usine
Louis Lang S. A., fabrique de boîtes de
montres, ont offert un souper à six
membres de leur personnel attachés à
leur service depuis 25 ans. Il s'agit de
MM. Ernest Courtet , concierge , Porren-
truy, Roger Grimm , contremaître . Aile .
Gaston Voisard , contremaître , Raymond
Voisard , chef d'acheminement , et Mau-
rice Voisard , chef de fabrication , tous
trois de Fontenais , et de Mlle Blanche
Plume , ouvrière, de Porrentruy. (vo)

Belle f idé l i t é  dans
l'industrie horlogère

RENAN

Le Noël des aînés, préparé par les
femmes protestantes, a recueilli un très
vif succès. Au nom de la paroisse ca-
tholique , M. Girardin remercia la pa-
roisse protestante grâce à laquelle les
deux confessions ont pu se réunir devan t
le même arbre , l'arbre de Noël oecumé-
nique. Des productions, dont le chœur
des femmes protestantes, l'interpréta-
tion au piano par des jeunes filles,
ballets et poèmes furent vivement ap-
plaudis. Le pasteur allemand de Saint-
Imier adressa un sermon aux agricul-
teurs de langue allemande. A l'Eglise,
les rois mages se: livrèrent à un ballet
échevelé, puis le Chœur chanta «Mi-
nuit, .-chrétiens », /(lo f)

Noël des aînés

C'est au Buffet de la Gare de Tavan-
nes que l'ASCJ a tenu ses assises an-
nuelles sous la présidence du major
Hubleur , de Aile, vice-président de l 'As-
sociation, qui remplaçait le président
Aeschlimann, alité. Après l'appel , auquel
toutes les sociétés du Jura ont répondu
présent , le major Hubleur présente le
rapport présidentiel , relevant les mau-
vaises conditions du temps de la saison
écoulée qui perturbèrent presque tous
les concours hippiques.

Les comptes de l'Association sont en-
suite acceptés et le caissier, M. Henne-
mann, de Boncourt , est remercié.

Le programme des concours pour 1969,
dans le Jura , est établi (sous réserve
d'approbation par la FSSSE).

La journée de l'Association sera orga-
nisée par la section de Delémont.

Pour terminer , le président remercie et
félicite la section de Tavannes pour le
magnifique travail fourni lors de la
Journée 1968 qui se déroula à la grande
satisfaction des participants , (ad)

TAVANNES
Programme des Sociétés

de cavalerie du Jura

LES BOIS. — Mme Alice Jeanbour-
quin - Chapatte vient de décéder . Née
au Boéchet en 1884, la défunte aida ses
parents dans les travaux du ménage et
avant de se marier en 1910, elle tra-
vailla comme sommelière. Après son ma-
riage , elle tint avec son époux la ferme
du Cerneux-Joly, puis tous deux prirent
une retraite bien méritée au Noirmont ,
puis aux Bols.

Après une longue maladie , elle dut
être transportée à la Maison de santé
de Bellelay, il y a une douzaine de
jours , où elle mourut.

Mme Jeanbourquin fut une fervente
chrétienne , très attentive aux personnes
et aux familles dans le besoin. Nos con-
doléances, (lg)

LES POMMERATS. — M. Xavier
Frossard est décédé des suites d'un mal
incurable.

Le défunt , âge de 64 ans, a passe toute
son existence dans son village des Pom-
merats. Il exploitait un domaine agri-
cole tout en travaillant dans l'entreprise
familiale de boites de montres. Mais les
crises successives curent raison de la
ténacité de ces boîtiers et , durant la
guerre , M. Frossard travailla comme bû-
cheron. A la fin du conflit , il s'engagea
à la fabrique Mirval de Saignelégier où
sa gentillesse et son travail étaient vive-
ment appréciés. En 1963, il avait remis
son train de culture.

Depuis 46 ans, M. Xavier Frossard
était membre de la société de chant et
de la fanfare. C'était un excellent musi-
cien , un sociétaire dévoué et aimé.

M. Frossard laisse le souvenir d'un
citoyen paisible , travailleur et estimé,
ainsi que d'un bon père de famille at-
tentionné et affectionné. Nos condo-
léances, (y)

CARNET DE DEUIL

Mardi , peu après 18 heures, près
de Perles, un cycliste, M. Ernest
Urni, ouvrier de tréfilerie, 63 ans,
domicilié à Perles, a été accroché
et renversé par une auto. Le mal-
heureux a dû être transporté à
l'hôpital de Bienne où il fallut lui
amputer une jambe , (ac)

Violente collision
Trois blessés

Une violente collision s'est pro-
duite mardi, vers 16 h. 30, à la rou-
te de Reuchnette, entre deux voi-
tures. Trois blessés furent retirés
des deux véhicules : M. et Mme
Karl Bader, de Reinach (Bàle-
Campagne) et Mlle Raymonde Car-
tier , de Corgémont. Importants dé-
gâts matériels.

Contre un mur
Une automobiliste de la ville,

Mme Edith Gagnebin, qui roulait
en voiture, mardi, vers 15 h. 15, à
la route de Brugg, a percuté un
mur. Légèrement blessée, la con-
ductrice a été hospitalisée à Beau-
mont.

Un cycliste
grièvement blessé



Concrétisez vos vœux de bonne année
Dites-le en musique

Beaucoup attendent Nouvel-An pour
offrir des cadeaux à ceux qui leur sont
chers. C'est l'occasion pour eux de sou-
haiter concrètement une heureuse année.
Une attention qui fait toujours plaisir :
un disque. Mais encore faut-il savoir quel
titre choisir. Pour vous faciliter la tâche,
nous vous suggérons quelques enregistre-
ments dans les genres les plus divers,
mais qui tous présentent un intérêt.

VARIÉTÉS

HAIR. — Un document exceptionnel
arrive aujourd'hui sur disque en direct
des USA : la musique de Hair (littéra-
lement : cheveux) , spectacle le plus im-
portant depuis West side story. Joué sur
la scène de Broadway, il connaît un
succès sans précédent. Ce n'est pas un
« show » mondain, mais un symbole, un
résumé de l'Amérique et surtout de ses
maladies qui rongent sa jeunesse pourrie
par le « fric », décimée par la guerre du
Vietnam, écœurée par le racisme. Action
appelle réaction. Apparaît alors la soif
de liberté et pour l'étancher : l'amour,
la nature, la drogue, les mots. La musi-
que de Hair composée par Galt MacDer-
mot explose de violence, de révolte, mais
aussi de fraîcheur , de douceur et de
tendresse, autant de sentiments qui font
de l'Amérique un continent en pleine
crise. Hair, un extraordinaire « Folk-
rock-musical ». Un 30 cm. qui fait déjà
du bruit. (Verve FVS 9514).

SERGE REGGIANI. — Un disque à
offrir à tous les amateurs de la bonne et
vraie chanson : le dernier 30 cm. de
Serge Reggiani (Polydor 48 901). Un al-
bum de la toute meilleure trempe I Sur
les paroles d'une Anne Sylvestre, d'un
Albert Vidalie ou d'un Boris Vian ; sur
la musique d'un Jacques Datin ou d'un
Georges Moustaki, se greffent la voix,
la personnalité, la sensibilité d'un Serge
Reggiani avec lequel la chanson a acquis
de nouvelles lettres de noblesse. A cet
album s'ajoute un disque-cadeau qui
n'est « petit » que de taille. Le contenu,
lui , est de grande dimension : Reggiani
y chante la Ballade des pendus de Villon
et Gaspard de Verlaine. Un supplément
qui n'a pas de prix puisqu'il est offert !

CLASSIQUE
REINECKE . — L'œuvre de Cari Rei-

necke est abondante et compte notam-
ment 12 concertos. Deux d'entre eux,
celui pour harpe et orchestre op. 182 et
celui pour f lûte et orchestre en ré ma-
jeur op. 283 figurent sur un 30 cm.
rehaussé par l'interprétation remarqua-
ble de Lily Laskine, harpiste, Jean-
Pierre Rampai , flûtiste et l'orchestre
symphonique de Bamberg dh-igé par
Theodor Guschlbauer. (Erato STU
70 449). Ce qu'un commentateur disait
des symphonies de Reinecke demeure
valable pour ces deux concertos « dis-
posés trop librement pour être qualifiés
de classiques», mais à l'allure «trop clas-
sique pour qu 'on puisse les considérer
comme modernes ». En fait , ils se révè-
lent de dignes représentants du courant
romantique allemand.

LISZT. — Lors d'un concert à Buda-
pest , Franz Liszt entendit de la mu-
sique tzigane qu 'il identifia au folklore
hongrois. U ramena de son séjour , mal-
gré cette profonde erreur , des rhapsodies
hongroises aussi fascinantes qu 'origina-
les. Deux d'entre elles, la No 2 et No 6
sont réunies sur un 30 cm. (Telefunken
SAT 22 507) auxquelles s'ajoutent la
Fantaisie hongroise pour piano et or-
chestre et Les Préludes , poème sym-
phonique basé sur deux thèmes : l'un
majestueux et puissant, l'autre lyrique
et raffiné. Quatre œuvres importantes
et représentatives de la création de
Liszt interprétées par le planiste Sieg-
fried Stôckigt et l'orchestre de chambre
de Leipzig dirigé par Vaclav Neumann.

MOZART. — Qui dit Sérénade « mu-
sique pour le soir » ou Divertimentc
« pièce de divertissement » ne s'imagine
pas plié en quatre sur une chaise rigide
la tête entre les mains, le front plissé
par une astreignante réflexion. Ces qua-
tre œuvres de Mozart : Divertimenti KV
136 , KV 137 , KV 138 et la Serenatu
notturna KV 239, enregistrées sur un
30 cm., n'ont rien de problématique
tDeutsche Grammophon Gesellschaft
139033). ' Le tout est gai, délassant, d'une
finesse éclatante de simplicité. Le Ber-
liner Philharmoniker dirigé par le grand
maître Herbert von Karajan ajoute un
brillant de plus à ce bijou.

MENDELSSOHN. — L'Ecosse et lTta-
lie, deux pays qui produisirent une forte
impression sur le compositeur Félix Men-
delssohn. Il en rapporta la Symphonie
No 3 « Schottische » et la Symphonie
No 4 « Italienische » gravées sur un
30 cm. enrichi par la présence de l'or-
chestre symphonique de Londres dirigé
par Claudio Abbado, « un nouveau Tos-
canini ». (Decca SXL 6363). Chaque
phrase musicale a son propre langage,
chaque instrument s'exprime dans un
vocabulaire d'une grande pureté et dans
une harmonie dont la douceur forme un
poème d'une profonde délicatesse.

FOLKLORE

BOLIVIE. — Un disque qui envoûtera
et réchauffera tous les cœurs : La Bo-
livie avec l'ensemble Los Incas dont la
réputation n'est depuis longtemps plus
à faire. (Philips 844 877 BY). Toute la
passion, tout le soleil et toute la richesse
de ce pays éclatent dans ce « brûlant »
30 cm. Des rythmes ensorcelants dont la
diversité est le symbole même de la
Bolivie, de l'Amérique latine en général :
au débordement de joie intense et na-
turelle se mêlent des accents d'inquié-
tude, de tristesse, voire même de déses-
poir. Un album d'une grande honnêteté
et dans lequel la vie de tout un peuple
prend une intensité bouleversante.

VO LUZERN G.3SGE WEGGIS ZUE.
— Mon premier est un titre à réson-
nance « barbare » ; mon second est un
contenu susceptible de faire ricaner tous
les mélomanes trop « citadins » ; mon
tout est un disque de musique popu-
laire suisse intitulé Vo Luzern gage
Weggis zue. (CBS S 62 997). Une mer-
veilleuse gerbe de fleurs champêtres
dans laquelle valses, polka , jodel et mar-
ches bourdonnent de fraîcheur , de na-
turel , de saine joie. Une bouffée de
pollen dont les vertus valent bien celle
de la marijuana ! Du premier sillon au
dernier , on a envie de danser en riant
de tout son cœur. Un rayon de soleil
reflété sur un enregistrement impecca-
ble. A ce 30 cm. s'ajoute une leçon de
jodel sur petit disque-cadeau. Instructif
et amusant...

JAZZ

THE GOLDEN DAYS OF JAZZ. —
Les plus grands classiques du jazz se
retrouvent sur un seul et même disque
qui porte bien son nom : The golden
days of jazz (RCA Victor SRS 557).
Indépendamment de l'intérêt historique
que représente ce 30 cm., il demeure
un document dont les années n'ont pu
altérer ni l'éclat ni surtout la valeur
musicale. Aux douze titres que propose
cet album s'associent les plus grandes
vedettes : Tommy Ladnier, Sidney Be-
chet , Jelly Roll Morton, Duke Ellington,
Fats Waller , Count Basié, Coleman
Hawkins, Louis Armstrong, Muggsy Spa-
nier, Benny Goodman, Dizzy Gillespie
et beaucoup d'autres encore. Douze suc-
cès enregistrés autour des années 30,
douze occasions de revivre aujourd'hui
les jours dorés du jazz.

GARY BURTON. — Dans la lignée
des meilleurs quartettes modernes,
moins sophistiqué, plus libre, ne recher-
chant pas la perfection en soi, le Gary
Burton quartet s'inspire du jazz , de la
musique rock et du country. Gary Bur-
ton (vibr.) , Larry Coryell (guit.) , Steve
Swallow (bass) et Bob Moses (batterie ) ,
quatre excellents musiciens qui mar-
quent d'une forte et vibrante personna-
lité des thèmes d'origine très différen-
te rassemblés sur un même disque
30 cm. (RCA Victor LSP 3985). Le /
want you de Dylan sort du lot par une
remarquable Interprétation à la basse.
Un album enregistré cette année en di-
rect à New York.

MEMPHIS SLIM — MATTHEW
MURPHY. — C'est grâce au célèbre pia-
niste Memphis Slim que le guitariste
Matthew Murphy s'est fait connaître et
apprécier du grand public. Cette ascen-
sion date plus particulièrement d'un
concert commun donné à Limoges en
1963. Cinq ans se sont écoulés depuis,
mais il reste aujourd'hui un reflet fidèle
de ce succès : un 30 cm. (Black and
Blue 33002). Matthew Murphy en est
la vedette. Trois blues lui sont en effet
entièrement consacrés et permettent de
juger si l'affirmation d'Hugues Panas-
sié reste valable en 1968 : « U est Im-
possible de mieux jouer le blues à la
guitare électrique. »

OPERETTE-OPERA
AUBERGE DU CHEVAL BLANC. —

Ce n'est pas à tort qu 'on a qualifié
l'Auberge du cheval blanc d'« opérette
la plus populaire du monde ». Née il y a
30 ans, elle a été « remise à neuf »
38 ans plus tard et la nouvelle version
du Châtelet est une réussite. Preuve en
est le 30 cm. qui lui est consacré (Phi-
lips 844.896 BY). L'adaptation musicale
est de Paul Bonneau qui de plus dirige
l'orchestre et les chœurs. Quatre airs
jamais j oués en France jusque-là font
leur apparition grâce à Marcel Lamy
qui, avec Jean Valmy, René Dorin et
Lucien Besnard sont les auteurs de la
version française. De jeunes et talen-
tueux artistes redonnent avec convic-
tion et enthousiasme une nouvelle jeu -
nesse à une opérette qui ne saurait
mourir de vieillesse.

VERDI. — Giuseppe Verdi, à Paris
lors de la représentation de la Dame aux
camélias, fut enthousiasmé par l'œuvre
d'Alexandre Dumas. Cette admiration
se concrétise aussitôt en un opéra La
Traviata. Verdi confia la responsabilité
du texte à Francesco Maria Piave. La
« première » à Venise se solda par un
fiasco. Mais cet échec n'empêcha nulle-
ment le grand opéra de devenir par la
suite un immense succès. La version en
italien parue sur disque sera fort appré-
ciée de tous les amateurs d'opéra. (RCA
Victor LSC 3036 B.) Un bel enregistre-
ment qui réunit les voix de Montserrat
Caballé, Carlo Bergonzi, Sherrill Milnes
et les chœurs et orchestre de la RCA
italienna placés sous la direction de
Georges Prêtre et Nino Antonelll.

VGLUCK. — Avec son opéra Orphêe ~ et
Eurydice , Gluck rompt avec la tradi-
tion. Cette importante réforme a pu
s'accomplir grâce à l'écrivain Raniero
de Caluabigi qui proposa au composi-
teur un texte qui lui permit de se libérer
du type conventionnel de l'aria et de
l'alternance stéréotypée des airs et des
récitatifs. Orphée et Eurydice ainsi dé-
pouillé des petites intrigues d'une nuée
de personnages annexes qui caractéri-
saient les opéras traditionnels, acquiert
une grandeur et une simplicité sublîme.
Le clavecin d'alors a été remplacé par
le quatuor à cordes pour accompagner
le récitatif tandis que les airs retrouvent
toute leur sobriété, leur pureté. Il existe
deux versions de cet opéra : la pari-
sienne et la viennoise. Cette dernière
a été enregistrée sur deux magnifiques
disques (Deutsche Grammophon Gesell-
schaft 139.268-9). Cette version ori-
ginale en italien est interprétée par
Gundula Janowitz, Edda Moser, Dietrlch
Fischer-Dieskau et les Miinchener Bach
Chor und Orchester , dirigés par Karl
Richter. Un coffret de classe et de
qualité.

LES MOTS CROISÉS

de
tout

un
peu

MagAsinE 

DE J. LE VAILLANT : No 1079
Horizontalement. — Ils servent a me-

surer la pression des fluides. 2. Elle
sait mettre en train dans une réunion.
3. Congédiées. 4 Bien nombreux sont
les gens qui , manquant de bonheur , ont
beaucoup de raisons de se plaindre du
leur. Assagi. 5. Bien tracé. Agaça. 6. Sa
mine rapporte de l'argent. Préfecture
française. Pronom personnel. 7. Ils sont
contents quand ils trouvent le filon. Sur
la portée. 8. Pas dégourdis. Sévère. 9.
La reine Didon souffrit en le voyant
partir. Endroit où le plongeur prend
souvent la tasse. 10. Accroche-cœur. Qui
sait ce qu 'il dit.

Verticalement. — 1. Appréciation du
professeur. Appelée. 2. Parfumerions
avec une certaine plante. 3. C'est à
cause de lui que les gens fument. Pro-
duisent souvent des grains. 4. Prénom
masculin. Se fait sur la balance. 5. De
quoi avoir une affaire,, sur le dos. 6.
Pour ne pas dire plus. Bonnes :pour les
Anglais. 7. Travaille v dur.. Affluent de
la Garonne. 8. Il vaut mieux les avoir
pour soi. Plante textile. 9. Comme cel-
les qui manquent de bon sens. 10. Se
jette dans le Pô. Donne de l'air.

SOLUTION DU PROBLÈME
PRÉCÉDENT

Horizontalement. — 1. Etalagiste. 2
Méditerait. 2. Plâtrai ; ta. 4. Lèpre ;
Saiil. 5. Apte ; herbe. 6. Thé ; carter
7. Rosses ; ara. 8. En ; aie ; bai. 9
Séant ; dais. 10. Sage ; ont.

Verticalement. — 1. Emplâtre. 2. Té-
léphones. 3. Adaptés ; Aa. 4. Litre ;
sang. 5. Atre ; Celte. 6. Gea ; nase. 7.
Iriser ; do. 8. Sa ; Artaban. 9. Titube-
rait. 10. Etalerais.

— Montée en pointe de la vente
pour Noël.

all 3ïjfjClaude Berri , le jeune cinéaste
du « mariage > , mariera , précisément ,
Jeanne Moreau et Raymond Devos
dans son prochain film.

Voulez-vous jouer avec moa ?

Qui est-ce ?

Cette charmante blonde bien connue a vu sa photo découpée en
plusieurs morceaux par un plaisantin. Si vous réussissez à les
remettre dans l'ordre (en tenant compte que la partie en noir a
été perdue) , vous trouverez certainement le nom de la dame en
question. Quand vous l'aurez découvert , envoyez vos réponses à la
rédaction de L'Impartial jusqu 'à mercredi prochain. Seules les

cartes postales participeront au tirage au sort.

Jeu des dif f érences
Après tirage au sort, Mme Henriette Marti , Barde 32, Lausanne,

recevra une récompense pour avoir trouvé les huit erreurs.

— La montée.

— Dépêche-toi un peu, je vafs
être en retard...
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I Le CENTRE SUISSE du MEUBLE A CRÉDIT I !
I veut offre maintenant, y comprit intérêt, astur. Invalidité totale ef décès son crédit de 36 mois c

• i tant réserve de propriété «I reprend en paiement vos anciens meubles au meilleur prix par t
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M ARTICLES dès PRIX CRÉDIT 1er VERS, p. MOIS I ! \
I SALLE A MANGER, 6 pièces 560.— 641.— 112.— I4." '
I SALON TRANSFORMABLE 695.— 796.— 139.— 18." I '; wBA , ¦ ~** • . i c

j I CHAMBRE A COUCHER mod. 795.— 910.— 159.— 21.- i
¦ PAROI-VAISSELIER avec BAR, BIBL. 895.— 1.024.— 179.— 23." j !
M STUDIO COMPLET 995.— 1.139.— 199.— 26." ]
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CHAMBRE A COUCHER « St. Regency» 2.065.— 2.362.— 413.— 54.- ! »
I SALON « STYLE LS XV » 2.225.— 2.546.— 445.— 58." I <
I SALLE A MANGER « STYLE » 2.275— 2.603.— 455.— 59.- j i
l APPARTEMENT 2 pièces 2.487.— 2.846— 498— 65." \
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Veuillez découper Centrale Cr. p., BPS p__H_B_ffl |"g|_É_ÊSet envoyer l'annonce Case postale |a jFH _ , ¦ .
à la 3000 Berne 23 1 \ff | Cl_S€-*i-t$
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Banque Populaire Suisse
Nom je m'intéresse

à un prêt comptant
Adross» imp et désire recevoir

la documentation 

j& VILLE DE
¦pggf LA CHAUX-DE-PONDS
N_S_t Direction des Travaux publics
$HS_t; AVIS AUX CONDUCTEURS
«*aW!F  ̂ DE VÉHICULES
jes conducteurs de véhicules sont avisés
rue les engins de déneigement et les sa-
ileuses munis du feu clignotant jaune
;ont autorisés à circuler à contre-sens
lans les nies à sens unique afin d'accom-
plir leurs parcours dans le plus bref délai
:art. 85, al. 3, O.C.R.)
rous les usagers de la voie publique , no-
tamment les conducteurs de véhicules,
iont invités à tenir compte de ce risque
j articulier à la période d'hiver et à faire
j reuve de prudence à cet égard,
j es conducteurs sont en outre avertis
me c'est entièrement à leurs risques et
îérils qu'ils laissent stationner leurs véhi-
:ules sur la voie publique en hiver ; ils
mtravent les déplacements des chasse-
leige et peuvent se trouver complètement
sris dans les amas de neige. La Direction
les Travaux publics décline toute respon-
sabilité pour les dégâts qui pourraient
;tre occasionnés aux véhicules (art. 20,
il. 3, O.C.R.)
l,a Chaux-de-Fonds, le 18 décembre 1968.

Direction des Travaux publics

HOTEL EN L'AN 1851
SORNETAN

Pour le réveillon de Sylvestre
nous vous proposons

NOTRE MENU
Terrine de volaille

Consommé tortue

Filet Excellence

Plat de fromages

Coupe « Strip-Tease »

Prix : Fr. 25 —

EXCELLENTE AMBIANCE

avec l'orchestre MÉLODICA

Se recommande : Famille Desvoignes
Téléphone (032) 91 91 56
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I Connaissez-vous!
I ¦ #• ¦ X ¦

Non ! C'est alors le moment.
Nous accordons notre con-

! fiance aux personnes <de con-
fiance). Depuis des années,
des milliers de clients font
appel à nos services.
Plus rapidement, plus discrète- I

: ment, plus avantageusement,
nous mettons à votre dispo-
sition i

dont vous avez besoin.
Téléphonez-nous, écrivez-nous I

j ou passez à nos bureaux.

I Crédit Renco S.A. I
11211 Genève, Place Longemalle 16¦ Bureaux ouverts jusqu'à 18 h. 45.

Nom | Kl
Rua I
Lieu III 337 |

™jSaBB Utilisez le service express:~_jj Téléphone 022 246353

TECHNICUM CANTONAL SAINT-IMIER
Ecole technique supérieure jurassienne

Par suite du développement de sa division horlogère .;
et microtechnique, le poste de o.o - *>~r . ¦»-

PROFESSEUR DE CONSTRUCTION HORLOGÈRE
ET MICROTECHNIQUE

est mis au concours.

Exigences :

ingénieur-technicien ETS en microtechnique ou tech-
nicien horloger diplômé ayant plusieurs années de
pratique dans la construction et disposant , si possi-
ble, de bonnes connaissances en électronique.

Entrée en fonctions :

1er mai 1969 ou date à convenir.

Les postulations manuscrites, avec curriculum vitae ,
sont à adresser jusqu 'au 13 janvier 1969, à la Direction
du Technicum cantonal de Saint-Imier, qui tient le
cahier des charges à la disposition des intéressés.

La Direction du Technicum cantonal
1 de Saint-Imier

Superbes appartements
k LOUER
Dour tout de suite ou pour le 30 avril 1969
ians l'immeuble Charrière 73 - 73 a - 73 b

soit :
L , logement,de 2 pièces, tout confort
Fr. 274.— par mois, charges comprises
l logement 1 de 3 %  pièces, tout confort
Fr. 382,50 par mois, charges comprises
1 logement de 4 V4 pièces, tout confort
Fr. 457.— par mois, charges comprises

Détail du confort
salle de bain ultra-moderne
juisine avec plonge acier inoxydable et

appareil frigorifique
zrande galerie-balcon
service général de chauffage et d'eau

chaude
antenne collective de TV
machines à laver automatiques
service de concierge.
S'adresser à la Gérance des immeubles
communaux, rue de la Serre 23, 2e étage ,
tél. (039) 2 48 21.

Cabinet dentaire du

Dr J.-B. MATTHEY
FERMÉ

du 26 décembre 1968 su 3 janvier 1969
MM—immmmMB—mm—¦mm_¦mm——_¦_¦—¦—mm¦_¦_«¦¦ ¦

LA CHAMBRE SUISSE
DE L'HORLOGERIE

engagerait pour tout de suite ou
pour époque à convenir

employée
de
bureau
habile et consciencieuse, connais-
sant la dactylographie et dont le
travail consisterait notamment à
élaborer des statistiques.

Faire offres avec curriculum vitae
et prétentions de salaire : 65, av.
.éopokl-Robert , 2301 La Chaux-de-

Fonds.

. 

| LONGINES engage pour entrée Immédiate ou à convenir j j

i régleuses
| |¦ Réf. 35001 ¦

i ! les postes à repourvoir se situent : | j

— dans notr e service après vente , ce qui implique une maîtrise _

B 
parfaite du réglage pour des pièces-de toutes dimensions, an- M
ciennes et actuelles i i

horlogers complets
I I

Réf. 34002

—dans le cadre de notre bureau technique horloger pour l'étude
de problèmes de qualité , ou de prototypes et de recherche

— dans nos ateliers modernes de fabrication pour des travaux j i
de retouches et de décottage ! i

— pour le remontage de notre calibre chronographe au l/10e de :
seconde utilisé au chronométrage sportif. \ j

¦ 

Les offres de service sont à adresser — en mentionnant le No de m
réf. — à la j j

Compagnie des montres LONGINES _

I
Francillon S.A. Service du personnel i
2610 Saint-Imier Téléphone (039) 414 22 '

L — — — - — I

QUOI OFFRIR...?
N'allez pas
si loin...
Vous trouverez
un grand choix
de cadeaux à la
PHARMACIE
DES FORGES
Av. Charles-
Naine 2 a
La Chaux-de-
Fonds
Téléphone (039)
2 22 77

A LOUER
pour le 1er février
1969 appartement 2
pièces , tout confort ,
loyer Fr. 276.— ,
charges comprises.
Garage à disposition
Pr. 60.—.

Mlle Viret , Emanci-
pation 42 , heures
des repas.

HIVERNAGE
D'AUTOS

Quelques places dis-
ponibles.

S'adresser à M.
Georges Thiébau d,
Crêt-du-Locle 27 .



Du nouveau pour le tennis suisse en 1969
Ce sport a connu une réjouissante progression

Lors de l'assemblée générale de l'Association suisse de tennis, le samedi
1er février, à Berne, la Commission technique proposera une nouvelle
formule pour le championnat interclubs. Voici les grandes lignes de cette

nouvelle formule :

DAMES
Organisation du championnat en une

ligue nationale «A» et une ligue natio-
nale «B» avec promotion et relégation
selon la pratique chez les messieurs. La
ligue nationale «A» est composée de cinq
équipes au maximum. Le championnat
se dispute selon la formule de la Coupe
Davis, soit avec deux simples croisés et
un double (total cinq parties). Les par -
ties se jouent au meilleur de trois man-
ches en deux jours.

MESSIEURS
Le championnat se dispute selon la

formule double de Coupe Davis, soit
(total dix parties). Les parties se jouent
quatre simples croisés et deux doubles
au meilleur de trois manches. En princi-
pe, les simples se disputent comme suit :
No 1 contre No 1. et No 2, No 2 contre
No 2 et No 1, No 3 contre No 3 et No 4 et
No 4 contre No 4 et No 3. La première
paire de double doit comprendre le
joueur de simple No 1 ou No 2 et la se-
conde paire le joueur de simple No 3 ou
No 4. Leurs partenaires peuvent être des
joueurs n'ayant pas joué de simple.

42.050 joueu rs !
Le rapport annuel de l'Association fait

état des effectifs à la fin de la saison
1968. Le nombre des clubs a augmenté
de 4,1 pour cent pour atteindre le chif-

fre de 403 et celui des joueurs a subi une
augmentation de 10,1 pour cent. Il était à
la fin du mois de novembre de 42.050.
Malheureusement, le rapport joueurs -
courts n'a pas subi la même influence.
Les 33.160 joueurs actifs et les 8890 ju-
niors ont à leur disposition 1209 courts
contre 1158 en 1967. Ce nombre devra
être amélioré dans les années à venir.
On estime, en effet , qu'en 1971, année
de son 75e anniversaire, l'Association
suisse comptera plus de 50.000 mem-
bres. ,

Mathias Werren a, lui aussi, fa i t
honneur à la Suisse

Actuellement, les plus importants
clubs de Suisse sont les suivants :

1. TC Genève, 14 courts, 1011 mem-
bres, 72 joueurs par court ; 2. Crédit
suisse Zurich, 9-628-70 ; 3. Lausanne-
Sports, 10-595-59 ; 4. Daehlhoelzli Ber-
ne, 9-595-65 ; 5. Stade Lausanne, 10-
563-56 ; 6. Swissair Zurich, 3-547-182 ;
7. Drizia-Miremont Genève, 8-537-67 ;
8. Sporting Berne, 8-474-59 ; 9. Mont-
choisi Lausanne, 8-454-57-'; 10. Grass-
hoppers Zurich , 11-431-39.

Grande activité
La participation au championnat in-

terclubs a également enregistré une
augmentation. Chez les messieurs, les
chiffres ont passé de 825 à 867 et chez

les dames de 367 à 369 équipes. En 1968,
138 tournois ont été organisés et leurs
organisateurs ont enregistré 13.317 ins-
criptions. Le montant des prix a été
de 103.823 francs et le nombre de balles
utilisées de 18.432. Les tournois du TC
Genève (168 participants), de Klos-
ters (151) et de La Lenk (148) ont été
les plus importants en ce qui concerne
le nombre de participants. Toutefois,
sur le chapitre de la participation , les
championnats bâlois (375 jou eurs), ceux
de la ville de Zurich (343) et ceux de
Genève (323) ont encore été plus im-
portants.

« Trois mousquetaires »
Dans son rapport , la Commission

technique relève les bons résultats en-
registrés au cours de la saison écoulée.
Ceux-ci ont été obtenus par le trio Di-
mitri Sturdza, Thedy Stalder et Ma-
thias Werren. Ces trois joueurs se sont
particulièrement mis en évidence lors
de la Coupe du roi de Suède. Sous la
direction de l'entraîneur tchécoslova-
que Svatopluk Stojan, le tennis helvé-
tique a pris un nouvel essor. Le tra-
vail en profondeur , notamment dans
le secteur des juniors, commence à
donner des résultats encourageants. Dimitri Sturdza , joueur No 1 helvétique

«La condition n'est pas tout, mais...»
Appel de fin d'année aux présidents des clubs de football suisses

« La condition n'est pas tout... mais rien ne vaut sans elle », tel est le titre
de la lettre que M. Willi Neukom, président du département technique
de l'ASF, a adressée à tous les présidents de clubs en cette fin d'année.
Voici les passages les plus importants de cette lettre, qui est en fait un

bref bilan de l'année écoulée :

Progrès évidents
« En tant que président du départe-

ment technique, j'ai constaté avec sa-
tisfaction que notre football - dans l'op-
tique suisse - a fait des progrès évidents.
Cette réalité n'est pas seulement le mé-
rite des entraîneurs, mais aussi celui ,
des présidents des clubs qui trouvent
toujours le temps de s'intéresser , à côté
des charges multiples qui les attendent
dans le secteur administratif , à l'entraî-
nement de l'équipe. Si je fais une com-
paraison entre notre football et celui
d'autres pays européens, je dois faire la
constatation que nous nous en tirons
bien en ce qui concerne la technique.
Cette constatation n 'est par contre pas
valable pour la condition physique. Nos
joueurs actifs et juniors ont un retard
considérable qu 'il faut à, tout prix rat-
traper. Lors dès rencontrés internatio-

M. Willi Neukom

nales, il manque même à nos meil-
leurs actifs et juniors, à quelques excep-
tions près, la vitesse, l'endurance, la dé-
tente et la réaction.

Un remède connu !
» Ceci est un fait qui n'est pas nou-

veau, ni pour vous, ni pour moi. Je suis
persuadé que si notre football était joué
sur un rythme valable au niveau inter-
national, il gagnerait énormément et
déclencherait parmi le public une réac-
tion positive. Nos matchs auraient d'un
coup gagné en punch et en tension. Ce
rythme plus élevé, conditionné par l'éli-
mination des temps de récupération trop
nombreux, n'a rien à voir avec le jeu
dur ou antisportif. Est-il vraiment im-
possible de réaliser ce qui a été fait à
l'étranger dans des conditions sembla-
bles, c'est-à-dire d'améliorer- la côââtenta
tion physique des joueurs actifs et ju-
niors ?

Pas de f umée, ni alcool
» Il n 'y a malheureusement qu'un pe-

tit nombre d'entraîneurs qui mettent
l'accent sur la condition, mais ce petit
nombre a démontré qu'il était possible
d'atteindre cette condition indispensable
au niveau international. A mon avis, ce
ne sont ni les possibilités ni la formation
qui manquent à nos entraîneurs mais
plutôt une peur incompréhensible d'exi-
ger une ou deux fois par semaine une
performance maximum d'un joueur lors
des entraînements individuels, craignant
par là une diminution du rendement
le jour du match. Il y a longtemps que
la science nous prouve le contraire , à
condition , bien sûr, que le joueur mène
une vie saine, c'est-à-dire beaucoup de
sommeil, pas de nicotine, ni d'alcool.
J'estime que c'est un non - sens de dé-
penser des sommes d'argent pour un
joueur qui ne veut pas vivre tel un

sportif. Des paroles comme « Je fais ve-
nir mes joueurs tous les soirs au stade
afin de savoir où ils sont » devraient
appartenir au passé.

Et maintenant, au travail !
» Mon cher président, j' ai, ce jour , une

demande urgente à vous faire : ayez
s'il vous plaît une discussion détaillée
avec votre entraîneur principal en ce
qui concerne la formation physique. Si
un médecin pouvait participer à cette
discussion, ce serait tant mieux. Faites-
vous soumettre par vos entraîneurs un
programme d'entraînement qui garantit
une condition physique impeccable, per-
mettant ainsi un jeu plus beau et plus
viril lors du deuxième tour. La pause
hivernale se prête à merveille à cette
préparation. Le département technique
s'efforcera d'établir un plan d'entraîne-
ment pour vous et vos entraîneurs, per-
mettant d'arriver , par un travail con-
centré, à ce but ».

sélectionnés
pour l'équipe nationale

Sous la direction de Jo Piller , l'équipe
nationale suisse junior disputera samedi
soir un match d'entraînement contre la
première équipe de Langnau. Les joueurs
suivants ont été consoqués pour cette
partie :

Gardiens : Simon (Young Sprinters ) et
Jorns (Rotblau Berne). — Arrières :
Conne (Genève-Servette), Dekumbis
(Coire) , Fontanaz (Sion) , Lauenstein
(Bâle) , Leuenberger (Uzwil) et Racine
(La Chaux-de-Fonds). — Avants : Nei-
ninger (Coire) , Koch (Coire) , Disch
(Coire) , Mathieu (Sierre) , Ronner (Ba-
ie) , Huber (Kloten) , Lentillon (Genève-
Servette) , Butti (Ambri Piotta) , Krapf
(Uzwil) et Schallberger (Lucerne).

Deux Neuchâtelois

Cyclisme

Des Tchèques pour
« épauler » Adorni ?

Une nouvelle équipe Italienne, la
« SCIC », a été constituée à Parme.
Elle comprendra notamment le
champion du monde Vittorio Adorni
et ses compatriotes Durante, Arma-
ni et Denti. Les dirigeants de ce
groupe envisagent d'engager plu-
sieurs coureurs amateurs tchécoslo-
vaques , qui deviendraient profes-
sionnels en Italie. L'un d'eux, Jan
Svorada , est déjà considéré comme
faisant partie de la formation de
Vittorio Adorni.

Divers

Pelé a marqué 938 buts !
Depuis qu 'il est passé profession-

nel, en 1957, le Brésilien Pelé a
marqué 938 buts . Cette année, il a
eu une réussite un peu inférieure
à celle de ses autres saisons avec
60 buts . En équipe nationale , Pelé
a réalisé 61 buts. Depuis 1957, il a
marqué 407 buts avec son club , le
FC Santos, dans le championnat
pauliste. Les autres buts ont été
réussis dans des matchs amicaux
la Coupe du Brésil et en sélection
militaire.

Les Américains vainqueurs «à coup sûr»?
La finale de la Coupe Davis débute aujourd'hui

Une fois de plus, c'est le tennis qui offrira à l'actualité sportive l'événe-
ment le plus important des derniers jours de l'année. En effet, la grande
finale de la Coupe Davis, le challenge-round, qui oppose traditionnelle-
ment le tenant du trophée au dernier qualifié des quelque 50 nations
engagées dans l'épreuve, mettra aux prises, dès aujourd'hui, sur le court
central du Mémorial Drive d'Adélaïde, l'Australie, détentrice du challenge,

aux Etats-Unis.

Les Australiens
en période de relève

Mais c'est probablement la dernière
fois que l'année se terminera sur un
challenge - round ; car dès l'an prochain
et pour une période assez longue, la con-
clusion de cette célèbre compétition se
fera dès le mois de septembre et aux
Etats - Unis.

En effet , le challenge - round clôture
chaque année depuis qu 'en 1963 Roy
Emerson et Pred Stolle ravirent le célè-
bre saladier d'argent aux Etats-Unis,
un trophée qui fut défendu , les années
suivantes, victorieusement par l'Austra-
lie sur son sol, au moment le plus pro-
pice de l'année australe, c'est-à-dire lors
des derniers jours de décembre. Mais il
serait surprenant que l'équipe américai-
ne ne parvienne pas à s'imposer devant
une formation australienne démembrée
par le passage de ses meilleurs ama-
eurs chez les professionnels et qu'elle
etourne aux Etats-Unis sans la coupe.

Les joueurs américains
ont la cote

En effet , si l'Australie a perdu succes-
sivement tous ses meilleurs joueurs , Fred

Stolle il y a deux ans, puis Roy Emerson
terminé le challenge - round de 1967 ga-
gné devant l'Espagne, les Etats-Unis
par contre , après une période assez som-
bre, sont revenus au tout premier plar
avec des joueurs amateurs qui sont le;
seuls susceptibles de rivaliser avec le;
professionnels. En effet , avec Artluu
Ashe, Clark Graebner , Stan Smith et
Bob Lutz (qui forment tous quatre l'é-
quipe américaine) mais aussi avec Char-
les Pasarell , Jim Osborne , Gène Scott
Ron Holmberg et d'autres , les Etats-
Unis possèdent sans conteste la meilleu-
re équipe amateur du monde.

Arthur Ashe,
vedette mondiale

Lors des derniers championnats in-
ternationaux des Etats-Unis à Forest
Hills , qui étaient l'open américain , ce
fut Arthur Ashe qui l'emporta en sim-
ple en battant Clarke Graebner en de-
mi-finale, alors que Stan Smith et Bob
Lutz gagnaient le double. Pourtant , à
Porest Hills, tous les professionnels
îtaient présents, mais ils durent pour
ta première fois s'incliner devant des
non - professionnels. De son côté , le ten-
ais australien s'est trouvé subitement
fortement diminué par la perte de ses

meilleurs éléments. Aujourd'hui , il ne
peut plus espérer qu'en Bill Bowrey et
Ray Ruffels, deux joueurs solides mai;
qui ne figurent certainement pas à
l'heure actuelle dans un classement por-
tant sur les vingt premiers joueurs ama-
teurs du monde. Ce ne sont pas les
deux dernières découvertes de Har'rj
Hopman, Phil Dent (18 ans) et Johi:
Alexander (17 ans), vainqueurs respec-
tivement des internationaux juniors de
France et d'Australie , inclus tous les
deux dans l'équipe de coupe Davis, qui
pourront empêcher les Etats - Unis de
s'emparer du saladier d'argent.

Vers un triomphe rapide
A quelques heures du tirage au sort

des rencontres , personne en Australie,
ne se fait de doute : la Coupe Davis
quittera le sol australien à la fin de cette
semaine. U est même probable que le ré-
sultat sera acquis à la fin du double ,
après la deuxième journée. En attendant
que Dent et Alexander ou Giltinan con-
firment les espoirs mis en eux , le seul
espoir des dirigeants australiens, encore
que certains soient opposés à ce projet ,
sst que la Coupe Davis soit dès l'an
prochain ouverte aux professionnels.

Le tirage au sort
Le jour de son 25e anniversaire , Bill

Bowrey l'Australien , aura l'honneur d' ou-
vrir le challenge-round de la Coupe
Davis face à l'Américain Clark Graeb-
ner. Le second simple de la première
iournée opposera Ray Ruffels (Aus) à
\rthur Ashe (EU) . Les équipes du dou-
ble de vendredi ne seront connues que
quelques heures avant la rencontre. En-
,'ln, samedi , Ruffels affrontera Graebner
?t Bowrey Ashe.

Hockey sur glace

Victoire tchécoslovaque
A Vancouver, en présence de 8500

spectateurs, l'équipe nationale de
Tchécoslovaquie a battu une sélec-
tion de l'ouest du Canada par 5-2
(1-0, 4-1, 0-1).

Le championnat
de première ligue

A l'issue des rencontres du week-end,
le classement du groupe 5 de première
ligue est le suivant :

Groupe 5 : Genève-Servette II - La
Chaux-de-Fonds II 4-3. — 1. Fleurier
9-16 ; 2. Yverdon 9-14 ; 3. Le Locle 9-12 ;
4. Forward Morçges 8-9 (43-22) ; 5. La
Chaux-de-Fonds II 8-9 (37-24) ; 6. Ge-
nève-Servette II 8-6 ; 7. Tramelan 9-5
(22-33) ; 8. Vallée de Joux 9-5 (26-51) ;
9. St-Imler 9-2. :'n -'• ¦'" ! '

f,

$ Le département technique de
4 l'ASF a retenu 16 joueurs pour
^ 

le tournoi niternational junior
5 d'Alger, compétition qui aura lieu
? les 28 et 29 décembre. L'équipe
4 helvétique, dirigée par M. Victor
^ 

de Werra (Sion) , président cen-
4 tral de l'ASF, quittera Genève
^ 

par avion vendredi 27 décembre à
4 7 h. 30. Le retour est prévu pour
? le lundi 30 décembre, à 15 h. 30.
4. Voici la liste des joueu rs rete-

nus : {
Gardiens : Urs Kohler (Gran- ',

ges) et Willi Weber (Grasshop- \pers. — Arriéres et demi : Michel ',
Burgisser (Etoile Carouge) , Geor- £ges Fuhrer (Koeniz) , Werner Ger- ',
ber (Thoune), Christoph Hausa- 'i,
mann (Young Boys) , Robert La- ',
dor (Grasshoppers), Guy Perru- >tchoud (Sion), Rolf Biner (Bâle) ',
et CLAUDE ZURCHER (La Chx- y
de-Fonds. — Avants : Claude £Andrey (Etoile Carouge), Renato 4
Brunetti (Turgi), Philippe Mar- Jquard (Etoile Carouge), Heinz <
Rebmann (Young Boys), Richard £
Wey (Koeniz) et Jurg Wittwer 4.
(Durrcnast). ^En plus de M. Victor de Werra , 4.
la délégation comprendra : MM. ^Charles Bouvrot (Berne), secré- 4.
taire de l'ASF ; Bruno Wyss (Ber- 4
ne) , entraîneur de l'équipe, et 

^Heinz Haener (Riedholz) , soigneur. 
î

\ Un junior I
| enqux-de-fonmer 3
| cTâns l'équipe j
| suisse |

Lors de l'assemblée générale extraor -
dinaire de la ligue nationale , le 11 jan-
vier , à Bâle , plusieurs propositions se-
ront soumises par des clubs romands.
En voici les principales :

Servette : Introduction des matchs
aller et retour en Coupe de Suisse dès
l'entrée en lice des équipes de la ligue
nationale , selon le système adopté en
Coupe d'Europe (buts doublés pour les
matchs à l'extérieur en cas d'égalité) .

Etoile - Carouge : Nouvelle organisa-
tion du championnat des réserves.
Groupes régionaux avec participation
d'équipes de première et deuxième li-
gues.

De son côté, le comité central pro-
posera de prolonger de une année à
deux ans le mandat de ses membres.

Vers des matchs retour
en Coupe de Suisse ?

Il était beaucoup question ces der-
niers temps de l'arrivée à Sion du
Lausannois Fuchs. Il semble que le
transfert du défenseur vaudois soit
sur le point d'être réalisé.

Le Lausannois Fuchs
au FC Sion ?
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dès aujourd'hui et jusqu'à dimanche soir inclus!!!

Jean MARAIS - Louis de FUNÈS - Mylène DEMONGEOT
i 
|
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Un festival de gags qui soulève des tempêtes de rire ! MANQUER 
ce film !

B 

GRAND FESTIVAL DE MARCEL PAGNOL KSta
Des films qui trouvent toujours auprès des jeunes générations

LA FILLE DU PUISATIER %0^,
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dès aujourd 'hui DES TEMPÊTES DE RIRES ! en grande exclusivité
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16.00 En direct de Davos :
Dukla (Tchécoslovaquie) —
Suisse.

18.15 Pour les mini-juniors
Le professeur Gibus vous attend.

18.30 Teléjournal
18.35 Sur l'antenne
18.45 Rendez-vous
19.00 Trois petits tours et puis

s'en vont
19.05 (c) Chaperonnette

à pois
Les marionnettes de Maria Pe-
rego.
Vive la Télévision !

19.40 Téléjournal
20.00 Carrefour
20.25 Fernand Raynaud
21.05 Aujourd'hui
22.00 Coupe Spengler

En direct de Davos.
Finlande — Rœgle (Suède)
En alternance : Trois hommes
autour de la lune.
Retour vers la terre.

22.40 Téléjournal

12.30 Midi-magazine
La séquence du Jeune specta
teur ; Télé-philatélie flash.

13.00 Télé-midi
15.45 C'est Noël

Emissions pour les jeunes.
18.20 Flash-actualités
18.22 Contact
18.30 Teuf teuf (jeu)
18.45 L'actualité littéraire
19.15 La maison de Toutou
19.20 Actualités régionales
19.40 L'homme du « Picardie »

Feuilleton.
20.00 Télé-soir
20.30 Salves d'or

Une émission d'Henri Salvador
21.30 Les trois âges
22.30 Catch à quatre

Ben Chemoul-Bordes contre Les
Kamikazes au Cirque d'Hiver.

23.00 Télé-nuit

19.40 (c) Télé-soir couleurs
19.55 (c) Télésports
20.00 (c) Le mot le plus long
20.35 (c) Les contes du chat

perché
20.55 (c) Point contrepoint
22.20 Arcana

Connaissance de la musique : Le
son.

22.45 Concert

16.00 Couple Spengler. Dukla (Tchéco-
slovaquie) - Suisse. 18.10 Oratorio de
Noël , Bach. 18.44 Fin de journée. 18.55
Téléjournal. L'antenne. 19.25 (c) Le bar-
rage. La délégation. 20.00 Téléjournal.
20.20 (c) Que fait-il ? Concours amu-
sant sur les métiers. 21.05 Au royaume
des animaux. Coup d'oeil sur le zoo.
21.40 Couple Spengler : Finlande - Roe-
gle (Suède). 22.45 Téléjournal. 22.55 Cau-
serie au crépuscule.

14.00 Pour les enfants. Revue musicale
pour les marionnettes. 14.45 Quand les
images apprenaient à se mouvoir. 15.15
Fatale erreur , film sur la sécurité aé-
rienne. 16.00 Revue sur glace, transmise
de la Garmisch-Partenkirchen. 17.30 (c)
Bali , île de lumière. 18.00 (c) Les jeunes
filles dlmmenhof , film. 19.30 Télésports
Téléjournal. Météo. 20.10 L'idiot , pièce.
21.25 Récital Kieth Engen. 21.45 (c)
Bedtime Story, film. 22.35 Téléjournal.
Météo.

14.00 Le château mystérieux. 14.25 (c)
Le pêcheur et sa femme. 14.55 La pa-
lette de Wilhelm Busch. 15.55 (c) Fo-
rains d'Allemagne fédérale. 16.25 Heidi
et Pierre. 17.55 Rendez-vous dans la
voiture 4. 18.25 (c) Récital Hermann
Prey. 19.27 Météo. Informations. 19.40
(c) Quand les autos remplacent les
canons. 20.00 La meilleure amie, co-
médie. 21.50 Ballet Moissejew de Mos-
cou. 22.50 Informations. Météo.

Fernand Raynaud

Fernand Raynaud est né en
1926 à Clermont-Ferrand. Son père
était ouvrier chez Michelin, et Fer-
nand, dès l'âge de 14 ans, fut voué
tout naturellement à la fabrication
des pneus et des chambres à air.
Parce qu 'il se rend compte auprès
de ses camarades de travail qu 'il
possède un don d'amuseur et aussi
parce qu 'il se sent attiré vers les
planches, il fuit , en 1943, les pneu-
matiques avec la secrète ambition
de «faire l'artiste:».

Il vient à Paris, pour la première
fois, et comme il est assez désar-
genté, il fait le voyage à bicyclette !
Sans connaissances particulières, il
reste un mois apprenti fourreur. Il
tente alors de s'infiltrer dans les
milieux artistiques, mais sans résul-
tat. Paris n'est pas décidé à lui
donner sa chance et il repart vers
ses montagnes du Puy-de-Dôme. De
retour à Clermont , le voici employé
dans les services du Ministère des
finances.

Très vite dégoûte du travail de
bureau , la libération survenue, il
revient à Paris, où il fait la repré-
sentation pour gagner sa vie. En
1948, Jacques Canetti l'entend ra-
conter et mimer ses fameuses anec-
dotes du «Voyage en chemin de fer>
et de «L'opération chirurgicales
Conquis, il l'engage aux Trois-Bau-
dets. Pendant cinq ans, Fernand
Raynaud va mettre au point son
numéro burlesque, observer la vie
autour de lui , mime d'aventures bi-
zarres, de sujets en sketchs et de
chansons.

En 1953, il rencontre Jean Nohain.
Le producteur de «Trente-six Chan-
delles» a justement besoin d'une
«charnière» pour meubler les chan-
gements de décors de son émission.
C'est la grande chance de Fernand
Raynaud. D'un coup, il part à la
conquête des écrans de télévision ,
donnant à qui veut l'entendre l'a-
dresse de son «tailleur» qui voudrait
faire des défauts à un costume,
mais qui ne le peut pas ! Il parle
aussi de sa famille et particulière-
ment de son cousin gendarme dans
l'Aveyron.

Medrano lui signe un contrat pour
trois semaines. Il reste deux mois.
Il tourne trois films dans la même
année. .

En 1959, il part avec le Cirque
Amar pour une tournée de neuf
mois, et tourne à la fin de cette
même année le film «Le mouton».

En février i960 , il débute son
« Récital » au Théâtre des Variétés
où l'on vient d'ailleurs de fêter le
centième.

Mais lui qui excelle si bien à
faire vivre le pauvre type, le pas-
de-chance, le timide ou le craintif ,
comment est-il réellement ? Un
doux, presque un naïf au coeur
charmant. Au plus profond de lui-
même on sent une retenue, un cer-
tain sens de la juste mesure, un
peu de tristesse aussi peut-être :
«Mes histoires sont drôles, avoue-t-
il , parce que , dans le fond , elles
sont tristes ! Il n'y a pas de vrai
comique sans amertume secrète.»

TV romande)

TÉLÉVISION • POINTS DE VUES
par FREDDY LANDRY

L'esprit de Noël ?
Comment procéder ? Se laisser aller

à la joie de Noël — sans pasteurs tris-
tes ; essayer de suivre beaucoup d'é-
missions, quitte à travailler avec l' ai-
de de complices. Egoïste , j'ai fait les
deux choses, décidant de rester plus
longuement avec l'émission qui s'em-
parait de moi — de nous.
Chaperonnette à pois : c'est bon , moins
que le premier ? Avons-nous été pris
par le charme d'une surprise ? A re-
prendre en fin de semaine. Boris Aqua-
dro et Madeleine ont su donner un
ton d'amitié, de chaleur , de gentillesse
pas mièvre du tout à lcu^- i-résenta-
tlon de Noël. L'idée était belle de réa-
liser des voeux de Sourciennes, I'DH»-
biance générale plaisante, les vœux
souvent assez exigeants. L'ensemble
est tout de même un peu disparate.

Tant crie-t-on Noël qu 'il vient est
un fort beau texte de G. Avout , assez
richement ambigu , qui pose peut-être
trois fois la question : « Et si le Christ
revenait , le reconnaîtraitron ?» Robert
Etcheverry est un bon acteur , que
nous ne parvenons pas à oublier dans
d'autres émissions pour le suivre en-
tièrement ici. Marie Versini , selon le
détail qu 'on observe, varie de 13 ans à
31 ans : cela fait partie de l'ambiguïté.
Sa diction laisse tout à coup surgir
un curieux accent. Dommage que la
mise en scène, plate , presque inexis-
tante, ne sache pas tirer du texte la
richesse qu'il promettait.

L'effort de la TV romande est à si-
gnaler : il ne suffisait pas pour donner
un esprit à une soirée, à certaines
journées. Les émissions de la première
chaîne de l'ORTF font souvent appa-
raître le nom de Claude Santelli , qui
semble donc être partiellement respon-
sable de la conception générale des
programmes de ces jours de Noël. Il y
a quatre ans — (quatre?) — Santelli
avec la complicité de J.-C. Averty,
avait composé les programmes de dix
journées. C'est resté pour beaucoup le
plus beau Noël télévisé, se poursuivant
à la fin de l'an , dans un admirable

respect du merveilleux de l'esprit d'en-
fance. Peut-on déjà découvrir l'unité,
l'esprit des émissions de cette année ?
Pour le moment, l'accent semble mis
sur le merveilleux du fantastique in-
solite, le moindre n'étant pas ces
hommes qui résistent à toutes les idées
reçues, savent parler d'un bonheur
qu 'ils possèdent ; bref , nous libèrent
du conformisme et rendent un hom-
mage profond , humain , à la joie —
peut-être retrouveraient-ils ainsi de
Noël la fête !

Sans avoir l'air de s'imposer, Claude
Santelli souvent présent, sait donner
une profonde unité à l'ensemble. Jean
Giono parle de l'imagination de Jules
Verne, qui , orientant la terre pour
que le tir vers la Lune soit bien ajusté,
le séduit plus que les ingénieurs de la
NASA. Puis, Giono parle du rêve du
Grand Phoque , l'aîné dans la petite
classe de lycée qui était la sienne, et de
l'origine de ce rêve : la lecture des
Grandes espérances, que les autres li-
ront ensuite, que Giono n'oublia point ,
souvenir merveilleux d'adolesuant. L'or-
gue fantastique e.it un spectiicle cons-
truit d'après un texte étrange de Jules
Verne. Les grandes espérances, c'est
le plat de « résistance » du soir de
Noël. Ce ne sont pas quelques taches —
belles — qui sont jetées devant nous,
c'est une grande toile qui s'élabore, où
chaque morceau participe à l'ensem-
ble.

Tout , assurément , n 'est pas parfait
au niveau de la réalisation. Le fantas-
tique Jules Verne n 'a pas besoin de
devenir trucage pour toucher — ridi-
cules, ces enfants qui deviennent sons
dans les tuyaux d'orgue. Gustave Doré
raconte en dessins le Dit du vieux ma-
rin , poème de Ce 'eridge. Une musique
pompeuse —¦ par la nature de son em-
ploi — des zooms agressifs, la prome-
nade du lecteur dans un décor filmé
en courtes focales, empêchent finale-
ment d'entendre le texte.

Mousse et Pierre Boulanger , Jacques
Brel , Jean Giono : des conteurs. C'est
formidable , et seule la télévision...

F. L.

¦:1i ë̂Éii»É. 3̂ 'La Coupe^Spengler
Fête annuelle du hockey sur glace

en pays grison, la Coupe Spengler
représente cette fois  davantage en-
core : une étape importante, puisque
la dernière, pour l'équipe nationale
suisse dans sa reconquête d'une pla-
ce dans le groupe B des Champion-
nats du monde.

En réalisant un sympathique 4 à 4
contre une sélection représentative
des Etats-Unis ' ' ' à
Genève, les joueurs a ^roix blanche
ont soulevé des espoirs nouveaux,
qu'il leur fau t  maintenant légitimer
à Davos. Particulièrement intéres-
sant sera leur comportement face
à la sélection nationale finlandaise
qui se déplace aux Grisons. Les
Finnois appartiennent au groupe A
des joutes mondiales, mais l'an der-

nier, bien que terminant quatrième
et dernier rang de cette Coupe
Spengler, les Suisses les avaient bat-
tus. Rééditeraient-ils leur exploit
cette semaine qu'ils rassureraient
considérablement leurs suppor ters
quant à leur avenir international .

Autres adversaires des Suisses à
Davos, les Suédois du HC Roegle
et surtout les Tchécoslovaques de
Dukla Jilhava qui, actuellement
en tête de leur championnat natio-
nal, appartiennent aux trois ou qua-
tre meilleures équipes d'Europe.

Il n'y a pas cette année à Davos
d'épouvantables Russes ou Cana-
diens. C'est une des raisons pour
lesquelles les duels de cette Coupe
Spengler seront plus ouverts que
jamais. (TV romande)

LES 
*

^^ Cosmopres»

Claude V., 30 ans, est ouvrier colo-
riste. Il est marié et a deux petites
filles. Une équipe de la Télévision suis-
se romande l'a rencontré dans ses ac-
tivités et ses préoccupations quotidien-
nes. On suivra Claude V. à travers sa
condition d'ouvrier étranger en Suisse.
Claude V. est Espagnol mais il est né
à Tanger et a été élevé dans une am-
biance internationale , côtoyant dès le
début de l'école plusieurs nationalités.

Pour lui , un homme doit savoir don-
ner un sens à sa vie sans chercher tou-
jours à satisfaire ses intérêts person-
nels. Claude V. est sérieux^ il se dit
même trop soucieux , mais la mort de
son père , alors qu'il n 'avait que vingt
ans, l'a placé très tôt devant des res-
ponsabilités de chef de famille. Puisse
son témoignage nous permettre une ré-
flexion sur nous-mêmes.

Aujourd'hui

Le feuilleton Illustré
des enfants

par Wilhelm KANSEN

PetzL Riki
et Pingo

JEUDI
SOTTENS : 12.05 Au carillon de midi.

12.15 Le quart d'heure du sportif. 12.35
10... 20... 50... 100 ! 12.45 Informations.
12.55 Feuilleton. 13.05 Les nouveautés du
disque. 13.30 Musique sans paroles... 14.00
Informations. . 14.05 Sur vos deux oreilles.
14.30 Le monde chez vous. 15.00 Infor-
mations. 15.05 Concert chez ' soi. 16.00
Informations. 16.05 Le rendez-vous de
16 heures. 17.00 Informations. 17.05 Jeu-
nesse-Club. 18.00 Informations. 18.05 Le
micro dans la vie. 18.45 Sports. 19.00 Le
miroir du monde. 19.30 Bonsoir les en-
fants ! 19.35 La bonne tranche. 20.00
Magazine 68. 20.20 Sur les marches du
théâtre. 20.30 Le bonhomme Jadis, de
Dalcroze. 21.45 Masques et musique. 22.30
Informations. 22.35 Aujourd'hui... 23.00
Ouvert la nuit. 23.25 Miroir-dernière.
23.30 Hymne national.

2e Programme : 12.00 Midi-musique.
14.00 Musik am Nachmittag. 17.00 Mu-
sica di fine pomeriggio. 18.00 Jeunesse-
Club. 19.00 Per i lavoratorl italiani in
Svizzera. 20.00 Vingt-quatre heures de
la vie du monde. 20.15 Le voyage du
père, de Vernard Clavel. 21.15 Quelques
pages musicales. 22.15 Jazz-discographie
1968. 23.00 Hymne national.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 12.30, 16.00, 19.15, 22.15, 23.55. — 12.40
Midi-concert. 14.00 Après-midi chez soi.
16.05 Sport et musique. 17.00 Musique
de film. 17.30 L'ours en peluche, pièce.
18.20 Divertissement populaire. 19.00
Sports. Communiqués. 19.25 Mélodies.
20.15 Pas de bougies pour Don Carlos.
20.40 Orchestre de la Radio bavaroise.
21.30 Noël dans un kibboutz israélien.

22.20 La lumière dans les ténèbres, ora-
torio de D. Brubeck.
• MONTE-CENERI: Informations-flash
I 14.00, 16.00, 18.00, 22.00. — 12.15 Musi-
que variée. 12.30 Informations. Actuali-
tés. 13.00 Chansons. 13.20 Concert. 14.10
Radio 2-4. 16.05 Les chansonniers. 17.00
Radio-jeunesse. 18.05 Première -rencon-
tre. 18.30 Chants d'Italie. 18,45 Chroni-

"quë'dë la Suisse italienne. 19.00 Sports.
Communiqués. 19.15 Informations. Ac-
tualités. 19.45 Mélodies et chansons. 20.00
Contrastes. 20.30 Le Radio-Orchestre.
22.05 La « Côte des Barbares ». 22.30
Galerie du jazz. 23.00 Informations. Ac-
tualités. 23.20 Bonne nuit en musique.
23.30 Cours d'espéranto.

VENDREDI
SOTTENS : 6.10 Bonjour à tous ! 6.15

Informations. 7.15 Miroir-première. 8.00
Informations. 9.00 Informations. 9.05 On
apprend toujours quelque chose... 10.00
Informations. 11.00 Informations. 11.05
Spécial-Neige. 11.50 Bulletin d'enneige-
ment. 12.00 Informations.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 6.15, 7.00, 8.00, 10.00, 11.00. — 6.10 Bon-
jour champêtre. 6.20 Mélodies populai-
res. 6.50 Méditation. 7.10 Auto-Radio.
8.30 Concert. 10.05 Musique de cham-
bre. 11.05 Schweiz-Suisse-Svizzera.

MONTE-CENERI : Informations-flash
à 6.30, 7.15, 8.00, 10.00. — 6.35 Réveil en
chansons. 7.00 Musique variée. 8.45 Ma-
tines. 9.00 Radio-matin, un programme
pour ceux qui restent à la maison et
pour ceux qui sont sur les routes. 12.00
Musique variée.



Titlis : enseveli sous une avalanche
Un accident mortel s'est produit

mardi vers midi dans la région du
Titlis, au-dessus d'Engelberg, où une
avalanche a enseveli M. Robert Ar-
nold, 28 ans, marié, employé depuis
1965 au service du chemin de fer du
Titlis, et qui avait son domicile à
Engelberg.

A la suite des fortes chutes de nei-
ge, M. Arnold avait été chargé avec
l'un de ses camarades du service
SOS, de vérifier la piste utilisée par
les skieurs. Pour des raisons de sé-
curité, les deux hommes firent sau-
ter quelques charges d'explosifs pour
faire descendre prématurément les
avalanches qui menaçaient de se dé-
tacher d'un instant à l'autre. Alors
qu'ils venaient de faire sauter une
charge et s'apprêtaient à gagner un
autre lieu, une planche de neige se
détacha soudain et atteignit les 2
hommes en patrouille. Alors que l'un
d'eux parvenait à se dégager par
ses propres moyens, son collègue fut
entraîné et recouvert par une masse
de neige de 3 m. 50.

Toutes les tentatives entreprises
en vue de ranimer M. Arnold ne
donnèrent malheureusement aucun

résultat et le médecin dut se borner
à constater la mort par étouffe-
ment. (ats)

Valais : des Noël à plus de 2000 mètres d'altitude
Ce fut un splendide Noël dans la

neige que l'on a pu célébrer cette
année dans toutes les stations va-
laisannes. C'est à gros flocons en
effet que celle-ci tomba la veille
des fêtes déjà durant plusieurs heu-
res.

On note dans le canton cette an-
née de nombreux Noël à plus de
2000 mètres, voire 2500 mètres d'al-
titude.

Dans les hospices du Grand-Saint-
Bernard et du Simplon, les chanoi-
nes ont célébré la messe de minuit
au milieu de quelques rares skieurs
et touristes.

A Sion, où dans la nuit du 25 dé-
cembre la neige succéda enfin aux
grosses pluies de la veille, la messe
en la cathédrale fut célébrée par
Son Excellence Mgr Adam, qui assu-
ra également le sermon.

Le jour de Noël , alors qu 'il célébrait
d'ordinaire le saint-office dans sa
cathédrale, Mgr Adam a dit sa messe
parmi les détenus des prisons de
Sion.

Plus de 4 mètres de neige
au Grand-Saint-Bernard

Depuis près de 48 heures, il ne
cesse de neiger en altitude, tout au
moins dans bon nombre de régions
du Valais. On mesure plus d'un mè-
tre de neige dans la plupart des
stations situées entre 1600 et 1800
mètres.

Au Grand - Saint - Bernard , selon
les chiffres donnés par les instal-
lations de l'hospice, il est déjà tom-
bé plus de quatre mètres de neige
tous ces j ours dans la région du col.

L'Oberalp f ermé
à la circulation

La direction du chemin de fer
de la Furka - Oberalp communique
qu'en raison des abondantes et con-
tinuelles chutes de neige, le tronçon
de la route Andermatt - Sedrun res-
tera fermé au trafic le 26 décembre.
Les trains circulent d'Andermatt à
Naetschen et de Disentis à Dieni.

(ats)

Cinq blessés
La Neuveville : terrible collision

Une terrible collision s'est produi-
te mardi vers 10 h. 10 à la sortie de
La Neuveville, direction de Bienne.
Une voiture conduite par une habi-
diante péruvienne, Mlle Marietta
Miculicich, habitant Neuchâtel, vou-
lut dépasser l'automobile conduite
par M. Ernest Rôsti, d'Adelboden. Au
même moment survint en sens in-
verse une voiture de livraison pilotée
par M. Jean - Claude Nobs, de Cor-
celles - Peseux.

Le choc fut inévitable et les trois
voitures s'emboutirent. Des carcas-

ses, on devait retirer cinq blessés,
soit Mlles Marietta Miculicich et sa
passagère, Pénélope Golding, étu-
diante de nationalité anglaise, tou-
tes deux grièvement blessées ; M.
Nobs, touché à la tête, Mme Rôsti,
qui souffre d'une fracture à un ta-
lon , et son époux qui n'est que légè-
rement blessé.

Les cinq victimes ont été trans-
portées à l'hôpital de Bienne. Hier
soir , Mlle Pénélope Golding n'avait
toujours pas repris connaissance.

(ac)

| Neufs spéléologues jurassiens passeront
3 jours sous terre dans la grotte de Milandre

p ¥: LA VIE ÏÏU^^IENNE ^n

C'est dans la matinée du samedi 28 décembre 1968 que sept
membres du Spéléo-Clu b Jura et deux membres du Spéléo-Club
des Montagnes neuchâteloises pénétreront dans la grotte de Mi-
landre. Ils établiront leur camp de base à 3 kilomètres de l'en-
trée, dans une galerie fosille surplombant d'une dizaine de mètres
la rivière souterraine. Des expéditions antérieures ont permis de
transporter deux tentes, du matériel d' exploration et de la sub-
sistance à pied d'œuvre.

Cette expédition a pour object i fs  principaux l'exploration et
la topographie des prolongemcents inconnus f aisant suite au ré-
seau souterrain de 6 km. de développement découverts à ce jour.

D' autre part , sur le plan sporti f ,  l'expérience d'un séjour pro-
longé en milieu 100 % humide, la progression dans une rivière
souterraine et le passage de cascades constituent l' essentiel des
activités de ce camp souterrain.

Sur le plan scientifique, les spéléologues se propos ent d'amas-
ser des observations et documents photographiques qui perm et-
tront une connaissance pl us approfondie du kars t juras sien en
général et de l'hydrologie du Plateau de Bure en particulier.

La f i n  de l'expédition est ff lî évii/i dansr.la,{soiréer,dVn lundi 30, „,
décembre 1968.

Une classe où il doit faire bon travailler
I PAY S NEU CHATELOIS ...

L'équip e des jeunes cinéastes en plein tournage, (photo Impar.)

La classe de 2e moderne-prépro-
fessionnelle du collège de Vauseyon
mérite bien son nom. Rompue de-
puis plusieurs années aux techni-
que les plus actuelles. Le cinéma
rimentées, elle n 'hésite pas à utiliser
les moyens d'expression que mettent
à la disposition de tous les techni-
ques les plua actuelles. Le cinéma
est l'une de celles-ci. Il permet aussi
bien un travail personnel de recher-
che qu'une activité de groupe.

C'est ce qui a fait envisager au
comité de la classe le tournage d'un
petit film dont les producteurs aussi
bien que les réalisateurs et les ac-
teurs sont les élèves. Toute l'équipe
des cinéastes en herbe s'est affairée
durant de longues semâmes pour
que leur court-métrage soit une
réussite : et à voir le zèle déployé
par chacun d'eux dans la forêt du
Chanet, nul doute que la réalisation
sera une réussite sur tous les
plans.

Non contente d'exercer des acti-
vités dans tous les domaines scolai-
res et éducatifs, la classe de Vau-
seyon a mis sur pied une campagne
de son originale dont le bénéfice
sera versé à « Terre des hommes ».
Aujourd'hui , en effet , les élèves se-
ront postés à la rue de l'Hôpital et
de la Treille où il vendront pour le
prix de un franc des bougies que les
passants pourront allumer et accro-
cher aux branches de dcur sapin?

de Noël. Nul doute que cette col-
lecte organisée de manière si sym-
pathique ne rencontrera un accueil
favorable auprès des Neuchâtelois.

(11)

Télécabine de Haute-Nendaz

Ce matin, les experts de la Com-
mission fédérale des transports par
téléphériques, doivent inspecter la
nouvelle installation du télécabine
de Haute-Nendaz.

Le jour de Noël , et afin que tout
soit prêt, un ouvrier de la région,
M. Charly Bornet , de Basse-Nendaz,
était occupé à effectuer divers con-
trôles.

Pour une raison inconnue, la ca-
bine dans laquelle il se trouvait,
se détacha brusquement et partit
en chute libre, le long du câble
porteur. Ce n'est que plusieurs cen-
taines de mètres plus bas qu 'elle
fut stoppée par un pylône contre
lequel elle s'écrasa. Souffrant d'une
forte commotion et de contusions
multiples, M. Bornet a été trans-
porté à l'hôpital de Sion. (vp)

GRAVE ACCIDENT

Mardi , à 15 h. 45, M. M. S., do-
micilié à Blondy (France) , circulait
sur la route cantonale des Hauts-
Geneveys en direction de ta Chx-
de-Fonds. Arrivé dans le virage de
l'Aurore, il a perdu le contrôle de
son véhicule lequel, après avoir zig-
zagué sur la chaussée enneigée,
s'est mis en travers de la piste ré-
servée aux véhicules descendants.
M. P. R., domicilié à Villers-le-Lac
(France), qui descendait la route
de La Vue-des-Alpes, n'a pas pu
éviter cet obstacle. Son véhicule a
violemment heurté le flanc droit de
l'automobile de M. S. Mme Huguette
Rougnon a été blessée au visage ;
sa fille, Mlle Chantai Rougnon a
subi une légère commotion céré-
brale. Elles ont toutes deux été con-
duites à l'hôpital des Cadolles, au
moyen de l'ambulance du Val-de-
Ruz. Par la suite, elles ont pu re-
gagner leur domicile. La voiture
de M. R. est hors d'usage ; celle de
M. S., moins abîmée, a pu repren-
dre In route (mo)

COLLISION A
LA VUE-DES-ALPES

Le nouveau comité de la Confé-
rence suisse des directeurs canto-
naux de l'Instruction publique s'est
réuni à Berne sous la présidence
de M. H. Huerlimann, conseiller aux
Etats, Zoug.

Furent désignés premier et deu-
xième vice-présidents MM. Jean -
Pierre Pradervand , conseiller aux
Etats, Vaud, et Raymond Broger ,
conseiller national , Appenzell.

Sont membres du comité, MM. A.
Schmid, conseiller national, Argovie,
A. Wyser, conseiller d'Etat , Soleure.

Comme secrétaire fut désigné M.
E. Egger, directeur du Centre d'in-
formation scolaire à Genève.

Le comité s'est occupé des problè-
mes suivants :

Création d'une commission suisse
pour l'étude des moyens modernes
d'enseignement, création d'un Cen-
tre suisse pour les problèmse de

constructions scolaires, création d'un
comité suisse d'experts pour la re-
cherche en matière d'éducation.

Le comité a, en outre, entendu les
représentants de différentes orga-
nisations d'enseignants, qui ont ex-
pliqué leur projet concernant la mi-
se en œuvre d'un home pour le per-
fectionnement des instituteurs.

De plus, le comité s'est occupé de
demandes de subventions. Il a en
outre désigné des délégués.

Une réunion de travail de la con-
férence plénière est prévue pour le
mois de mars pour que certains des
projets susmentionnés puissent être
discutés et décidés.

La Conférence suisse des direc-
teurs cantonaux de l'Instruction pu-
blique développe la coopération in-
tercantonale et, dans la mesure où
cela paraît opportun , elle veut créer
les organes appropriés, ( ats)

Conférence des directeurs cantonaux
de l'Instruction publique

Dieu esf amour.

Repose en paix, cher papa et grand-papa.

Monsieur et Madame Louis Huguenin :
Monsieur et Madame François Huguenin et leur petite Anouk,
Monsieur Christian Huguenin ;

Monsieur et Madame André Huguenin ;

Monsieur Ariste Huguenin ;

Les enfants, petites-enfants et arrière-petits-enfants
de feu Jules Huguenin ;

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Louis HUGUENIN
leur cher et regretté père, beau-père, grand-père , arrière-grand-père,
frère , oncle, grand-oncle, parent et ami , que Dieu a repris à Lui, mardi ,
clans sa 83e année, après une longue maladie.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 24 décembre 1968.

L'incinération aura lieu jeudi 26 décembre.
Culte au crématoire, à 14 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile mortuaire :

AVENUE LEOPOLD-ROBERT 110.
Le présent avis tient Heu de lettre de faire-part.

Lausanne

Mardi , à Lausanne, peu avant 7
heures du matin, rue de Genève,
vers la Taverne des Entrepôts, un
motocycliste a renversé et tué sur
le coup un piéton , M. Amédée Cuf-
fia , 68 ans, demeurant 43, rue du
Valentin, qui traversait.

A part cet accident, on a signalé
une douzaine d'accrochages entre
des voitures, (jd )

Tue par une moto
(a veille de Noël

Un incendie s'est déclaré mardi,
vers 10 heures, dans le chalet Kereo-
le, appartenant à M. Willy Luisier,
moniteur de ski à Villars, à Arveyes.
Le bâtiment comprenait deux étages
sur rez-de-chaussée et il était occu-
pé par son propriétaire et par une
petite pension d'enfants, avec cinq
enfants actuellement.

Tout l'intérieur du chalet a été
détruit et une grande partie du mo-
bilier est resté dans les flammes
malgré une intervention rapide du
Centre de secours contre l'incendie
d'Aigle et des pompiers locaux. Le feu
avait pris au premier étage et se
propagea rapidement à l'ensemble
du chalet. On ne connaît pas la
cause du sinistre. Le montant des
dégâts est élevé, (jd)

UN CHALET INCENDIE
A ARVEYES

Le Conseil fédéral a désigné com-
me il suit le Comité national suisse
de la FAO pour la période adminis-
trative 1969-1972 , et dont le prési-
dent est M. Walter Clavadetscher,
de Berne, et le secrétaire M. Paul
Hohl. Les membres romands du co-
mité national suisse de la FAO sont
MM. Barrelet Jean-Louis, 1902, con-
seiller d'Etat , et député au Conseil
des Etats, Neuchâtel ; Freymond P.,
conseiller national , Duillier ; Junod
Raymond, directeur de la Chambre
vaudoise de l'agriculture ; Maire L.,
Petit-Lancy ; Mock Peter, Vevey ;
Séquin Hans, Coppet ; Suter Ed..
M r - l ' - m x  feps)

Comité national
de la FAO

Les abondantes chutes de neige
tombées depuis deux jours sur Je
Valais n'ont pas été sans causer
quelques amères surprises. Les pre-
mières avalanches sont signalées
dans le Haut-Valais. C'est ainsi que
le Loetschental est actuellement
isolé, la route reliant la plaine du
Rhône à Goppenstein et aux vil-
lages situés plus en amont encore
est coupée en plusieurs endroits.

Dans la vallée de Zermatt, le tra-
fic ferroviaire a été temporairement
suspendu. Il reprendra dès que la
situation sera plus stable. Une ava-
lanche est descendue sur la voie,
s'écrasant contre des wagons en
stationnement, (vp)

Les mauvaises surprises
de l'hiver

Hier soir, un jeune homme in-
connu a jeté un engin explosif
contre le poste principal de la po-
lice municipale zurichoise, ne fai-
sant heureusement aucun blessé,
mais causant, en revanche, des dé-
gâts matériels dont le montant n'a
pas encore pu être évalué jusqu 'à
présent. Trente - cinq fenêtre au
moins de deux bâtiments officiels
ont volé en éclats, sans compter
d'autres dégâts encore.

Les soupçons se portent sur un
jeune homme svelte, mesurant 165
à 170 cm., aux cheveux frisés tom-
bant sur les épaules. L'inconnu por-
tait un long manteau foncé, « fa-
çon militaire » et on l'a vu rôder
autour des deux bâtiments officiels
avant l'attentat, (ats)

Attentat à la bombe
à Zurich
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ai combattu le bon combat,
J'ai achevé ma course,
J'ai gardé la foi.

Il Timothée IV, v. 7.

Repose en paix, chère sœur.

Madame et Monsieur Armand
Jcannin-Roulet et leurs en-
fants ;

ainsi que les familles parentes
et alliées, ont le grand chagrin
de faire part du décès de

Madame

Germaine ROULET
leur chère sœur , tante , cou-
sine, parente et amie, que Dieu
a reprise à Lui, mercredi, dans
sa 74e année , après une longue
et pénible maladie , supportée
avec courage.

LA CHAUX-DE-FONDS ,
le 25 décembre 1968.

L'incinération aura lieu ven-
dredi 27 décembre.

Culte au crématoire , à 10 h.
Le corps repose au pavillon

du cimetière.
Domicile de la famille :

Rue du Puits 15 — M. et Mme
A. Jcannin.

Le présent avis tient lieu de
lettre de faire-part. i

Courtelary
Je lève mes yeux vers les montagnes
d'où me viendra le secours.

Psaume 121.

Madame Henri Widmer, à Courtelary ;
Monsieur et Madame Hermann Widmer , à Courtelary ;

Madame Angéline Méroz, à Courtelary ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de leur cher époux , fils , beau-fils , neveu , cousin
et ami,

Monsieur

Henri WIDMER
que Dieu a repris à Lui , subitement, le 23 décembre 1968, dans sa
44e année, à Sédrun (Grisons).

COURTELARY, le 24 décembre 1968.

L'enterrement, avec suite, aura lieu vendredi 27 décembre 1968, à
14 heures, à Courtelary.

Culte au domicile mortuaire , à 13 h. 45.

Cet avis tient lieu de faire-part pour les personnes involontairement
oubliées.

I Mil I l  I I | ¦¦¦IlI wiSS
LA DIRECTION DE L'ENTREPRISE

D'INSTALLATION ELECTRIQUE MONTANDON & Cie

A LA CHAUX-DE-FONDS

a le pénible devoir d'annoncer le décès de

Mademoiselle

Edmée MONTANDON
sœur de Monsieur Pierre Montandon.

La cérémonie funèbre aura lieu vendredi 27 décembre, à 11 heures.
LA CHAUX-DE-FONDS, le 25 décembre 1968.

J'ai patiemment attendu l'Eternel ,

ItlIllU If lilJ ' Jj J lUttst MclirttUrs !M£&!d 3l.

rrr, —s™ Il a entendu mes cris. 

Psaume 40, v. 2.

Monsieur Paul Montandon i

Monsieur et Madame Pierre Montandon - Plattet et leurs enfants,
Gabrietle, Sylvlane et Paul ;

Madame Alice Perrin, ses enfants et petits-enfants ;

Les enfants et petits-enfants de feu Walther Jacot ;

Les enfants et petits-enfants de feu Eugène Montandon ;

ainsi que les familles Robardet, parentes et alliées, ont la douleur de
faire part du décès de leur chère fille, sœur, belle-sœur, tante, nièce,
cousine et amie,

Mademoiselle

Edmée MONTANDON
que Dieu a reprise à Lui, mercredi, dans sa 46e année, après une longue
maladie, supportée avec courage et résignation.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 25 décembre 1968.

La cérémonie funèbre aura lieu au crématoire, vendredi 27 décembre,
à 11 heures.

Le corps repose au pavillon du cimetière.

Domicile de la famille : Rue Sophle-Mairet 4.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Genève

î
Madame Rémy Theurillat-Glauser , à Genève ;

Monsieur et Madame André Theurillat-Merlo et leurs filles Monique et \
Christiane, à La Chaux-de-Fonds ;

Madame et Monsieur Jean Knapp-Theurillat et leur fils Michel, ¦ 
j

à Lausanne ; ; j

ainsi que les familles parentes, alliées et amies, ont la profonde douleur •
de faire part du décès de

Monsieur \ \
Rémy THEURILLAT

leur très cher époux , père, beau-père , grand-père, parent et ami, enlevé
à leur tendre affection , la veille de Noël 1968, dans sa 73e année, après
une courte maladie.

GENÈVE , 36, avenue Weber , le 25 décembre 1968.

R. I. P.

L'absoute sera donnée en la chapelle du cimetière de Plainpalais, à
Genève, où le corps du défunt repose, le vendredi 27 décembre, à 13 h. 30.

T
Demeura tranquille, te confiant
en l'Eternel et attends-toi à Lui.

Psaume 37, v. 7.

Ne pleurez pas au bord de ma tombe,
Approchez-vous doucement,
Pensez combien j' ai souffert ,
Mes souffrances ont été grandes,
Et priez pour mon repos éternel.

Que ton repos soit doux comme ton cœur
fut bon.

Monsieur Arthur Fahrni :
Monsieur et Madame Arthur Fahrni-Petermann et leurs enfants ;
Monsieur et Madame André Fahrni-Chaboudez et leur fille ;
Monsieur et Madame Armin Fahrni-Simonin et leur fils ;
Madame et Monsieur Roger Erard-Fahrnl, leurs enfants et petit-

enfant ;

Les enfants et petits-enfants de feu Willy Fahrni ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants
de feu Ulrich Gerber ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants
de feu Christian Fahrni ;

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire

I

part du décès de

Madame

Arthur FAHRNI
née Emma GERBER

leur chère et regrettée épouse, maman, belle-maman, grand-maman,
arrière-grand-maman, sœur, belle-sœur, tante, grand-tante, cousine,
parente et amie, que Dieu a reprise à Lui, mardi, dans sa 79e année,
après une longue et pénible maladie, supportée avec courage, munie
des sacrements de l'Eglise.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 24 décembre 196S.

L'Incinération aura lieu jeudi 26 décembre.

I 

Culte au crématoire, à 11 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile mortuaire :

RUE DE L'INDUSTRIE 46.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Repose en paix chère maman
et grand-maman.

Monsieur et Madame Jean Magnln-Joset, à Lugano, et famille i

Madame et Monsieur Fritz Ackermann-Magnin, à Massagno, et famille ;

Madame et Monsieur Aldo Bettosini-Magnin, à Massagno, et famille !
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part
du décès de

Madame

Marguerite MAC NI N
leur chère maman, belle-maman, grand-maman, arrière-grand-maman,
tante , cousine, parente et amie, que Dieu a reprise 'à Lui , mercredi ,
dans sa 83c année, après une longue maladie, supportée avec courage.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 25 décembre 1968.

L'incinération aura lieu vendredi 27 décembre.
Culte au crématoire, à 14 heure*.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille : Rue Fritz-Courvoisler 29.
Prière de ne pas faire de visite.
Le présent avis tient Heu de lettre de faire-part.

Faire-part deuil - Imprimerie Courvoisier SA

Neuchâtel
Mon secours vient de l'Eternel.

Monsieur et Madame René Krbpfli-Buchter, à Granges (SO) ;
Monsieur et Madame Willy Perret-Buchter ;
Madame Maurice Wasser-Perret , à Messine ;

•< ih i ,  
¦

Monsieur et Madame Francis Perret-Jelmi et leurs enfantŝ  (.|o;j
Monsieur et Madame Henri Berner-Buchter ; («-*¦'- * —
Monsieur et Madame Claude Berner-Dettwiler ;
Monsieur Michel Berner ;
Monsieur Albert Buchter et famille, à Chamby ;

I 

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Monsieur

Jacques BUCHTER
leur cher papa , grand-papa , arrière-grand-papa, frèr e, beau-frère , oncle,
parent et ami, que Dieu a rappelé à Lui , dans sa 92e année,

NEUCHATEL (Ruelle Vaucher 20) , le 24 décembre 1968.

Heureux ceux qui procurent la paix,
car ils seront appelés fils de Dieu.

Matth. 5, v. 9. •

La cérémonie religieuse sera célébrée en la chapelle de l'Ermitage,
• Jeudi 26 décembre, à 15 h. 30.

Domicile mortuaire :
Chapelle de l'Hôpital des Cadolles.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.
y

I 

CONTEMPORAINS 1886 ;
Le comité a le pénible devoir \
d'annoncer à ses membres le ; j
décès de notre cher collègue, ; |

Monsieur p

Louis HUGUENIN S
de qui nous conserverons un ; -1
très bon souvenir. j j

Pour les obsèques, se référer j 1
à l'avis de la famille. j

L'UNION PTT
Section de La Chaux-de-Fonds

et environs

a le pénible devoir ' de faire
part" à-ses'membres du décès '
de leur cher collègue,

Monsieur

Louis HUGUENIN I
aide principal retraité

survenu le 24 décembre 1968.
Nous garderons de lui le meil-

I

leur souvenir et nous adressons
à sa famille l'expression de no-
tre profonde sympathie.

L'Incinération aura lieu Jeudi
26 décembre, à 14 heures.

Ne regarde pas d'où tu viens, vois
où tu vas.

BEAUMARCHAIS.

O Justice suprême...
Tu lis seule en mon cœur, toi seule

est équitable.
VOLTAIRE

Dans les grandes choses, les hom-
mes se montrent comme il leur
convient de se montrer ; dans les
petites, ils se montrent comme ils
sont.

CHAMFORT

Tout est vain en l'homme si nous
regardons ce qu'il donne au monde ;
mais au contraire tout est impor-
tant si nous considérons ce qu'il
doit à Dieu.

BOSSUET.

Prix d'abonnement
Franco Pour
pour la Suisse l'étranger
lan Fr. 56.— 1 an Fr. 115.—
6 mois » 28.25 6 mois » 60 —
3 mois » 14.25 3 mois » 32.50
1 mois i> 4.90 1 mois » 11.—
Tarifs réduits pou r certains pays

Prix des annonces
La Chaux-de-Fonds
canton de Neuchâtel
et Jura bernois -.27 le mm.
Mortuaires -.55 le mm.
Régie extra-régionale :
Annonces - Suisses S. A., - ASSA
Suisse -.37 le mm.
Réclames 1.26 le mm.

(Minimum de 25 millimètres)
Chèques postaux 23-325,

La Chaux-de-Fonds



On craignait pour le retour d'Apollo : en fonctionnant
pendant trois minutes son moteur a mis fin au suspense
Durant quelques minutes, hier matin, peu après 7 heures, toutes les per-
sonnes qui, depuis samedi dernier, suivent l'extraordinaire épopée d'Apol-
lo-3, ont eut le cœur serré par l'angoisse. Frank Borman, capitaine à bord,
mettait en marche la fusée qui devait permettre à la capsule de vaincre
l'attraction lunaire et d'entamer son retour vers la Terre. Après quelques
instants de suspense, la voix de Lowell venait rassurer la base de Houston.
Fonctionnant pendant quelque 200 secondes, le moteur avait parfaitement
joué son rôle. Les épouses des trois cosmonautes pouvaient réveillonner,

le cœur tranquille.

Quelques heures auparavant, au
cours de la neuvième révolution
d'Apollo-8 autour de la Lune, avait
eu lieu la troisième émission de télé-
vision en direct :

Images de la Terre émergeant à
l'horizon lunaire, images des astro-
nautes lisant la Bible, puis images
de la Lune, commentées par l'astro-
naute Anders. Le paysage est quali-
fié de « rébarbatif ».

« La Lune n'est pas un endroit
très engageant pour y vivre ou y tra-
vailler, déclare Anders. C'est une im-
mensité en noir et blanc, absolu-
ment sans couleur. La planète a été
bombardée au fil des âges par d'in-
nombrables météorites. Chaque pou-
ce en est marqué... La Lune semble
être faite de kilomètres et de kilo-
mètres de pierre ponce. »

La veille, un autre astronaute l'a-
vait comparée à du plâtre-

Les astronautes, qui ont mainte-
nant terminé le gros de leur travail ,
peuvent prendre un repos bien mé-

rité et digérer en paix la dinde en
sachet et la sauce congelée qui cons-
tituait le plat de résistance de leur
Réveillon de Noël. Apollo-8 s'était
à peine détaché de son orbite lunai-
re que ses passagers se carraient
confortablement dans leurs fau-
teuils pour s'endormir. Quelques
heures plus tard , ils étaient réveillés
par le bulletin de nouvelles, trans-
mis de Houston.

Où en est-on maintenant du voya-
ge d'Apollo-8 et qu'est-ce qu 'il reste
à faire ? La mise à feu du moteur
d'Apollo-8 pendant un peu plus de
trois minutes a fait passer la vitesse
de l'engin de 5890 à 9600 kilomètres
à l'heure, ce qui a permis à Apollo-8
de se détacher de son orbite pour
s'élancer vers la Terre. La vitesse
d'Apollo-8 a ensuite diminué gra-
duellement à mesure que l'engin
perdait de son élan.

A 14 h. 30 (heure française), elle
n 'était plus que de 4429 kilomètres à
l'heure et elle continuait de dimi-
nuer. Mais le moment arriva où la

Lune s'éloignant de la Terre se rap-
prochant , l'attraction terrestre l'em-
porta sur l'attraction de la Lune et
alors l'engin commença à « tomber »
sur la Terre avec une vitesse crois-
sante qui atteindra au moment de la
rentrée dans l'atmosphère terrestre
quelque 40.000 kilomètres à l'heure.

Correction de trajectoire...
Apollo-8 a effectué sa première

manœuvre de correction de trajec-
toire sur la voie du retour vers la
Terre. Il s'agissait d'une modifica-
tion de 5 pieds à la seconde (5 km. et
demi à l'heure) de la vitesse de la
capsule.

La légère modification de trajec-
toire exécutée à 20 h. 51 GMT, con-
formément au plan de vol, a été
« couronnée de succès » déclare la
NASA.

... et émission de TV
La cinquième et avant-dernière

émission de télévision « en direct »
depuis la cabine Apollo-8 a eu lieu
hier soir de 21 h. 15 à 21 h. 25 GMT.

Les cosmonautes n'ont montré ni la
Lune, cet astre « morne, sinistre et
rébarbatif » dont ils s'éloignent, ni
la Terre hospitalière qu 'il leur tarde
de retrouver , mais l'intérieur de la
cabine, son équipement et son équi-
page.

Amerrissage demain
après-midi

La rentrée dans l'atmosphère est
peut-être la phase la plus délicate
du voyage.

Il s'agit de « viser » un étroit cou-
loir de quelques kilomètres de dia-
mètre et de ne pas faire d'erreur,
car toute erreur serait fatale. Ce-
pendant tous les calculs ont été faits
et refaits et il est impensable qu 'A-
pollo-8 n'aborde pas l'atmosphère à
l'endroit précis et sous l'angle précis
qui lui ont été fixés.

C'est demain à 16 h. 56 (heure
française), qu 'Apollo-8 amérira dans
le Pacifique, à 1200 kilomètres envi-
ron au sud-ouest des îles Hawai, au
ternie d'un voyage de 800.000 kilo-
mètres, (afp, upi)

Alors que von Braun promet déjà... Mars
!es Russes félicitent les savants US

«J' estime qu 'avant de mourir je
verrai la réalisation de stations per-
manentes sur la Lune, analogues aux
stations de recherches de l'Arctique
et plusieurs stations permanentes
sur orbite terrestre-», a déclaré au
micro de France-Inter , le professeur
Werner von Braun qui a ouvert l'Es-
pace aux hommes avec les premières
fusées et dirigé le programme Apol-
lo.

Le professeur , âgé de 56 ans, a
ajouté : «Aux environs de 1985-90 ,
l 'homme aura posé le pied sur Mars
et on ne s 'arrêtera pas là dans le
f u t u r  prévisible» . «Nous pouvons déjà
décrire les vaisseaux spatiaux habi-
tés qui le conduiront vers d' autres

planètes , a-t-il poursuivi , et qui lui
permettront un jour de quitter le
système solaire» .

De son côté, l'ambassade soviéti-
que a publié aujourd'hui une décla-
ration du président du Conseil pour
la coopération internationale dans
l'exploration et l'utilisation de l'es-
pace cosmique de l'Académie des
sciences soviétique, Boris Petrov , qui
rend « hommage aux réalisations des
savants américains dans l'explora-
tion de l 'espace cosmique et dans la
mise au point d' engins spatiaux , ain-
si qu'au courage des astronautes
américains qui accomplissent actuel-
lement le premier vol habité autour
de la Lune, ( a f p ,  upi)

Prague: M. Smrkovsky limoge
M. Smrkovski , président de l'As-

semblée nationale tchécoslovaque va
être privé de ses fonctions comme on
s'y attendait depuis plusieurs jours.
Officiellement, il s'agit non d'une
sanction ou d'une disgrâce, mais
d'une mesure qui s'inscrit dans le
cadre de la refonte des institutions
rendue nécessaire par l'adoption d'u-
ne structure fédérale pour l'Etat
tchécoslovaque.

C'est M. Gustav Husak, chef du
parti communiste de Slovaquie, qui
a annoncé ce soir la décision dans
un discours télévisé :

« Les organes des partis commu-
nistes slovaque et tchèque ont tous
convenu que la présidence du Parle-
ment fédéral devait être confiée à
un Slovaque », a-t-il dit.

Il est clair que par ce détour M.
Husak et la majorité actuelle des

dirigeants du parti cherchent en
fait à se débarrasser d'un clément
gênant qui refuse d'entrer dans le
jeu de la collaboration avec les au-
torités d'occupation et qui n'a cessé
ces derniers temps de faire appel au
peuple. Il est d'ailleurs plus que pro-
bable que l'opinion n'assistera pas
sans réaction à son élimination de
la vie publique, encore que M. Dub-
cek ait récemment donné à entendre
que M. Smrkovsky ne serait pas éli-
miné et que d'autres tâches pour-
raient lui être confiées, (upi)

Pour que la paix et la concorde renaissent parmi les hommes >
Vatican : Paul VI s'adressant à une foule énorme

« Renaître dans le Christ, tel est
le souhait que nous formulons pour
que la paix et la concorde renaissent
parmi les hommes encore affrontés
dans de trop longs conflits, pour qui
a faim et soif de justice , pour qui
souffre dans la douleur et la pau-
vreté > . Paul VI a formulé ce. voeu
du haut de la loggia de Saint-Pierre
avant de bénir la foule énorme qui
se pressait place Saint-Pierre, sous
un ciel d'un bleu éclatant et un so-
leil radieux.

La veille, le Pape avait célévré la
messe dans une usine métallurgique
(lire en première page ) .

Le Saint-Père, développant ce thè-
me d'espoir , a dit : « Nous devons
renaître ; qui d'entre-nous n'a pas
l'expérience de l'inexorable voracité
du temps ? Qui ne voit que le pro-
grès humain ne se suffit pas à lui-
même, que par le fait même de son
développement il porte en lui la
condamnation de sa caducité ?

« Noël , nous l'avons dit dans notre
message, a poursuivi le Pape, triom-
phe de la défiance et nous persuade
qu 'on peut , qu'on doit espérer. Il
faut renaître, il faut recommencer ,
renaître aujourd'hui , recommencer
aujourd'hui. Et la fête de ce jour ,
joyeuse et profonde, nous en verse
l'espérance au coeur et nous en en-
seigne le chemin. Il faut renaître
par le moyen des critères, des prin-
cipes, des énergies que le Christ met
aujourd'hui encore à notre dispo-
sition. Dans le Christ, avec le Christ .

il est toujours possible de revenir
au point de départ et de reprendre
la construction de notre vie person-
nelle , de notre vie familiale, de no-
tre vie sociale et civile s, ( a fp )

Les étudiants révolutionnaires ne désarment pas
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L'Union nationale des étudiants
de France ( U N E F) , qui est loin de
représenter l'ensemble de la jeunes-
se estudiantine , vient de tenir son
congrès à Marseille. Les observateurs
ont suivi avec beaucoup d'intérêt
ses débats , car l 'atmosphère qui
régnera cet hiver dans les facultés
et les grandes écoles en dépendra
pour une bonne part. Je dirai tout
de suite que ces débats ont été ex-
trêmement confus et mouvementés.
Les participants étaient tous des ré-
volutionnaires , mais de nuances d i f -
férentes .

C'est la tendance PSU homogène
(aile gauche du socialisme) qui l'a
emporté. Elle a placé à la tête du bu-
reau de l'UNEF Jacques Sauvageot
qui était déjà vice-président et qui
a fai t  beaucoup parler de lui depuis
six mois. Ont été écartés : les apoli-
tiques , les communistes et les mem-
bres des comités d'action. Ces der-
niers en ont été vivement irrités, car
ils avaient été à la po inte du com-
bat en mai - juin et ils comptaient
être majoritaires.

Le pro gramme du nouveau bureau

est le suivant : critiquer le rôle de
l'université dans la société capita-
liste , empêcher les recteurs d' exer-
cer l'autorité qui vient de leur être
accordée , refuser catégoriquement la
cogestion , assurer la liaison avec la
classe ouvrière. C'est uniquement
une action de critique et de refus.

Sauvageot privé
de son sursis ?

Reste à savoir si Jacques Sauva-
geot pourra appliquer son program-
me. En e f f e t , il avait obtenu , l'été
dernier , un sursis militaire de six
mois pour la poursuite de ses études ,
le gouvernement ne voulant pas fa i -
re de lui un martyre en une période
particulièrement critique. Mais il est
improbable qu'on lui laisse le loisir
de poursuivre l'oeuvre de destruc-
tion de l'université qu'il s'est assi-
gnée. Bre f ,  son sursis pourrait bien
ne pas être renouvelé cet hiver.

M.  Edgar Faure , ministre de l 'Edu-
cation nationale, n'est pas autre-
ment fâché de constater cette in-
transigeance. Elle met pratiquement

l'UNEF au même niveau que les gau-
chistes des comités d'action, ce qui
Sera assez mal vu - du moins l'es-
père-t-il - de la masse des étudiants
modérés qui veulent travailler et
exercer les responsabilités que leur
ouvre la réforme universitaire .

Cependant , on peut craindre que
la rupture survenue entre la ten-
dance PSU et les comités d'action
n'entraînent une surenchère perma-
nente, chacun voulant paraître plus
révolutionnaire que l'autre. L' agita-
tion pourrait alors devenir perma-
nente.

Il n'y aurait qu 'une solution pour
rétablir le calme : que les étudiants
sérieux, qui désirent travailler , aient
assez de courage et de volonté pour
créer une organisation vraiment re-
présentative de la majorité des jeu-
nes. Ils feraient ainsi ressortir que
l'UNEF est minoritaire . Cette nou-
velle organisation bannirait la poli-
tique de son sein et veillerait , comme
autrefois , à la défense  des droits et
intérêts des étudiants. Mais y par-
viendra-t-on ?

James D O N N A D I E U .

One dizaine de disparus
Une maison s'écrouSe

en Savoie

Une vieille maison de deux éta-
ges, abritant plusieurs familles, s'est
écroulée hier soir, à La Rochette
(Savoie) , près de Grenoble.

Les services de secours, immédia-
tement sur les lieux , ont dégagé
un blessé qui a été hospitalisé à
Chambéry.

Une dizaine de personnes se trou-
veraient sous les décombres, mais
en raison des fêtes de Noël , on
ignore le nombre de locataires pré-
sents.

UN ÉVÉNEMENT
par jour
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Succès certain
En réunissant de façon magis-

trale la mise sur orbite lunaire de
leur vaisseau Apollo-8 avec trois
hommes à bord , les Américains ont
marqué des points dans la course
à la Lune. Pourquoi des points et
non pas l'étape décisive ? Tout sim-
plement parce que cette course à
la Lune telle qu'elle a été définie
par le président Kennedy et telle
qu 'elle est comprise par tout le
monde, signifie que le vainqueur
sera celui qui mettra le premier le
pied sur le sol lunaire. Pour cela,
et par rapport à ce qui vient d'être
fait par l'équipage d'ApoIol-8 , il
faut encore quitter le vaisseau à
bord d'un engin spécial , le lunar
module — cabine d'atterrissage —
procéder à des activités diverses sur
la Lune, repartir , réaliser un ren-
dez-vous avec le vaisseau resté en
orbite , s'amarer à lui , passer dans
l'engin et repartir alors pour la
Terre.

Certes, toutes ces opérations sont
extrêmement complexes mais elles
font partie d'un programme déjà
en partie mis au point.

Mais dès maintenant on peut dire
que les Américains , malgré les suc-
cès très importants que représen-
tent les vols des engins soviétiques
Zond qui , après avoir contourné
la Lune sont revenus sur la Terre ,
ont une bonne longueur d'avance
sur les Russes. Et cela , comme le
relève l'agence AFP, pour deux rai-
sons au moins. D'abord parce que
les Soviétiques, à l'instar des Amé-
ricains d'ailleurs, ne réaliseront pas
de débarquement direct sur la Lu-
ne avant d'avoir effectué au préa-
lable un vol circumlunaire. Ces
faits, ils les ont toujours affirmés
D'autre part , les conditions météo-
rologiques qui régnent , l'hiver, dans
les régions où se trouvent les bases
de lancement sont telles qu 'une
expérience de cette importance n'y
est pas possible.

Avec l'exploit remporté par la
NASA, une page de l'histoire spa-
tiale est tournée.

M. SOUTTER

Bethléem : Noël 1968. (bélino AP)

ISRAËL. — Tant à Bethléem qu 'à
Jérusalem , les services religieux, qui
avaient attiré de nombreux pèlerins
à l'occasion de Noël se sont succédé
presque sans interruption depuis
mardi à minuit. Toutefois , comme
les autorités craignaient des atten-
tats arabes, c'est sous la protection
des armes que les fidèles se sont
rendus dans les églises.

FRANCE. — H n'y a pas eu de
Noël cette année pour Philippe En-
glender et Jacques Chabert , les deux
spéléonautes de la huitième expé-
rience « hors du temps ». Les deux
hommes, qui se trouvent dans le
gouffre de l'Audibergue, ont totale-

ment perdu la notion du temps , l'un
croyant être le 15 novembre et l'au-
tre hésitant entre le 7 et le 30 dé-
cembre.

ALLEMAGNE. — Pour la troisième
fois consécutive, les Berlinois de
l'Ouest vont passer Noël sans pou-
voir se rendre dans leurs familles
de Berlin - Est auxquelles ils n 'ont
pu rendre visite depuis la Pentecôte
1966.

USA. — A Watts (Los Angeles) , un
arbre de Noël a pris feu dans une
maison qui a été entièrement détrui-
te. Huit personnes, dont sept enfants
ont péri carbonisés ou asphyxiées,

(afp, upi)

Noël roses et noirs
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Aujourd 'hui. . .

Prévisions météorologiques
Le ciel restera couvert. Les pré-

cipitations persisteront : neige jus-
qu 'en plaine dans l'est , jusque vers
800 m. dans l'ouest .

Niveau du lac de N euchâtel
Hier , à 6 h. 30 : 428,85.


